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289 journalistes ont été assassinés à Ghaza par Israël 
entre octobre 2023 et décembre 2025, affirme l’ONU. 
Une hécatombe sous un silence international assour-
dissant. Alors comment célébrer demain la « Journée 
mondiale de la liberté de la presse  » proclamée le 3 
mai de chaque année par l’AG de l’ONU en 1993 ? Une 
bonne partie de la réponse se trouve dans le rempla-
cement de l’intitulé initial par « Journée mondiale de 
la presse » sans le mot « liberté ». La partie restante de 
la réponse est portée par l’ONG « reporter sans fron-
tières ». D’abord par sa façon de « regarder le doigt au 
lieu de la lune qu’il montre » pour commémorer cette 
Journée. On vous livre un extrait du magnifique texte 
que cette organisation vient de publier à cette occa-
sion : «  RSF ne se contente pas de regarder dans le 
rétroviseur, l’organisation interpelle frontalement 
l’avenir en posant une question simple – jusqu’à 
quand allons-nous tolérer l’asphyxie du journalisme, 
l’entrave systématique des journalistes et l’érosion 
continue de la liberté de la presse  ?  ». Paroles, 
paroles,… Pas un mot sur le «  cimetière des journa-

listes » de Ghaza. Pas un mot de compassion pour ces victimes 
de l’État hébreu. L’organisation a trouvé sa pirouette en se 
lançant dans des statistiques pour faire diversion et affirmer 
une lapalissade. Elle vient de découvrir une « dégradation de 
la liberté de la presse dans 100 pays sur 180 ». Aucune trace 
des 289 journalistes tués par Israël. Une organisation qui a 
toujours fait croire que la liberté d’expression existait vrai-
ment. En faisant semblant d’ignorer ce qu’est une ligne édito-
riale. Plus grave est la pénalisation de toute expression criti-
quant Israël en la confondant avec l’antisémitisme. Pour tout 
et n’importe quoi. Cela a si bien fonctionné que, de fil en 
aiguille, Caroline Yadan, député française et « juive sioniste » 

selon un média israélien, a présenté une proposition de loi à 
l’assemblée française. Elle voulait faire passer une loi qui porte 
son nom pour durcir encore plus et criminaliser toute critique 
d’Israël. Pourtant et dans les faits, aucun média occidental, à 
de très rares exceptions, ne critique l’État hébreu. Que ce soit 
pour être le seul pays au monde à posséder l’arme nucléaire 
en toute illégalité. Ou pour le génocide perpétré contre le 
peuple palestinien à Ghaza et en Cisjordanie avec en sus l’im-
plantation illégale des colonies de peuplement. Ou encore 
pour être le seul pays de la planète à ne jamais respecter les 
centaines de résolutions de l’ONU et de son Conseil de sécu-
rité, prises contre lui. Pour tous ces faits, Israël, ce pays « hors 
la loi », ne fait l’objet d’aucune critique des médias occiden-
taux. De ces médias qui, avec RSF, accusent, sans honte, 
d’autres pays, de manquements à la liberté d’expression. 
Demain, la Journée mondiale de la presse aura pour thème 
« les allergies provoquées par les coquelicots qui poussent au 
printemps  ». Refusant la manipulation, la presse algérienne 
s’est dotée de sa propre journée, le 22 octobre, pour débattre 
de ses combats et les renforcer !  
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L’ÉLECTION DE L’ALGÉRIE À LA PRÉSIDENCE DU PARLEMENT PANAFRICAIN FAIT TRÈS MAL AU VOISIN DE L’OUEST  

Victoire de la grandeur sur la décadence 
N’en déplaise au 

Makhzen, le candidat 
algérien à la présidence 

du Parlement 
Panafricain, Fateh 

Boutbig a été élu haut la 
main avec une majorité 

des 184 voix qui 
composent le corps 

électoral du parlement. 
 

S es viles manœuvres, et ses 
tentatives de bloquer la 
route au candidat, 

membre du Conseil de la nation 
sénateur pour le tiers présiden-
tiel, et malgré la présentation 
d’un candidat de dernière minu-
te qui a cloné le programme de 
Boutbig, le Maroc n’est pas par-
venu à ses fins et c’est un véri-
table camouflet que vient de 
subir sa diplomatie de pacotille 
qui est en train de subir échec 
sur échec sur le plan continen-
tal.   Il faut rappeler dans ce 
contexte que l’opération de 
vote a été diffusée en direct 
dans le but de barrer la route 
aux pratiques frauduleuses qui 
sont une spécialité du Maroc qui 
est un tricheur doublé d’un 
mauvais perdant.   

L’arrivée de Fateh Boutbig au 
perchoir du Parlement panafri-
cain est le résultat d’un travail 
titanesque réalisé par la diplo-
matie algérienne sous la direc-
tion du président de la Répu-
blique, Abdelmadjid Tebboune, 
et sa résilience face aux tenta-
tives de perturbation et d'intimi-
dation opérées en coulisses par 
la délégation marocaine dans le 
but mesquin d’imposer son can-
didat Lahcen Haddad, un ancien 
ministre connu pour ses mul-
tiples quand il dirigeait le dépar-
tement du commerce. Cette 
élection de l’Algérie est vue 

aussi par des observateurs 
comme une compétition qui a 
souri au plus résilient, au plus 
méritant et qui a ramené le 
Maroc à sa véritable place au 
sein de l’instance africaine, un 
lilliputien qui veut jouer dans la 
cour des grands. Le Makhzen a 
poussé son candidat, dans une 
confrontation où il n’avait aucun 
atout après que ses calculs se 
soient heurtés à la confiance des 
cinq régions africaines en l'Algé-
rie et à sa réputation, qui a refu-
sé de se soumettre à la logique 
de l'"intimidation" diploma-
tique.  

 
ON NE FREINE PAS L’ALGÉRIE  

Le Maroc qui se voyait déjà 
sur un piédestal et qui croyait 
que le costume de force agis-
sante, de partenaire crédible et 
sûr lui allait comme un gant a 
découvert que le continent qu’il 
est en train de trahir par ses 
alliances contre nature, n’allait 
pas céder à son chantage. La 
diplomatie du Makhzen qui a 
tenté de manœuvrer dans la 
région du Sahel a subi un échec. 

La diplomatie du Makhzen qui 
s’est démené pour tenter de 
saborder le projet du gazoduc 
TSGP (Nigéria-Niger-Algérie) est 
en train de subir les contrecoups 
de son action vile.   Incorrigible, 
la délégation marocaine a tenté 
de saborder les travaux du grou-
pe d'Afrique du Nord, où Lahcen 
Haddad et ses comparses ont 
tenté de perturber l’opération 
électorale par des pressions 
indignes sur les fonctionnaires 
du secrétariat, allant jusqu'à 
l'utilisation de propos obscènes 
et de comportements inappro-
priés envers les délégations par-
ticipantes, dans une tentative 
désespérée de faire échouer la 
candidature de l'Algérie à la pré-
sidence du Parlement africain.  

Et comme à l’accoutumée, 
leurs pratiques malsaines ont 
contraint l'intervention des 
agents de sécurité pour rétablir 
l'ordre dans la salle, et pour 
assurer la sécurité des partici-
pants. Cette intervention a réta-
bli le calme, permettant aux 
pays de la région de reprendre 
leurs travaux en toute souverai-

neté et de finaliser leurs délibé-
rations, qui ont abouti à l'élec-
tion des membres de leur 
bureau et de leurs représentants 
au comité de suivi des élections, 
jusqu'à la validation du candidat 
de l'Algérie à la présidence du 
Parlement africain. Malgré le 
recours de la délégation maro-
caine à ses provocations habi-
tuelles, telles que la diffusion de 
mensonges et la tentative de 
chantage sur certains respon-
sables, notamment la Secrétaire 
générale du Parlement, et 
même la tentative d'acheter des 
consciences en distribuant des 
"enveloppes financières" lors de 
la séance plénière pour influen-
cer le vote, ces manœuvres ont 
échoué lamentablement face à 
la volonté de la majorité africai-
ne qui a rejeté la "diplomatie des 
enveloppes".  

La bataille s'est terminée par 
un échec cuisant pour le Maroc, 
qui n'a pu obtenir aucun poste, 
contre une victoire écrasante de 
la diplomatie algérienne, qui a 
une fois de plus confirmé sa 
supériorité et sa capacité à écra-
ser la "diplomatie des enve-
loppes" par la logique de la légi-
timité, de la crédibilité et de la 
souveraineté africaine. Le Makh-
zen est en train de découvrir que 
ses pratiques maffieuses ne peu-
vent pas durer et que, quel que 
soit le prix, on ne peut pas ache-
ter les consciences des hommes 
libres. Il n’a pas hésité à recourir 
à la désinformation. Il a, dans un 
premier temps, présenté le can-
didat Lahcen Haddad à la prési-
dence du Parlement africain 
comme une étape cruciale tra-
duisant « le poids du Maroc » sur 
le continent, accompagnée d'un 
battage médiatique qui dépei-
gnait ce poste comme un enjeu 
diplomatique majeur et une 
marque d'influence. Mais après 

l’élection de l’Algérie, le Makh-
zen fait volte-face en jugeant 
que le poste de président du 
Parlement africain «  n’était pas, 
finalement, important » ! 

 
COURONNEMENT D’UN 

TRAVAIL DIPLOMATIQUE  
L’élection de Fateh 

Boutbig  consacre l'aboutisse-
ment d'un processus entamé au 
niveau du groupe géopolitique 
de l'Afrique du Nord, au sein 
duquel il s'était déjà imposé lors 
des primaires organisées mer-
credi soir, en recueillant 19 voix 
contre 4 pour ses concurrents. 
Son élection à la majorité est 
intervenue dans un contexte de 
large consensus au sein du Par-
lement panafricain, où il était le 
candidat du consensus pour le 
Groupe Afrique du Nord, reflé-
tant ainsi la confiance dont jouit 
le Parlement algérien au niveau 
régional et continental. Cette 
élection est aussi le couronne-
ment d’un retour en fanfare et 
réussi de l’Algérie dans les ins-
tances africaines après un travail 
diplomatique titanesque et de 
longue haleine qui a vu, par 
exemple, élire Selma Malika 
Haddadi à la vice-présidence de 
la Commission de l’UA en févier 
2025.   Et de plus, elle consacre 
l’échec de la diplomatie maro-
caine qui fait la cour aux peuples 
du continent tout en s’alliant 
avec leurs ennemis, qui jure sur 
tous les toits qu’elle est un mes-
sager de paix mais qui colonise 
un territoire, s’allie avec le 
diable, foule aux pied les droits 
de l’Homme et qui a poussé son 
culot jusqu’à envoyer ses sol-
dats pour participer au génoci-
de contre la population de 
Ghaza. C’est cela le Maroc qui 
voulait s’offrir la présidence du 
parlement panafricain. 

Slimane B.

L ’ Algérie de l’ère nouvelle pros-
père bien ancrée dans son afri-
canité, où son hospitalité pro-

fondément africaine n’a d’égal que son 
enracinement historique dans des civili-
sations plusieurs fois millénaires, terre 
d’accueil et d’inspiration aux nobles 
idéaux de notre continent vient d’être 
élue au poste de la présidence du Parle-
ment africain. Le candidat de l’Algérie, le 
sénateur Mr Fatah Boutbig a été élu et 
remporté une victoire méritée écrasante 
.Les raisons de ce choix sont multiples, 
elles sont toutes dictées et justifiées par 
l’engagement, la détermination et la 
générosité de ce grand pays l’ Algérie de 
un million et demi de Martyrs, depuis de 
longues années aux côtés des peuples 
africains qui ont toujours bénéficié de la 
sollicitude du peuple algérien et de ses 
autorités au plus haut niveau, l’Algérie 
qui n’a cessé de manifester son dévoue-
ment à la cause sacrée de notre conti-
nent et l’a exprimé de fort noble manière 
à travers les multiples aides et sollici-
tudes constantes qu’elle accorde à 
l’Union africaine. Il fut juste, ici au Parle-
ment africain que l’histoire enregistre 
encore une fois l’engagement africain de 
ce grand pays l’Algérie qui mène un 

combat certes national mais à la dimen-
sion et au bénéfice de notre continent. 
L’Algérie n’a jamais failli à son devoir de 
solidarité envers les pays frères africains 
en apportant son soutien politique et 
logistique aux mouvements de libéra-
tion, luttant pour la souveraineté de leurs 
peuples conformément au droit interna-
tional. Nous sommes fiers et honorés 
d’enregistrer le vibrant hommage popu-
laire africain mérité à l’Algérie et le 
témoignage de manière solennelle la 
reconnaissance et la profonde gratitude 
de l’Afrique consciente des efforts 
louables et des sacrifices incalculables 
consentis soulignons-le par l’Algérie, son 
peuple ,son Parlement et son gouverne-
ment. Au jour d’aujourd’hui l’action.  

Cette conviction populaire de l’Algé-
rie a été exprimée de fort noble manière 
par le président de la République, Mon-
sieur abdelmadjid Tebboune devant ses 
pairs Africains, en réaffirmant haut et fort 
que l’Algérie poursuivra avec foi et déter-
mination la traduction en actes concrets 
les aspirations profondes et légitimes 
des peuples d’Afrique à la liberté, la 
dignité, au bonheur, au développement, 
à la solidarité, l’entraide, le bon voisina-
ge, la paix, la stabilité, la sécurité, à la 

défense des valeurs nobles de l’humani-
té, de justice et de paix. La tâche est 
énorme, résolument tournée vers 
l’Afrique continent porteur de pro-
messes de développement et d’avenir, 
l’Algérie dévouée à la cause africaine 
continuera d’agir conformément à la 
nouvelle vision que nous avons de notre 
continent, de son devenir et de la dimen-
sion de nos responsabilités face aux mul-
tiples défis qui nous interpellent. Nous 
œuvrerons de toutes nos forces en fai-
sant preuve d’esprit de sacrifices et d’ab-
négation. L’Afrique demeure un enjeu 
fondamental. 

 
AU FRÈRE FATEH BOUTBIG 

Je te parle avec franchise : prendre la 
présidence du Parlement africain, ce 
n’est pas accepter un simple poste, c’est 
assumer une responsabilité historique. 
La Révolution algérienne avait une 
dimension africaine elle mérite d’être 
portée par des hommes de conviction, 
capables d’en préserver le sens et la 
dignité. Aujourd’hui, la transmission de 
la mémoire de notre révolution de 
novembre doit devenir un enjeu fonda-
mental du patrimoine national, et cela 
demande des hommes solides pour en 

être les garants. 
Tu as entre les mains un véritable 

levier d’influence. Cette structure dyna-
mique, large et représentative te permet 
d’agir, de fédérer à l’international et de 
peser dans les débats qui comptent. Ton 
élection méritée à la présidence du Parle-
ment africain, constitue à juste titre une 
reconnaissance forte de ton engage-
ment sincère et constant pour la mère 
patrie l'Algérie et pour le continent afri-
cain. Et soyons lucides : si des hommes 
engagés comme toi ne prennent pas 
cette responsabilité, d’autres le feront 
sans la même exigence et je connais par-
faitement ta capacité à faire les choses 
avec pertinence pour l’intérêt suprême 
de notre chère Algérie forte unie stable 
et pour une Afrique digne libre solidaire 
mobilisée contre le retour du colonialis-
me en Afrique.  

Pleins succès dans ta noble mission  
Vive l'Algérie et Vive l'Afrique  
Fraternellement 

Par Mahrez Lamari  
(Militant des droits de l’Homme et des 

peuples ; acteur de la société civile 
africaine et ex-Secrétaire général 

adjoint du mouvement panafricain de 
la jeunesse)

FATEH BOUTBIG  

Un choix dicté et justifié par l'engagement,  
la détermination et la générosité de l’homme 
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 LE PRESIDENT TEBBOUNE RENOUVELLE SON ENGAGEMENT  
POUR LA PROTECTION DU POUVOIR D’ACHAT  

« L’État assume son caractère 
social »

Les nouvelles pensions 
et allocations de 

retraite revalorisées de 
5 à 10 % et qui seront 

touchées à partir de 
cette première 

semaine du mois 
traduisent le dernier 

engagement 
présidentiel honoré en 
date sur le plan social.   

 

C omme chaque année en 
ce premier mai célébré 
dans le monde et en Algé-

rie en particulier, le président de 
la République, Abdelmadjid Teb-
boune, s’est adressé aux tra-
vailleuses et aux travailleurs, 
cette force ouvrière qui fait nour-
rir des millions de bouches par 
son labeur et, par là même, 
contribue à l’édification de l’éco-
nomie nationale qui se veut 
émergente à moyen terme. Cette 
ambition a, plus que jamais, 
besoin d’être portée par des bras. 
C’est pourquoi un tel objectif 
requiert le concours des tra-
vailleuses et des travailleurs 
jaloux d’un pays prospère évo-
luant dans les standards des pays 
en développement. Pour ce faire, 
l’Algérie compte sur celles et ceux 
grâce auxquels « des avancées 
majeures » ont été réalisées sur le 
chemin de l’émergence. Le prési-
dent de la République a, dans son 
message rendu public à cette 
occasion, souligné ainsi que « le 
cadre institutionnel que nous 
avons établi fait des travailleuses 
et des travailleurs le principal 
levier de l'activité économique, à 
travers l'investissement dans le 
capital humain et dans les com-
pétences nationales, qui tracent 
cette nouvelle voie, supervisant 
avec engagement et détermina-
tion et réalisant avec profession-
nalisme de grands projets struc-
turants dans plusieurs secteurs 
vitaux comme l'énergie, les 
mines, l'eau, l'agriculture, les 
start-ups et l'entrepreneuriat. » 

Le Président a, autrement dit, 
que l’Algérie d’aujourd’hui s’est 
tournée résolument vers un ave-
nir prospère qui, se ressourçant 
de son passé glorieux, s’appuie 

sur un nouveau paradigme éco-
nomique dans le cadre d’un État à 
l’essence et au caractère sociaux 
préservés. « La voie de la fidélité à 
l'Algérie, aux sacrifices et aux 
aspirations de son peuple a impo-
sé, au départ, des priorités dictées 
par la responsabilité qui nous 
incombait de redresser la situa-
tion générale précaire et difficile 
qui prévalait (une économie au 
bord de l'effondrement, un climat 
social tendu et incertain, une rup-
ture de confiance et un affaiblis-
sement de l'autorité de l'État à 
tous les niveaux) », souligne le 
Président à ce sujet. 

Cette nouvelle dynamique 
économique est visible aujour-
d’hui sur le terrain. Le Président a, 
en ce sens, énuméré « les réalisa-
tions accomplies par nos tra-
vailleuses et travailleurs, à l'instar 
de la ligne ferroviaire minière 
Ouest, et celles en cours, à l'image 
du projet de phosphate intégré et 
du projet de zinc-plomb d'Oued 
Amizour, de même que le réseau 
ferroviaire et les stations de des-
salement de l'eau de mer réali-
sées et programmées, consti-
tuent le point de départ d'une 
Algérie forte déterminée à relever 
le défi grâce à ses cadres et ses 
travailleurs, qui démontrent à 
chaque étape leur capacité à rele-
ver le niveau des ambitions. » 

 
DES AUGMENTATIONS 

TOUS AZIMUTS 
Abordant les répercussions de 

cette politique économique sur le 
plan social, le Président a rassuré 

quant à continuer à honorer ses 
engagements en matière d’amé-
lioration du pouvoir d’achat du 
citoyen en général et de celui du 
travailleur en particulier. Pour 
preuve, « des décisions impor-
tantes à caractère social prises 
depuis 2022, dans le cadre d'une 
série d'augmentations et de 
mesures visant à améliorer la 
situation de larges franges de la 
société », a-t-il rappelé à juste 
titre. En effet, on ne compte pas le 
nombre de fois où les hautes 
autorités du pays ont pris des 
mesures pour améliorer les 
marges des allocations et autres 
pensions pour plusieurs catégo-
ries de la société.  

Notamment, les chômeurs, la 
femme au foyer, les personnes 
aux besoins spécifiques, les étu-
diants, les personnels du corps 
médical et de l’éducation, les 
retraités, outre la prolongation du 
congé de maternité, l’augmenta-
tion du Salaire national minimum 
garanti (SNMG) et l’exonération 
fiscale pour les bas revenus. À ce 
titre, il faut noter que les nou-
velles pensions et allocations de 
retraite revalorisées de 5 à 10 % et 
qui seront touchées par les béné-
ficiaires à partir de cette première 
semaine du mois traduisent le 
dernier engagement présidentiel 
honoré en date sur le plan social.   

Le chef de l’État, poursuivant 
son message, écrit : « En rappe-
lant ces décisions et les autres 
mesures dont le monde du travail 
perçoit les effets positifs sur le 
niveau de vie et qui placent l'Al-

gérie parmi les États assurant la 
meilleure couverture et protec-
tion sociale, je tiens à assurer que 
l'État continue d'assumer la char-
ge des transferts sociaux et de 
soutenir les produits de large 
consommation. » « Ce faisant, 
ajoute-t-il, le gouvernement est 
appelé à la vigilance, à la fermeté 
et à la mobilisation des méca-
nismes juridiques et réglemen-
taires de lutte contre la spécula-
tion, les fluctuations injustifiées 
des prix et la rareté provoquée, 
qui pèsent sur les familles, et ce, 
afin de préserver le caractère 
social de l'État. » 

 
L’ALGÉRIE SE SOUVIENT DE 

AÏSSAT IDIR ET D’ABDELHAK 
BENHAMOUDA 

La célébration de la journée 
des travailleurs ne passe pas sans 
rendre hommage à deux monu-
ments et symboles des luttes syn-
dicales nationales et qui étaient, 
notamment, les leaders de 
l’Union générale des travailleurs 
algériens (UGTA). À l’occasion, le 
Président souligne en gras : « En 
cette Journée internationale des 
travailleurs, je renouvelle mes 
salutations et l'expression de ma 
considération aux travailleuses et 
aux travailleurs, avec lesquels 
j'évoque, avec fierté, les luttes et 
les sacrifices des travailleurs et 
des syndicalistes, dont les pion-
niers, à l'image du chahid Aïssat 
Idir, et ceux qui ont porté l'Algérie 
à bras le corps et affronté, lors 
d'une période sanglante, la 
machine du terrorisme barbare, à 
l'instar du chahid du devoir natio-
nal Abdelhak Benhamouda. » 

Enfin, le Président, après les 
avoir félicités, a conclu son mes-
sage en réaffirmant l’engage-
ment de l’État à protéger « rigou-
reusement » les droits des tra-
vailleuses et des travailleurs et 
des retraités, et à préserver leur 
dignité, tout en rappelant l'obli-
gation faite aux responsables, à 
tous les niveaux, de veiller à la 
quiétude de la famille algérienne, 
à même d'assurer à ses filles et à 
ses fils un environnement propice 
au développement durable, dans 
un pays ouvert et productif, qui 
valorise l'effort et considère le tra-
vail comme l'essence même de la 
citoyenneté. » 

Farid Guellil 

GHRIEB PRÉSIDE UNE RÉUNION  
DU GOUVERNEMENT 
La lutte contre  
le cancer, 
le transfert  
des malades  
à l’étranger  
et les marchés 
publics  
à l’ordre du jour 
L e Premier ministre, Sifi Ghrieb, a 

présidé, jeudi, une réunion du 
Gouvernement, consacrée à l’exa-
men du projet de décret exécutif 
fixant les modalités d’application 
des règles générales relatives aux 
marchés publics, du projet de stra-
tégie nationale de prévention et de 
lutte contre le cancer à l’horizon 
2035 et à la prise en charge du 
transfert des malades à l’étranger 
pour soins. 
  
LA STRATÉGIE DE LUTTE 
CONTRE LE CANCER APPROUVÉE 
PROCHAINEMENT 
Le Gouvernement a examiné, dans 
ce contexte, le projet de la stratégie 
nationale de prévention et de lutte 
contre le cancer à l’horizon 2035, 
avant sa présentation pour appro-
bation au Conseil des ministres. Ce 
document a été élaboré par la Com-
mission nationale de prévention et 
de lutte contre le cancer, placée 
sous l’autorité du président de la 
République, sur la base des recom-
mandations issues des assises 
nationales organisées en mai 2025. 
Cette stratégie définit les outils 
opérationnels et les mesures néces-
saires pour renforcer la prévention 
et la prise en charge du cancer. Sa 
mise en œuvre et son évaluation 
reposent sur un tableau de bord 
regroupant l’ensemble des indica-
teurs pertinents, permettant d’éva-
luer les progrès réalisés et d’identi-
fier les insuffisances du système de 
Santé dans ce domaine. 
  
RÉDUCTION DES TRANSFERTS 
DE MALADES À L’ÉTRANGER 
Aussi, le Gouvernement a écouté 
une communication sur la prise en 
charge du transfert des malades à 
l’étranger pour soins. Cet exposé a 
mis en lumière les résultats enregis-
trés par la commission médicale 
nationale, ainsi que les avancées 
réalisées dans le cadre de la poli-
tique de substitution nationale. « 
Les résultats obtenus en 2025 
témoignent d’une dynamique posi-
tive vers une autonomie sanitaire 
renforcée, caractérisée par la réduc-
tion des transferts à l’étranger, le 
développement de l’offre nationale 
de soins et la maîtrise des dépenses 
de Santé », précise un communiqué 
des services du Premier ministre.  
 
ACCÈS À LA COMMANDE 
PUBLIQUE  
Enfin, le Gouvernement a achevé 
l’étude du projet de décret exécutif 
fixant les modalités d’application 
des règles générales relatives aux 
marchés publics. Il convient de 
noter que cet instrument juridique 
constitue un levier essentiel contri-
buant à la conduite des opérations 
de développement économique et 
social du pays. Dans cette perspec-
tive, ce texte vise à clarifier les 
modalités pratiques liées à la maîtri-
se et à la bonne gestion des deniers 
publics, dans le cadre de la consé-
cration des principes de liberté 
d’accès à la commande publique, 
d’égalité de traitement des candi-
dats et de transparence des procé-
dures », ajoute le même communi-
qué. 

Ania N. 

P lusieurs wilayas du centre du pays ont 
célébré la Journée internationale des 
travailleurs à travers l'organisation 

d'activités diverses mêlant manifestations 
sportives et cérémonies de distinction en 
l'honneur des travailleurs. Ces célébrations, 
organisées notamment à Chlef, Bouira, Djelfa, 
Béjaïa, Tipasa et Aïn Defla, ont débuté par une 
minute de silence, suivie de diverses activités. 
À Chlef, une cérémonie a été organisée au 
siège de la wilaya en l'honneur de travailleurs 
retraités de différents secteurs, en reconnais-
sance de leur parcours professionnel. À Boui-
ra, plusieurs activités ont marqué l'événe-
ment, dont le lancement d'une course de fac-
teurs depuis l'ancien siège de la wilaya, l'inau-
guration d'un Collège d'enseignement moyen 
(CEM) au quartier Omar Khodja et d'une demi-
pension à Bir Ghbalou, ainsi qu'une cérémo-
nie en l'honneur de travailleurs retraités. À 
Djelfa, les festivités ont notamment inclus l'or-
ganisation d'activités sportives destinées aux 
travailleurs, dont la finale d'un tournoi de 
football inter-institutions au complexe sportif 
de proximité « Moudjahid Brahimi Lakhdar », 
ainsi que le lancement d'une course locale 
pour les jeunes et les collectivités. Une céré-

monie de distinction a ensuite été organisée 
par la section locale de l'Union générale des 
travailleurs algériens (UGTA) en l'honneur 
d'un nombre de retraités. À Béjaïa, les autori-
tés locales ont présidé une cérémonie en 
l'honneur de retraités et de syndicalistes, met-
tant en avant le parcours du mouvement syn-
dical et les acquis sociaux, tout en soulignant 
« la nécessité de poursuivre les efforts pour 
améliorer les conditions de travail et promou-
voir les droits des travailleurs ». Dans la wilaya 
de Tipasa, le wali, Mohamed Amine Ben-
chaoulia, a donné le coup d'envoi de la course 
des facteurs, une manifestation également 
organisée dans la wilaya d'Aïn Defla sous la 
houlette du wali, Aïssa Aziz Bouras. 

Dans les wilayas du Sud, cette journée a 
également été marquée par des cérémonies 
en l’honneur des travailleurs et des retraités 
de différents secteurs. À Ouargla, l’événement 
a été ponctué par l’inauguration, par les auto-
rités locales, d’une piscine semi-olympique 
(bassin de 50 mètres) d’une capacité de 500 
places, au niveau de la zone des équipements 
publics. Une course de facteurs a également 
été organisée à partir de la recette principale 
de la commune d’Ouargla, avec la participa-

tion d’une trentaine de postiers.  
Par ailleurs, une caravane de prévention et 

de sensibilisation aux risques d’incendie des 
palmeraies et des récoltes a été lancée. Com-
posée de représentants de plusieurs secteurs, 
dont la Protection civile, la Conservation des 
forêts, les Services agricoles et l’Algérienne 
des eaux, cette initiative vise à sensibiliser 
notamment les agriculteurs à la protection du 
patrimoine phoenicicole, à travers le respect 
des mesures préventives.  

La bibliothèque principale de lecture 
publique Mohamed-Tidjani a, pour sa part, 
abrité des Portes ouvertes sur la numérisation 
du secteur de l’emploi et son rôle dans l’ac-
compagnement des porteurs de projets et la 
promotion de l’entrepreneuriat.  

Initiée par la Direction de l’emploi de la 
wilaya d’Ouargla, cette manifestation a per-
mis de mettre en lumière les prestations 
numériques proposées par les différentes 
structures et dispositifs liés à ce secteur. Des 
activités similaires ont également été organi-
sées dans plusieurs autres wilayas du Sud à 
l’occasion de cette journée. 

L. Zeggane 

 Le 1er Mai partout ailleurs à travers le pays
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LE PRÉSIDENT TEBBOUNE 
ADRESSE UN MESSAGE AUX 

PÈLERINS ALGÉRIENS 
« Puissiez-vous 

être nos 
meilleurs 

ambassadeurs » 
L e président de la République, 

Abdelmadjid Tebboune, adresse 
un message aux pèlerins algériens. « 
À l’occasion du départ du premier vol 
de nos pèlerins vers les Lieux Saints, 
je prie Allah Tout-Puissant de faciliter 
leur Hadj, leur souhaitant un retour 
au pays sains et saufs. Puissiez-vous 
être les meilleurs ambassadeurs de 
l’Algérie au Royaume d’Arabie saou-
dite, pays frère », a écrit le président 
Tebboune dans un message publié 
sur son compte X ex (Twitter). 

L. Z. 
 

LE SG DU RND :  
« Votez pour  

les meilleurs » 
L e secrétaire général du Rassem-

blement national démocratique 
(RND), Monder Bouden, a affirmé que 
son parti est déterminé à réussir les 
prochaines élections, non seulement 
pour gagner, mais aussi pour servir 
les citoyens et répondre à leurs 
attentes et préoccupations.  Lors d'un 
rassemblement populaire à Beni 
Ouarthilane, dans la wilaya de Sétif, 
Bouden a déclaré : « Vous devez choi-
sir les meilleurs candidats, afin que 
vos préoccupations et vos besoins 
soient pris en compte ». 

Il a également souligné que l'inté-
grité du processus électoral est 
garantie, grâce aux multiples méca-
nismes de contrôle mis en place par 
le président de la République. Le 
secrétaire général du RND a ajouté 
que l'intérêt de tous les Algériens est 
de voir chaque citoyen exprimer son 
opinion et de participer massivement 
aux élections. Il a également exprimé 
sa fierté de voir la wilaya de Sétif être 
l'un des bastions du parti et la pre-
mière force politique de la région. 
Bouden a également souligné l'im-
portance des visites sur le terrain 
pour rencontrer les citoyens et éva-
luer la préparation des structures 
locales du parti pour mettre en 
œuvre la nouvelle vision du RND.  Le 
secrétaire général a exprimé sa fierté 
de travailler sous la direction du pré-
sident de la République, qui a prouvé 
sa vision prospective à travers ses 
choix internes et externes. Il a égale-
ment souligné que l'Algérie progres-
se vers la sécurité et la stabilité dans 
tous les domaines, grâce aux poli-
tiques du chef de l’État.  

A. N.

AMÉLIORATION DES SERVICES CONSULAIRES ET PRÉPARATION DES LÉGISLATIVES  

Chaïb à l’écoute de notre diaspora 
à Madrid 

À l’heure où les attentes de 
la diaspora algérienne ne 

cessent de croître, 
l’amélioration des services 

consulaires devient un 
enjeu stratégique. Entre 

modernisation 
administrative et 

préparation des échéances 
électorales, les autorités 

veulent conjuguer 
efficacité et proximité. 

  

L e secrétaire d’État 
auprès du ministre des 
Affaires étrangères, char-

gé de la Communauté nationa-
le à l’étranger, Sofiane Chaïb, a 
présidé, hier, une réunion de 
coordination à l’ambassade 
d’Algérie à Madrid. Cette ren-
contre a regroupé les chefs des 
centres consulaires d’Europe 
du Sud, au terme d’une visite 
de travail en Espagne. Elle 
s’inscrit dans le cadre des 
réunions périodiques visant à 
harmoniser les actions consu-
laires et à améliorer la qualité 
des prestations offertes aux 
ressortissants algériens établis 
à l’étranger. Au cœur des 
échanges figurait la question 
de l’amélioration des services 
consulaires. Les discussions 
ont porté sur l’état d’avance-
ment des projets en cours, 
notamment dans le cadre de la 

modernisation du système 
administratif. L’un des projets 
phares évoqués concerne le 
renouvellement du passeport 
biométrique à distance. Ce dis-
positif devrait permettre de 
simplifier les démarches et de 
réduire les déplacements, tout 
en rapprochant davantage 
l’administration des citoyens. 
Dans cette optique, Chaïb a 
insisté sur la nécessité d’accé-
lérer la mise en œuvre des 
réformes engagées. Il a appelé 
à adopter une approche effica-
ce et rigoureuse afin de garan-
tir l’application homogène des 
nouvelles procédures à travers 
l’ensemble des missions 

consulaires. L’objectif affiché 
est clair : offrir un service plus 
rapide, plus accessible et en 
phase avec les attentes 
actuelles de la communauté 
nationale. 

  
PRÉPARATIFS DES 

LÉGISLATIVES DU 2 JUILLET  
Par ailleurs, une attention 

particulière a été accordée aux 
préparatifs des prochaines 
élections législatives. Le secré-
taire d’État a souligné l’impor-
tance d’une organisation opti-
male pour permettre aux Algé-
riens de l’étranger d’exercer 
leur droit de vote dans les 
meilleures conditions. Il a 

appelé à la mobilisation de 
tous les moyens humains, 
matériels et logistiques dispo-
nibles pour assurer le bon 
déroulement de ce rendez-
vous électoral. La coordination 
avec l’Autorité nationale indé-
pendante des élections a éga-
lement été mise en avant. Une 
collaboration étroite avec les 
représentants de cette instan-
ce, notamment les coordina-
teurs et les délégués à l’étran-
ger, est jugée essentielle pour 
garantir la transparence et l’ef-
ficacité du processus électoral. 

Enfin, la réunion a permis 
d’anticiper la saison estivale, 
période marquée par un afflux 
important de membres de la 
diaspora vers l’Algérie. Les res-
ponsables consulaires ont été 
appelés à prendre toutes les 
dispositions nécessaires pour 
faciliter les déplacements et 
assurer une circulation fluide. 
L’amélioration de l’accueil et 
des services figure parmi les 
priorités afin de répondre aux 
attentes des citoyens.   À tra-
vers cette rencontre, les autori-
tés réaffirment leur volonté de 
moderniser l’action consulaire 
et de renforcer le lien avec la 
diaspora. Reste désormais à 
savoir si ces engagements se 
traduiront rapidement en 
résultats concrets sur le terrain. 

Mohamed Amine Toumiat
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L a présidente de l’Association Fran-
ce-Algérie, Ségolène Royal, a salué 
la qualité des échanges ayant mar-

qué les Rencontres afro-méditerra-
néennes de la pensée, estimant que ce 
type d’initiatives contribue à « faire reculer 
l’ignorance » et plaidant pour un renforce-
ment des liens entre les deux rives de la 
Méditerranée.  
Intervenant lors de cette rencontre orga-
nisée mercredi au Centre international des 
conférences (CIC) «Abdelatif-Rahal», Royal 
a déclaré : « Je dois vous dire que la qualité 
des réflexions et des échanges fait énor-
mément de bien dans un monde de chaos, 
d’égoïsme et matérialiste ».   Elle a égale-
ment mis en avant l’importance de cette 
manifestation intellectuelle, affirmant 
qu’elle a permis de «revenir aux fonda-

mentaux de ce qui fait, au fond, le bon, le 
vrai et le juste». Elle a ajouté que «La scien-
ce, la connaissance, les échanges culturels, 
c’est ce qui permet de faire reculer les 
fléaux que sont l’obscurantisme et l’igno-
rance, parce que c’est l’ignorance qui 
conduit aussi à l’indifférence qui est le 
fléau de notre époque». Royal a, en outre, 
félicité la ministre algérienne de la Culture 
et des Arts pour avoir organisé cet événe-
ment « en un temps record », concluant en 
rappelant l’importance du dialogue intel-
lectuel entre les peuples : « Nous avons 
une responsabilité entre les deux rives de 
la Méditerranée. Les échanges intellec-
tuels de très haut niveau qui nous émer-
veillent sont vraiment constitutifs d’un 
rapprochement et d’un renforcement de 
ces liens d’amitié ». 

AGIR POUR L’INTÉRÊT DES PEUPLES 
ALGÉRIEN ET FRANÇAIS  

Par ailleurs, le ministre d'Etat, ministre 
des Affaires étrangères, de la Communauté 
nationale à l'étranger et des Affaires afri-
caines, Ahmed Attaf, a reçu, jeudi, au siège 
du ministère, Mme Ségolène Royal, et ce 
dans le cadre de sa visite en Algérie. Selon 
un communiqué du ministère, Attaf a, à 
cette occasion, renouvelé ses félicitations à 
Mme Royal, suite à son élection à la tête de 
cette importante association, évoquant 
avec elle «  les activités et projets divers 
qu'elle supervise en vue de jeter des ponts 
de communication, d'interaction et d'en-
tente entre les deux pays et les deux 
peuples algérien et français  », ajoute la 
même source. 

Ania N.  

SÉGOLÈNE ROYAL EN ALGÉRIE   

Pour un renforcement des liens 
entre les deux rives 

L e ministre algérien de l’In-
dustrie, Yahia Bachir, a 
reçu, jeudi au siège du 

ministère, une délégation de la 
Fédération de Russie, conduite 
par le ministre du Gouverne-
ment de la ville de Moscou et 
chef du Département en charge 
de l’économie extérieure et de 
la coopération internationale, 
Sergey Cheryomin, avec lequel 
il a examiné les moyens de ren-
forcer la coopération et de 
mettre en place des projets 
industriels communs.   Cette 
rencontre, tenue en présence 
de l’ambassadeur de Russie en 

Algérie, Alexey Solomatine, 
s’inscrit dans le cadre d’une visi-
te de travail visant à « renforcer 
les relations de coopération 
bilatérale entre l’Algérie et la 
Fédération de Russie » et à « 
explorer les opportunités de 
partenariat dans les domaines 
industriels et économiques d’in-
térêt commun». La rencontre a 
permis d’examiner les moyens 
d’approfondir cette coopéra-
tion à travers l’échange d’exper-
tises, l’encouragement des 
investissements et la mise en 
place de projets communs à 
forte valeur ajoutée. 

VERS UN PARTENARIAT 
RENFORCÉ DANS LES 

INFRASTRUCTURES DE BASE 
Le  ministre du Gouverne-

ment de la ville de Moscou et 
chef du Département chargé de 
l’économie extérieure et de la 
coopération internationale, Ser-
gey Cheryomin, a également été 
reçu  par le ministre des Travaux 
publics et des Infrastructures de 
base, Abdelkader Djellaoui.  La 
rencontre, qui s’est tenue au 
siège du ministère en présence 
de l’ambassadeur de Russie en 
Algérie, Alexey Solomatine, a 
permis de passer en revue « les 

voies et moyens de renforcer la 
coopération bilatérale dans le 
secteur des infrastructures de 
base, notamment dans les 
domaines des chemins de fer et 
de transport guidé ».   A cette 
occasion, les deux parties ont 
salué le niveau d’expertise dont 
disposent les deux pays en 
matière de développement et 
de réalisation des infrastructures 
de base, soulignant l’importan-
ce de hisser la coopération 
conjointe à travers l’intensifica-
tion des échanges d’expé-
riences, le transfert de savoir-
faire et la valorisation des expé-

riences pionnières dans la réali-
sation de projets ferroviaires et 
de métro, notamment dans les 
grandes villes.     Les discussions 
ont porté sur la nécessité d’élar-
gir les perspectives de partena-
riat bilatéral, en particulier dans 
le domaine des systèmes intelli-
gents de gestion des infrastruc-
tures de base. Les deux parties 
sont convenues de poursuivre le 
renforcement de cette coopéra-
tion, au mieux des intérêts com-
muns et en faveur de la dyna-
mique de développement dans 
les deux pays. 

A. N.  

COOPÉRATION ALGÉRIE-RUSSIE 

Des projets industriels communs à l'horizon
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NUMÉRISATION DE LA VENTE DES PNEUS  

Naftal contre-attaque 
les spéculateurs  

Le PDG de Naftal, 
Djamel Cherdoud, a 

annoncé jeudi, le 
lancement prochain 

d’une plateforme 
numérique intégrée 

dédiée à 
l’enregistrement des 

demandes des clients en 
pneumatiques, en vue 

de faciliter leur 
acquisition de manière 

« fluide, organisée et 
transparente » et de 

lutter contre le 
phénomène de 

spéculation dans ce 
domaine, indique un 

communiqué de la 
société. 

 

L ors d’une rencontre 
tenue au siège de la 
société avec le président 

de l’Organisation algérienne 
de protection et d’orientation 
du consommateur et son 
environnement (APOCE), 
Mustapha Zebdi, consacrée à 
« l’examen des voies de ren-
forcement de la coopération 
et de la coordination au mieux 
de l’intérêt du consommateur, 
et à la garantie de la disponi-
bilité des pneumatiques sur le 
marché national », Cherdoud 
a précisé que le lancement de 
cette plateforme se veut « une 

étape stratégique traduisant 
l’orientation de Naftal vers la 
modernisation de ses services, 
à même de faciliter le proces-
sus d’acquisition de manière 
fluide et organisée, et d’assu-
rer la transparence des tran-
sactions afin de juguler le 
phénomène de spéculation ».   
Cette initiative contribuera 
également à « améliorer le 
suivi des demandes et à 
répondre aux préoccupations 
des citoyens dans des délais 
raisonnables, en phase avec la 
démarche de numérisation 
adoptée par l’entreprise, et en 
vue de renforcer la confiance 
des consommateurs dans ses 
services », a-t-il soutenu,     Au 
cours de cette rencontre à 

laquelle ont pris part des 
cadres dirigeants de Naftal, 
  Cherdoud a souligné que 
l’entreprise « mobilise l’en-
semble de ses ressources 
humaines et logistiques pour 
satisfaire les besoins du mar-
ché national en pneuma-
tiques ». Et d'ajouter que l'en-
treprise «  a pris toutes les 
mesures nécessaires pour 
assurer la mise en œuvre d'un 
plan d'approvisionnement 
efficace reposant sur la mise à 
disposition de pneumatiques 
de catégorie Premium, alliant 
qualité et prix compétitif  », 
contribuant ainsi à renforcer 
la sécurité routière et à rédui-
re les accidents de la circula-
tion. 

 L’APOCE PLAIDE POUR LE 
RENFORCEMENT DE LA 

COMMUNICATION 
Cette rencontre a égale-

ment été l’occasion pour l'APO-
CE de prendre connaissance du 
plan adopté par Naftal pour 
l’approvisionnement du mar-
ché national en pneumatiques, 
via les grands centres de stoc-
kage répartis à travers les diffé-
rentes wilayas du pays.  

De son côté, Zebdi a assuré 
que Naftal est largement recon-
nue comme étant un partenai-
re fiable, insistant, dans le 
même temps, sur l’importance 
de renforcer la communication, 
afin d’éclairer l’opinion 
publique sur le processus d’ap-
provisionnement du marché 
national en pneumatiques et 
l’organisation de leur distribu-
tion, de manière à garantir leur 
disponibilité et leur qualité au 
profit du consommateur algé-
rien. 

Les deux parties ont, en 
outre, appelé les clients à 
signaler, dans un esprit de civis-
me et de responsabilité sociale, 
«  toutes les pratiques et tran-
sactions suspectes, et les tenta-
tives de spéculation ciblant le 
consommateur à travers la 
création d’une pénurie artifi-
cielle  », tout en réaffirmant la 
poursuite de la coordination et 
de la concertation afin d’amé-
liorer les mécanismes d’appro-
visionnement et de distribu-
tion, et de renforcer la transpa-
rence et la qualité du service. 

 Ania N.
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COMPLEXE SIDÉRURGIQUE DE BELLARA 

Le lancement de la deuxième phase 
d’extension est imminent 

COMMERCE EXTERIEUR  
Ne pas présenter 
ses bilans, c’est 
perdre sa licence 
d’importation  

L e ministère du Commerce extérieur 
et de la Promotion des exportations 

vient d’imposer une nouvelle obliga-
tion aux entreprises bénéficiaires de 
licences exceptionnelles d’importation 
accordées dans le cadre de la gestion 
et/ou de l’équipement ainsi que des 
services. Les entreprises concernées 
doivent désormais « transmettre pério-
diquement le bilan des importations 
effectuées (version papier + version 
électronique au format Excel) ». Ce 
bilan doit être transmis « avant le 10 de 
chaque mois » et « porter sur les opéra-
tions du mois précédent », précise le 
ministère dans un document daté du 
19 avril dernier. 
« Concernant les quatre premiers mois 
de l’année 2026, les bilans doivent être 
transmis avant le 10 mai » en cours, sou-
ligne la même source, qui ajoute que 
les dossiers peuvent être envoyés par 
courrier postal, ainsi que par courrier 
électronique à l’adresse 
suivante:  auto.except@mcepe.gov.dz  .     
Le ministère du Commerce extérieur et 
de la Promotion des exportations 
indique qu’«en cas de non-transmission 
de ces bilans, la licence accordée sera 
annulée». 

A. N.  
 

ACCORD SNTF – FERROVIAL  
Les premiers 
wagons 
phosphatiers 
livrés dès juillet 
prochain  

L es premières livraisons des 
wagons-remorques destinés au 

transport du phosphate intervien-
dront à partir du mois de juillet pro-
chain, dans le cadre d’un accord de 
partenariat conclu entre la Société 
nationale des transports ferroviaires 
(SNTF) et l’Entreprise nationale de 
construction de matériels et d’équipe-
ments ferroviaires (Ferrovial), portant 
sur la fourniture de 800 unités. Selon 
un communiqué de la SNTF, cette 
opération s’inscrit dans un program-
me progressif qui se poursuivra 
jusqu’à la livraison complète des 
wagons, en parallèle avec la mise en 
service de la ligne minière Est, prévue 
à la fin de l’année 2027. Cet accord 
stratégique s’inscrit dans le cadre des 
préparatifs liés à l’exploitation de la 
ligne minière Est, reliant Djebel Onk, 
Bled El- Hadba et Tébessa à Annaba. Il 
vise également à renforcer les capaci-
tés logistiques nationales dans le 
domaine du transport des produits 
miniers. Le dispositif permettra d’assu-
rer le transport de près de 13,6 mil-
lions de tonnes de phosphate par an, 
contribuant ainsi à l’optimisation de la 
chaîne logistique et au renforcement 
de la compétitivité du secteur. La SNTF 
souligne que « ce partenariat s’inscrit 
dans une dynamique nationale de 
promotion de l’intégration entre les 
secteurs du transport ferroviaire et de 
l’industrie, en vue de soutenir le déve-
loppement économique et de valori-
ser la production locale ». La cérémo-
nie de signature s’est tenue au siège 
de la direction générale de la SNTF, 
sous la supervision du directeur géné-
ral de la société, Adj Bouâouni, et du 
directeur général de Ferrovial, Mounir 
Abbès, en présence de représentants 
du ministère de l’Industrie ainsi que de 
cadres des deux entreprises. 

L.Zeggane 

L a société Algerian Qatari Steel (AQS), 
implantée à Bellara dans la wilaya de 
Jijel, engage une nouvelle phase de 

son développement industriel. La société 
prévoit d’élargir les capacités de son com-
plexe sidérurgique afin d’enrichir son offre 
et d’accéder à d’autres marchés.  Selon une 
annonce faite la semaine dernière, les pré-
paratifs de la deuxième phase d’extension 
ont été lancés. Cette initiative vise à diver-

sifier la production et à consolider la pré-
sence de l’entreprise, aussi bien en Algérie 
qu’à l’étranger. 

L’information a été rendue publique par 
le directeur général adjoint, Soufiane 
Chaib setti, lors d’un atelier interne consa-
cré à la sécurité institutionnelle.  « Les pré-
paratifs ont commencé pour le lancement 
de la deuxième phase de l’extension du 
complexe de Bellara, qui permettra la pro-
duction de nouveaux produits et répondra 
aux exigences des marchés nationaux et 
internationaux », a-t-il indiqué, à 
des  médias locaux. Aucune date précise 
n’a encore été fixée pour le lancement offi-
ciel, mais une annonce devrait intervenir 
prochainement.  Par ailleurs, le complexe 
poursuit l’élargissement de ses débouchés. 

Les produits d’AQS sont aujourd’hui pré-
sents dans 45 pays, avec un nouveau mar-
ché, le 46ème, attendu « cette semaine », 
d’après le même responsable. Pour rappel, 
AQS est parvenue depuis le début de l’an-
née 2026 à exporter 185.000 tonnes de 
produits ferreux. 

La rencontre organisée à cette occasion 
a également abordé la question de la sécu-
rité institutionnelle et son importance pour 
l’économie nationale. Des intervenants 
issus de différents horizons ont échangé 
autour des pratiques à adopter, notam-
ment face aux évolutions liées à l’intelli-
gence artificielle. Cette orientation montre 
la volonté du complexe de Bellara d’inté-
grer ces enjeux dans son développement. 

 A. N.

PORT DE TÉNÈS  
Plus de 16.000 moutons arrivent d’Espagne 
L e port de Ténès, dans la wilaya de Chlef, a réceptionné une 4e cargaison de mou-

tons en provenance d’Espagne, comptant plus de 16.250 têtes. Cette opération 
concrétise le programme d’importation des sacrifices pour l’Aïd el-Adha, a indiqué 

la Direction des services agricoles (DSA). S’exprimant à l’APS, le directeur des services 
agricoles, Mehdi Kouadria, a précisé que, « les équipes vétérinaires mobilisées depuis le 
début de l’opération ont effectué les contrôles sanitaires nécessaires à bord du navire. Le 
cheptel a ensuite été transféré vers la zone de quarantaine de la commune d’Ouled Farès 
pour une période d’isolement de sept jours ». Kouadria a également souligné que « 11 
points de vente d’ovins ont été officiellement désignés à travers les différentes zones de 
la wilaya, tandis que d’autres brigades vétérinaires ont été dépêchées pour assurer le 
suivi sanitaire rigoureux des bêtes, tant au niveau des zones de quarantaine que sur les 
points de vente. Pour rappel, le port de Ténès a accueilli, depuis le début du mois d’avril, 
trois autres cargaisons d’ovins importés : deux en provenance de Roumanie (8.100 et 
9.100 têtes) et une autre d’Espagne (7.100 têtes). Cette opération s’intègre dans l’en-
semble des mesures prises par les autorités pour répondre à la demande nationale en 
bétail et garantir sa disponibilité à travers les différentes wilayas du pays. 

L. Z.

AQUACULTURE  
Des projets de 

production d’aliments 
lancés en 2026 

P lusieurs projets de développement 
de l’industrie des intrants et des ali-

ments destinés à l’aquaculture sont en 
cours de lancement afin de booster 
l’aquaculture marine, dans le cadre du 
plan d’action de la filière pour l’année 
2026, a affirmé le directeur général de la 
pêche et de l’aquaculture, au ministère 
de l’Agriculture, du développement rural 
et de la pêche, Miloud Triaa.  S’exprimant 
à l’APS, Triaa a indiqué que,  « le program-
me 2026 encourage la production locale 
d’aliments aquacoles afin de réduire le 
recours aux importations et d’accompa-
gner l’essor de l’aquaculture marine ». 
Dans ce sens, il a cité « la relance de l’uni-
té de production d’aliments pour pois-
sons et crevettes d’élevage de Ouargla, et 
ce, dans le cadre d’un programme de 
coopération avec la Corée du Sud », a-t-il 
ajouté. 

L. Z.



IL S’EN PREND À SES SUJETS ET AUX SYMBOLES DE LA PALESTINE POUR PLAIRE À SES MAÎTRES SIONISTES  

Sacrifiés par le Makhzen sur 
l’autel de la normalisation 
Parfois, deux 

événements sans lien 
apparent racontent 
une même histoire 

politique. 
 

À  Rabat, un match de foot-
ball sous tension et une 
annonce législative gou-

vernementale ont révélé, en l’es-
pace de quelques heures, une 
évolution profonde du Maroc 
contemporain : celle d’une nor-
malisation qui dépasse désormais 
la diplomatie pour toucher la rue, 
les tribunes et les symboles popu-
laires. Jeudi soir, l’AS FAR s’est 
imposée face au Raja Casablanca 
(2-1) lors d’un choc décisif de la 
Botola Pro disputé au stade Prince 
Moulay Abdellah. Sur le terrain, le 
duel a tenu ses promesses spor-
tives. Mais dans les tribunes, la soi-
rée a rapidement basculé dans la 
violence. Des affrontements ont 
éclaté entre supporters, dans un 
climat tendu marqué par une 
forte présence sécuritaire. Au len-
demain du match, la Curva Sud 
Magana, le collectif des groupes 
ultra du Raja, a publié un commu-
niqué accusateur. Les supporters 
dénoncent une organisation 
jugée oppressive : «  arrestations 
massives, contrôles humiliants et 
accès au stade assimilé à une zone 
militarisée  ». Ils évoquent une 
stratégie sécuritaire visant spécifi-
quement les supporters rajaouis, 
transformés selon leurs mots en « 
suspects permanents ». 

Au cœur de la polémique figu-
re un geste hautement symbo-
lique : la confiscation de foulards 
arborant le keffieh palestinien. 
Selon le communiqué, des sup-
porters munis de billets valides 
ont été empêchés d’entrer ou 
contraints d’abandonner ces 
écharpes. Pour beaucoup, cet épi-
sode marque une rupture. Le kef-
fieh n’est pas seulement un acces-
soire de tribune ; il représente une 
solidarité historique avec la Pales-
tine qui est profondément ancrée 

dans les sociétés maghrébines. 
L’interdiction implicite de ce sym-
bole dans un stade marocain 
apparaît alors comme un signal 
politique fort. Elle traduit, pour de 
nombreux observateurs, une 
volonté de neutraliser toute 
expression publique de soutien à 
la Palestine dans les espaces 
populaires les plus visibles. 

 
UNE NORMALISATION QUI 

CHANGE DE DIMENSION 
Quelques heures avant ces 

incidents, le gouvernement maro-
cain annonçait la transmission au 
Parlement d’une proposition 
législative visant à accorder la 
nationalité marocaine aux enfants 
et petits-enfants des juifs maro-
cains émigrés. Officiellement pré-
sentée comme une reconnaissan-
ce historique de la diaspora, la 
mesure a immédiatement suscité 
des réactions critiques sur les 
réseaux sociaux. 

La coïncidence temporelle 
entre ces deux faits nourrit aujour-
d’hui un débat politique plus 
large. D’un côté, un symbole 
palestinien serait écarté des tri-
bunes. De l’autre, l’État facilite 
juridiquement l’intégration d’une 
communauté qui est associée au 
rapprochement avec l’état sionis-
te. Pour plusieurs observateurs, le 
message apparaît clair : la solidari-

té populaire avec la Palestine 
devient indésirable, tandis que le 
rapprochement avec l’État sionis-
te s’inscrit progressivement dans 
les structures politiques et juri-
diques du pays. La normalisation 
ne serait plus seulement diploma-
tique ou économique ; elle tou-
cherait désormais l’identité natio-
nale elle-même. 

 
RESTE-T-IL UN TANTINET DE 

SOUVERAINETÉ POUR LE 
MAROC ? 

 Au-delà de la dimension sym-
bolique, certains observateurs 
redoutent les implications poli-
tiques futures de cette réforme. 
L’octroi massif de la nationalité 
marocaine à des descendants juifs 
installés à l’étranger pourrait, à 
long terme, ouvrir la voie à une 
participation directe de binatio-
naux aux institutions politiques 
du royaume. 

Dans cette perspective, un scé-
nario jusque-là impensable 
devient théoriquement envisa-
geable : l’émergence de respon-
sables politiques disposant d’une 
double nationalité marocaine et 
israélienne, pouvant accéder à 
des fonctions décisionnelles au 
sein du gouvernement ou des ins-
titutions stratégiques. Une telle 
évolution poserait inévitablement 
la question de l’autogouvernance 

et de l’indépendance politique du 
pays face à des influences exté-
rieures croissantes. 

Certains analystes estiment 
également que cette dynamique 
pourrait transformer le Maroc en 
vecteur de la normalisation. En 
institutionnalisant des liens 
humains, politiques et écono-
miques renforcés avec l’entité sio-
niste, Rabat pourrait exercer une 
pression diplomatique indirecte 
sur d’autres États africains et 
arabes encore réticents à franchir 
ce pas. Ainsi, la normalisation ne 
se limiterait plus à une coopéra-
tion bilatérale. Elle deviendrait un 
projet structurant, capable de 
remodeler les équilibres poli-
tiques. Dans ce contexte, la confis-
cation d’un keffieh dans un stade 
prend une signification nouvelle : 
celle d’un changement idéolo-
gique profond où certains sym-
boles Palestiniens sont marginali-
sés pendant que d’autres alliances 
s’institutionnalisent. 

Depuis la reprise officielle des 
relations entre Rabat et Tel-Aviv 
en 2020, le Makhzen cherche à 
projeter une image d’ouverture 
internationale et de modernité. 
Mais cette stratégie se heurte à 
une opinion publique largement 
attachée à la cause palestinienne. 
Les stades de football, espaces 
d’expression spontanée et diffici-
lement contrôlables, deviennent 
alors des lieux où cette tension 
éclate frontalement. L’épisode de 
Rabat illustre ainsi une mutation 
silencieuse : le football sert de 
laboratoire politique. Confisquer 
un keffieh peut sembler anodin. 
Pourtant, pour une génération 
entière de supporters, ce geste 
symbolise la tentative d’effacer 
une mémoire militante au 
moment même où l’État redéfinit 
ses alliances et ses priorités géo-
politiques. Lorsque la nationalité 
s’élargit pendant que les sym-
boles se restreignent, une ques-
tion demeure : jusqu’où ira la nor-
malisation avant de se heurter à la 
rue ? 

 Mohamed Amine Toumiat 
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ESCALADE MILITAIRE AU SUD LIBAN ET FRAPPES SIONISTES SUR LA VILLE DE TYR  

La riposte de la Résistance 
Le sud du Liban est de nouveau le théâtre 

d’une forte escalade militaire, marquée 
par des frappes sionistes intensives 

visant plusieurs localités, dont la ville de Tyr et 
des villages des districts de Bint Jbeil et Naba-
tiyé, ainsi que par des opérations annoncées 
par la “Résistance islamique au Liban” contre 
des positions et regroupements de l’armée 
israélienne dans les zones frontalières. 

Cette montée des tensions intervient dans 
un contexte déjà fragile, où les échanges de 
tirs et les bombardements se multiplient 
depuis plusieurs semaines, affectant directe-
ment les infrastructures civiles et les popula-
tions locales. Selon des sources médiatiques 
locales, notamment le correspondant d’Al 
Mayadeen dans le sud du Liban, une frappe de 
drone sioniste a visé hier la ville côtière de Tyr, 
l’un des centres urbains majeurs du sud liba-
nais. Dans le même temps, plusieurs autres 
attaques ont été signalées dans différentes 
zones du sud. Des frappes aériennes ont tou-
ché la localité de Braachit dans le district de 
Bint Jbeil, ainsi que la région de Yater, où deux 
frappes distinctes ont été enregistrées. Dans 
le district de Tyr également, une moto a été 
ciblée par un drone israélien dans le village 
d’Al-Mansouri, illustrant l’utilisation croissante 
de drones dans les opérations militaires. Par 
ailleurs, l’artillerie israélienne a visé plusieurs 
villages frontaliers, notamment Kfarchouba, 
Al-Mansouri, Majdel Zoun, Kounine, ainsi que 
les périphéries occidentales de Blida, Haniyé 
et Téloussé. Des bombardements particulière-
ment lourds ont été rapportés dans la zone de 
Wadi al-Houjeir, ainsi qu’aux abords des vil-
lages de Frun, Ghhandouriya et Toulin, où des 

obus de calibre 155 mm ont été tirés. Les loca-
lités de Sawana et Qalawiya ont également 
subi des tirs intermittents. Selon des sources 
locales, ces frappes ont causé des dégâts 
importants aux habitations, aux routes et aux 
infrastructures agricoles, aggravant la situa-
tion humanitaire dans ces régions déjà fragili-
sées. La veille, une intensification encore plus 
marquée avait été observée avec plus de 70 
frappes aériennes et de drones sur les districts 
de Tyr et Bint Jbeil, accompagnées de tirs d’ar-
tillerie soutenus. 

 
PLUSIEURS OPÉRATIONS REVENDIQUÉES  

Dans ce contexte, la “Résistance au Liban” 
a annoncé, dans une série de communiqués, 
avoir mené plusieurs opérations militaires 
contre des positions israéliennes situées dans 
le sud occupé. Selon ces déclarations, les 
actions ont été réalisées à différents moments 
de la journée et ont ciblé des regroupements 
de soldats ainsi que des véhicules militaires. 
Un rassemblement de soldats sionistes dans la 
localité d’Al-Bayada aurait été visé par un 
drone d’attaque, avec des “impacts confir-
més” selon le communiqué. Un autre regrou-
pement de soldats à proximité du complexe 
Moussa Abbas dans la ville de Bint Jbeil aurait 
été touché par des tirs d’artillerie. Un véhicule 
militaire sioniste aurait été pris pour cible 
dans la région d’Al-Bayada par un drone d’at-
taque, toujours selon les communiqués 
publiés. Dans une autre série d’annonces, la 
Résistance affirme avoir poursuivi ses opéra-
tions un rassemblement militaire sur le site de 
Blat al-Mustahdath a été visé par un essaim de 
drones d’attaque. Un autre groupe de soldats 

israéliens stationnés dans le village de Cha-
maa a également été ciblé. Le mouvement 
affirme que ces actions s’inscrivent dans une 
stratégie de riposte face aux bombardements 
sionistes continus sur les villages du sud et 
aux violations répétées de la souveraineté 
libanaise. 

 
JUSTIFICATIONS ET CONTEXTE DE 

CONFRONTATION 
Dans ses communiqués, la Résistance isla-

mique présente ces opérations comme une 
réponse directe aux attaques sionistes contre 
les zones civiles du sud du Liban, qui auraient 
causé des pertes humaines et matérielles 
importantes. 

Elle affirme également agir dans le cadre 
d’une “guerre d’usure”, visant à maintenir une 
pression militaire constante sur les forces 
israéliennes déployées près de la frontière. Ce 
type d’opérations, combinant drones, missiles 
et tirs d’artillerie, illustre une évolution des 
modes de confrontation dans la région, où les 
combats se déroulent désormais à distance et 
de manière plus dispersée. Dans ce climat de 
tension, l’ancien Premier ministre sioniste Naf-
tali Bennett a déclaré que “les soldats en servi-
ce au Liban passent du statut de chasseurs à 
celui de cibles”, soulignant selon lui une évo-
lution des risques pour les forces israéliennes 
engagées dans les zones frontalières. Cette 
déclaration reflète une perception croissante 
d’un changement de dynamique sur le terrain, 
où les unités militaires sionistes feraient face à 
des attaques plus imprévisibles et plus fré-
quentes. 

M.Seghilani 
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AGRESSION DE L’IRAN  
La majorité 

des Américains 
contre la guerre 

P our chaque famille américaine le coût de 
l’agression américano-sioniste contre 

l’Iran a atteint 500 dollars et augmente rapi-
dement. Dans une publication sur la platefor-
me « X », le ministre iranien des Affaires 
étrangères, Abbas Araqchi, affirme que le 
Pentagone ment sur le coût de la guerre 
contre l'Iran, soulignant les répercussions 
économiques subies par le peuple américain 
du fait de cette agression. 

Il explique que le « pari » du Premier 
ministre sioniste Benjamin Netanyahu a déjà 
coûté directement 100 milliards de dollars 
aux États-Unis, soit quatre fois le chiffre offi-
ciellement annoncé. Abbas Araqchi a réaffir-
mé que « Israël d'abord » signifie toujours « 
L'Amérique en dernier ». Cela est prouvé par 
un sondage réalisé par le Washington Post, 
ABC News et Ipsos qui a révélé qu'une majo-
rité d'Américains considèrent la guerre 
contre l'Iran comme une erreur, malgré le 
soutien important qu'elle continue de rece-
voir parmi les Républicains. Selon ce sonda-
ge, 61 % des Américains estiment que le 
recours à la force militaire contre l'Iran était 
une erreur. Le sondage indique que la guerre 
menée par le président américain Donald 
Trump contre l'Iran semble être impopulaire, 
à un niveau comparable à celui de la guerre 
en Irak lors du « pic de violence » de 2006, et 
de la guerre du Vietnam au début des années 
1970. Dans un contexte de préoccupations 
économiques : la guerre est loin d'être popu-
laire, ce qui coïncide avec les inquiétudes 
croissantes quant aux répercussions écono-
miques, au moment même où la Maison 
Blanche tente de convaincre les Américains 
que leur situation est meilleure sous Trump 
que sous les Démocrates. 

Un nombre important d'Américains crai-
gnent également que la poursuite du conflit 
n'entraîne une récession économique. 
Actuellement,  les données publiées par le 
département du Commerce américain indi-
quent que l'inflation s'est accélérée en mars, 
alimentée par la hausse des prix due à 
l’agression américano-sioniste contre l'Iran. 
Selon les données, le taux d'inflation annuel 
a atteint 3,5 %, selon l'indice des prix des 
dépenses de consommation personnelle 
(PCE), contre 2,8 % en février, dépassant ainsi 
l'objectif de 2 % fixé par la Réserve fédérale. 
Les prix ont également augmenté de 0,7 % 
pour le seul mois de mars, soit la plus forte 
hausse mensuelle depuis juin 2022, contre 
0,4 % le mois précédent. Dans un contexte 
plus large, Yara International, premier fabri-
cant mondial d'engrais, met en garde contre 
des risques de pénurie alimentaire en 
Afrique en raison de la flambée des prix et 
des perturbations des chaînes d'approvision-
nement liées à l’agression américano-sionis-
te contre l'Iran. a averti qu'une guerre avec 
l'Iran pourrait entraîner une flambée des prix 
des engrais et des perturbations des chaînes 
d'approvisionnement, risquant de provoquer 
des pénuries alimentaires en Afrique. 

Alors que des intrants essentiels comme 
l'urée et l'ammoniac sont déjà rares et que 
leurs prix s'envolent en raison des perturba-
tions des chaînes d'approvisionnement, 
notamment en provenance du Moyen-
Orient, le PDG de Yara International, cité par 
les médias, s'inquiète d'une «  vente aux 
enchères mondiale » où les pays riches s'ac-
caparent les approvisionnements tandis que 
les pays plus pauvres sont exclus du marché 
en raison de la hausse des prix. 

 
SITUATION AU LIBAN 

Les sources médiatiques locales font 
savoir que la Résistance libanaise poursuit 
ses opérations pour défendre le Liban et son 
peuple, en réponse à la violation du cessez-
le-feu par l'occupation sioniste et à ses 
attaques contre des villages du sud du Liban, 
qui ont fait des martyrs et plusieurs blessés 
parmi les civils. Hier, l'armée d'occupation 
sioniste a reconnu que deux de ses soldats 
avaient été blessés par un drone chargé d'ex-
plosifs au Sud-Liban, affirmant que la Résis-
tance libanaise avait lancé un missile et un 
drone chargé d'explosifs contre ses forces 
dans cette région. Plus tôt dans la journée, 
les médias sionistes avaient rapporté que 
cinq drones ont été lancés vers les forces sio-
nistes au Sud-Liban. 

Dans ce contexte, la radio de l'armée sio-
niste, citant son correspondant sur la situa-
tion au Sud-Liban, a reconnu un « échec poli-
tique, une faiblesse militaire et un épuise-
ment des ressources du front intérieur ».  

M’hamed Rebah
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La classe ouvrière à l’épreuve des inégalités 
et des guerres

ASSASSINATS, BLESSÉS ET VIOLATIONS SIONISTES  

Le lot quotidien des Palestiniens à Ghaza et Cisjordanie

À l’occasion du 1er mai, la 
Journée internationale des 
travailleurs, le mouvement 

syndical mondial à orientation 
de classe, ainsi que les 

travailleurs et syndicats 
militants à travers le monde, 

commémorent le 140e 
anniversaire des luttes 

ouvrières de Chicago de 1886. 
 

C ette date symbolique est 
réaffirmée comme un 
moment de mobilisation 

continue contre ce qui est décrit 
comme la brutalité du capitalisme, à 
travers de nouvelles luttes sociales, 
la solidarité internationale et la 
défense des droits des travailleurs. 

L’Union internationale des syndi-
cats, l’une des plus anciennes orga-
nisations syndicales mondiales 
représentant plus de 105 millions de 
travailleurs, a adressé un message 
de solidarité aux ouvriers, paysans et 
classes laborieuses du monde entier. 
Selon les organisations syndicales, 
les revendications historiques des 
ouvriers de Chicago restent d’actua-
lité. Elles estiment que la crise du 
capitalisme s’aggrave, accentuant 
les inégalités sociales à l’échelle 
mondiale. Les libertés démocra-
tiques et syndicales seraient égale-
ment de plus en plus menacées, tan-
dis que les conflits armés et les inter-
ventions étrangères se multiplient. 
Les analyses relayées à cette occa-
sion affirment que les tensions géo-
politiques et économiques mon-
diales constituent une menace 
directe pour la paix et la sécurité 
internationales, y compris le risque 
nucléaire. Les guerres, sanctions 
économiques et blocus seraient en 
expansion continue. Dans ce 
contexte, plusieurs situations inter-
nationales sont dénoncées avec 
vigueur, notamment la guerre à 
Ghaza, qualifiée d’« extermination 
du peuple palestinien », ainsi que les 
violences attribuées à l’entité sionis-
te dans la bande de Ghaza. Sont éga-
lement évoqués les conflits impli-
quant les États-Unis et l’entité sionis-
te contre l’Iran, ainsi que des cri-

tiques contre les interventions en 
Amérique latine et les pressions éco-
nomiques exercées sur Cuba. Ces 
organisations considèrent que ces 
événements révèlent, selon leurs 
termes, l’hypocrisie et la nature vio-
lente du système impérialiste. 

 
MILITARISATION ET POLITIQUES 

D’AUSTÉRITÉ 
Le texte souligne également la 

hausse importante des dépenses 
militaires mondiales. Des organisa-
tions comme l’OTAN et l’Union euro-
péenne sont accusées de favoriser 
une logique de militarisation et de 
promouvoir une économie de guer-
re présentée comme solution de 
développement. Dans le même 
temps, les populations seraient 
confrontées à de nouvelles poli-
tiques d’austérité, à la privatisation 
des services publics et au démantè-
lement des acquis sociaux. La haus-
se du coût de la vie, l’inflation et la 
stagnation des salaires accentue-
raient la précarité des travailleurs, 
tandis que les profits des grandes 
multinationales augmenteraient. 

Les syndicats rappellent ainsi 
leur slogan central : « Pas de sacri-
fices pour les guerres et les profits 
du capital ». 

 
LES PALESTINIENS CÔTOIENT LA 

PAUVRETÉ ET LA MORT 
Sur le terrain, la situation des tra-

vailleurs palestiniens est décrite 
comme particulièrement drama-
tique. Depuis plusieurs mois, de 
nombreux cas de blessures, arresta-
tions ou décès de travailleurs sont 
rapportés alors qu’ils tentent de 
rejoindre leurs lieux de travail dans 
les territoires occupés. Ces déplace-
ments se font souvent à travers le 
mur de séparation, notamment dans 
la zone de Ram, au nord de Jérusa-
lem occupée. Des témoignages font 
état de travailleurs blessés par des 
tirs à balles réelles alors qu’ils ten-
taient de franchir ces passages. 
Parmi les cas récents, celui de Yous-
sef Aql, originaire de Beit Dâdya à 
l’ouest de Salfit, illustre cette réalité. 
Père de deux enfants, il avait perdu 
son emploi après la suspension des 
permis de travail. Contraint de sub-
venir aux besoins de sa famille, il a 
tenté de franchir le mur pour tra-
vailler en Israël sans autorisation. Le 
23 décembre dernier, il a été griève-
ment blessé par des tirs et est décé-
dé dix jours plus tard à l’hôpital 
après une longue période en soins 
intensifs. Son frère, présent lors des 
faits, raconte une scène marquée 
par la panique, les tirs soudains et 
une évacuation d’urgence vers l’hô-
pital. Selon les données syndicales 

palestiniennes, 18 travailleurs ont 
été tués en 2025 dans des circons-
tances similaires, et plus de 50 
depuis le 7 octobre 2023. 

 
UNE CRISE SOCIALE PROFONDE 

Au-delà des décès et des bles-
sures, des centaines de milliers de 
travailleurs palestiniens font face à 
un chômage massif et prolongé. 
Beaucoup ont perdu leur emploi 
dans les territoires occupés de 1948 
et n’ont pas retrouvé de travail 
stable depuis plus de deux ans. Un 
travailleur de 52 ans de la région de 
Tubas décrit une situation écono-
mique extrêmement difficile, mar-
quée par l’impossibilité de subvenir 
aux besoins de sa famille, y compris 
les frais universitaires de ses enfants. 
Le secteur agricole, autrefois source 
importante d’emploi, est lui aussi 
fortement touché par les restrictions 
et les contrôles. Selon les chiffres du 
mouvement syndical palestinien, 
environ 550 000 personnes sont 
aujourd’hui sans emploi, dont 250 
000 ayant perdu leur travail en Israël. 
Les taux de chômage atteignent 
environ 85 % à Ghaza et 38 % en Cis-
jordanie occupée. 

 
IRAN : MANIFESTATIONS DE 

TRAVAILLEURS ET DE RETRAITÉS 
En Iran, des manifestations ont 

eu lieu dans plusieurs villes à l’occa-
sion du 1er mai, dénonçant les 
conditions de vie des travailleurs et 
l’absence de réponses aux revendi-
cations sociales. À Machhad, des 
retraités ont organisé une marche 
pour réclamer des solutions à la crise 
économique. Dans la province du 
Khouzistan, des travailleurs ont qua-
lifié cette journée de « journée de 
solidarité et de lutte des classes 
laborieuses ». D’autres rassemble-
ments ont été signalés à Téhéran, 
Kermanchah et Arak, appelant les 
autorités à répondre aux revendica-
tions sociales et économiques. Des 
manifestations de solidarité ont éga-
lement eu lieu en Suède et en Alle-
magne, notamment à Hambourg et 
Francfort, où des participants ont 
exprimé leur soutien aux travailleurs 
iraniens et dénoncé la répression 
des mouvements sociaux. 

LES FEMMES PALESTINIENNES 
FACE UNE DOUBLE PRÉCARITÉ 

L’Union générale des femmes 
palestiniennes a alerté sur la situation 
particulièrement difficile des tra-
vailleuses. Selon ses estimations, leur 
participation au marché du travail ne 
dépasse pas 19 %, avec des taux de 
chômage élevés, notamment chez 
les diplômées universitaires. L’organi-
sation dénonce des salaires faibles, 
l’absence de protection sociale et 
une faible représentation dans les 
instances syndicales et économiques. 
Elle estime que l’occupation joue un 
rôle central dans la destruction de 
l’économie palestinienne et appelle à 
renforcer la représentation des 
femmes dans la prise de décision. 

 
POSITION DU MOUVEMENT 

FATAH 
Le mouvement de libération 

nationale palestinien Fatah affirme 
que les travailleurs palestiniens 
constituent un pilier essentiel du pro-
jet national et du développement de 
l’État palestinien indépendant avec 
Elqods comme capitale. 

Dans un communiqué publié à 
l’occasion du 1er mai, Fatah dénonce 
une « guerre de destruction systéma-
tique » menée par l’occupation israé-
lienne, incluant le blocus écono-
mique, la destruction des infrastruc-
tures et les restrictions de circulation 
des travailleurs. Le mouvement 
appelle la communauté internationa-
le à intervenir pour mettre fin aux vio-
lations contre les travailleurs palesti-
niens et à faire respecter le droit inter-
national. 

Cette Journée internationale des 
travailleurs apparaît ainsi comme un 
moment de mobilisation globale, 
marqué par des revendications 
sociales, des dénonciations des 
inégalités économiques mondiales, 
mais aussi par la mise en lumière de 
situations de crise aiguë, notamment 
celle des travailleurs palestiniens. Les 
appels à la solidarité internationale et 
à la justice sociale se multiplient, dans 
un contexte mondial décrit comme 
marqué par les conflits, les inégalités 
croissantes et les tensions écono-
miques. 

M.Seghilani 

D ans la bande de Ghaza, la situation 
sécuritaire continue de se détériorer 
malgré les annonces de cessez-le-feu. 

De nouvelles attaques israéliennes, menées 
notamment par des drones et des avions de 
reconnaissance, ont touché plusieurs zones du 
territoire, faisant des morts et des blessés 
parmi les civils. Selon des sources médicales 
locales, trois Palestiniens ont été martyrisés et 
plusieurs autres blessés lors d’un bombarde-
ment visant une charrette tirée par un animal 
près du rond-point du Koweït, au sud du quar-
tier d’Al-Zaytoun, à l’est de la ville de Ghaza. 
Les victimes ont été transférées vers un hôpital 
de campagne, certains blessés étant dans un 
état critique. L’attaque a également provoqué 
une paralysie du trafic sur la rue Salah al-Din, 
un axe vital de circulation dans l’enclave. Dans 
le centre de la bande de Ghaza, six civils ont été 
blessés, dont plusieurs grièvement, à la suite 
d’une frappe aérienne menée par un drone 
israélien près de l’hôpital Al-Aqsa à Deir al-
Balah, alors qu’un groupe de personnes se 
trouvait sur place. Par ailleurs, à l’est de la ville 
de Ghaza, dans le quartier de Shujaiya, un 
homme âgé a été blessé par des tirs de l’armée 
sioniste alors qu’il se trouvait près d’une école. 
Il a été admis à l’hôpital Al-Maamadani. 

 
BILAN HUMANITAIRE : DES CHIFFRES 

ALARMANTS 
Les autorités sanitaires locales indiquent 

une aggravation continue du bilan humain 
depuis l’entrée en vigueur du cessez-le-feu. 
823 morts et 2 308 blessés ont été enregistrés 
depuis le 11 octobre dernier, 763 corps ont été 

récupérés sous les décombres. Depuis le début 
du conflit le 7 octobre 2023, le bilan global 
atteint 72 599 morts et 172 411 blessés. Ces 
chiffres illustrent l’ampleur de la crise humani-
taire dans l’enclave palestinienne, où les infra-
structures médicales restent sous forte pres-
sion. Malgré les accords annoncés, les autorités 
locales dénoncent la poursuite des frappes et 
des tirs israéliens. Selon plusieurs sources, ces 
violations se poursuivent depuis plus de 200 
jours, avec des bombardements réguliers sur 
différentes zones de l’enclave, notamment 
Rafah, Jabaliya et l’est de Ghaza. Des tirs d’ar-
tillerie ont été signalés au nord-ouest de Rafah, 
tandis que des frappes nocturnes ont touché 
des zones résidentielles à l’est de Ghaza et de 
Jabaliya, accompagnées de tirs intensifs prove-
nant de véhicules militaires.  

 
NON-RESPECT DE L’ACCORD DE CESSEZ-

LE-FEU 
Dans un communiqué publié hier, le mou-

vement de la résistance palestinienne affirme 
respecter ses engagements dans le cadre de 
l’accord de cessez-le-feu, notamment en ce qui 
concerne la restitution des prisonniers et des 
dépouilles. Le mouvement accuse en revanche 
Israël de violer systématiquement les termes 
de l’accord, en poursuivant les attaques contre 
les civils et en aggravant la crise humanitaire 
par le maintien du blocus et des restrictions sur 
les points de passage, notamment celui de 
Rafah. La résistance estime que ces violations 
constituent une continuation de la guerre et 
appelle les médiateurs internationaux et les 
pays garants de l’accord à intervenir afin de 

faire respecter les engagements et de protéger 
la population civile. 

 
TULKAREM : OPÉRATIONS MILITAIRES 

CONTINUES 
En Cisjordanie occupée, les forces sionistes 

ont intensifié leurs opérations, notamment 
dans la ville de Tulkarem, au nord. Des 
patrouilles militaires ont été signalées dans 
plusieurs quartiers, accompagnées de tirs de 
grenades assourdissantes et de gaz lacrymo-
gènes. Des perquisitions ont été menées dans 
des habitations privées, accompagnées d’in-
terrogatoires sur place. Aucun bilan d’arresta-
tion n’a été confirmé lors de ces opérations, 
mais la population locale vit sous une pression 
constante. Ces incursions interviennent alors 
que l’opération militaire dans la région de Tul-
karem et ses camps de réfugiés se poursuit 
depuis plus de 450 jours, selon des sources 
locales.Près du mur de séparation dans la zone 
de Al-Ram, au nord d’Elqods, un jeune Palesti-
nien a été blessé par balles. Le Croissant-Rouge 
palestinien a indiqué qu’il avait été touché aux 
jambes avant d’être transféré à l’hôpital. Les 
travailleurs palestiniens continuent également 
d’être exposés à des violences régulières lors 
de leurs déplacements vers les zones de travail, 
notamment près des checkpoints militaires. 
Selon des statistiques syndicales, plus de 44 
travailleurs ont été tués et plus de 34 000 arrê-
tés depuis le début du conflit. 

 
ATTAQUES DE COLONS ET NOUVELLES 

TENSIONS À EL-KHALIL 
Dans le sud de la Cisjordanie, des colons 

sionistes armés ont attaqué des habitations 
dans la région d’Al-Arroub, au nord d’Elkhalil. 
Des tirs à balles réelles ont été signalés, provo-
quant un climat de panique parmi les familles, 
sans faire de blessés. Par ailleurs, des forces 
israéliennes ont arrêté un enfant de 15 ans et 
mené des perquisitions dans plusieurs maisons 
à Hébron et dans les villages voisins, causant 
d’importants dégâts matériels. Dans un autre 
incident, des colons ont hissé le drapeau israé-
lien sur un minaret de mosquée dans la région 
de Masafer Yatta, au sud d’Elkhalil, un acte qua-
lifié de provocation par les habitants locaux. 

 
UN CLIMAT DE VIOLENCE GÉNÉRALISÉ 

La Cisjordanie occupée et El-Qods-Est 
connaissent une intensification des opérations 
militaires sionistes, combinant incursions, 
arrestations, tirs à balles réelles et violences de 
colons. Selon des données palestiniennes, 
depuis octobre 2023, les violences ont causé la 
mort d’au moins 1 155 Palestiniens, fait environ 
11 750 blessés et conduit à l’arrestation de près 
de 22 000 personnes. Malgré les appels inter-
nationaux à la désescalade, les territoires pales-
tiniens restent le théâtre d’une violence conti-
nue. À Ghaza comme en Cisjordanie occupée, 
les civils paient un lourd tribut dans un contex-
te marqué par la poursuite des opérations mili-
taires, les tensions politiques et l’absence de 
mécanisme efficace de protection des popula-
tions. La situation demeure extrêmement vola-
tile, avec un risque élevé d’escalade régionale 
si aucun cessez-le-feu durable et vérifiable 
n’est mis en œuvre. 

M.S.
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Les floralies de Blida, 
organisées depuis 
quelques jours au 

chef-lieu de wilaya, 
offrent aux visiteurs 
venus de différentes 

régions du pays 
l'occasion 

d'apprendre les bases 
du jardinage et de 

l'entretien des 
plantes, a constaté 

l'APS.  
 

C et événement annuel, 
lancé le 18 avril dans la 
"Ville des roses" avec la 

participation de 70 exposants, 
se présente comme un espace 
de formation pour les ama-
teurs de jardinage et de fleurs. 
Les exposants y partagent leur 
savoir-faire et répondent aux 
questions des visiteurs, 
notamment sur les techniques 
de plantation et d'arrosage 
selon le type de plante.  

Dans ce cadre, une dame, 
venue de la wilaya d'Oran avec 
son époux pour visiter cette 
exposition, organisée à la 
place de la Liberté (centre-
ville), a salué la volonté des 
exposants de les orienter sur 
les méthodes de plantation 
des fleurs qu'ils ont acquises, 
notamment les variétés d'inté-

rieur qui ne nécessitent pas de 
lumière solaire pour se déve-
lopper, et dont les techniques 
d'arrosage et de culture diffè-
rent de celles des plantes d'ex-
térieur. Malgré ses connais-
sances en jardinage acquises 
dès son jeune âge, cette dame 
a affirmé avoir largement 
bénéficié de l'expertise des 
exposants, pour la plupart 
pépiniéristes, qui ont partagé 
leur riche savoir-faire. De son 
côté, une autre visiteuse, 
venue acquérir de nouvelles 
variétés pour embellir le jardin 
de sa maison, a indiqué que sa 
fidélité à ce Salon s'explique 
par la maîtrise des exposants 

des techniques de jardinage et 
des spécificités d'entretien 
propres à chaque plante. Les 
exposants, habitués de cet 
événement, ont confirmé que 
la plupart des visiteurs sollici-
tent des conseils sur la planta-
tion et l'arrosage, notamment 
pour les nouvelles espèces 
importées. 

Pour faciliter l'identifica-
tion, plusieurs exposants ont 
apposé des étiquettes sur les 
plantes mentionnant leur 
nom, ainsi que des indications 
sur les types d'engrais et de 
terre proposés, leurs modes 
d'utilisation et leurs bienfaits 
pour la croissance et la santé 

des végétaux. Le Salon com-
prend plusieurs stands dédiés 
aux plantes et fleurs, ainsi qu'à 
la vente de fournitures de jar-
dinage (terreaux, semences, 
engrais, pots en terre cuite ou 
en plastique), en plus de pro-
duits apicoles et de cosmé-
tiques naturels.  

Organisée dans le cadre des 
festivités du printemps de 
Blida, cette foire se poursuivra 
jusqu'au 18 mai prochain, avec 
la possibilité de prolonger sa 
durée, à l'instar des années 
précédentes, au regard de 
l'importante affluence de visi-
teurs, tant de l'intérieur que de 
l'extérieur de la wilaya.  

SIDI BEL-ABBÈS.  ENTRE 
DIMENSIONS ÉCONOMIQUES ET 
CONSIDÉRATIONS RELIGIEUSES  
Séminaire 
national sur  
les nouveautés 
des Wakfs  
L a Faculté de Droit et des Sciences 

Politiques de l'Université Djillali-
Liabès de Sidi Bel-Abbes a accueilli, 
jeudi, les travaux d'un Séminaire natio-
nal intitulé : " Les nouveautés du systè-
me juridique des Wakfs entre dimen-
sions économiques et considérations 
religieuses ", organisé par le Laboratoi-
re de l'activité foncière en collabora-
tion avec la Cour de justice de Sidi Bel-
Abbes. Cette rencontre scientifique 
s'inscrit dans le cadre d'une approche 
académique visant à analyser la nou-
velle philosophie législative introduite 
par la Loi 06-25, dont l'objectif est de 
protéger les biens Wakfs, de les valori-
ser et de les investir dans des secteurs 
vitaux tels que l'éducation, la santé et 
l'agriculture. Dans son allocution d'ou-
verture, le doyen de la Faculté de Droit 
et des Sciences Politiques, le Pr. Tayeb 
Brahim Ouiss a souligné l'importance 
de réactiver le rôle économique et 
social du Wakf, ce qui nécessite une 
structure institutionnelle basée sur la 
flexibilité de gestion. Il a ajouté que le 
nouveau cadre juridique tend vers la 
documentation et la numérisation des 
biens Wakfs, tout en respectant les 
principes de gouvernance et de trans-
parence, conformément aux préceptes 
de la Charia islamique et aux évolu-
tions internationales en la matière. De 
son côté, le président du Séminaire, le 
Pr. Berdane Rachid, a mis en avant 
dans sa communication inaugurale 
intitulée : " La loi sur les Wakfs : la bien-
faisance au service du développement 
économique et social ", le rôle actif du 
Wakf dans le soutien au développe-
ment. Il a précisé que la nouvelle loi 
vient accompagner les évolutions 
modernes, telles que le Wakf numé-
rique, le Wakf des droits moraux et le 
Wakf commun, permettant ainsi d'ac-
croître les rendements d'investisse-
ment tout en préservant la dimension 
solidaire et sociale de l'institution. Par 
ailleurs, le membre du Haut Conseil 
Islamique et expert international, le Pr. 
Boudjelal Mohamed a abordé la pro-
blématique du Wakf entre les exi-
gences de la codification et le rôle 
attendu dans le soutien au développe-
ment national, soulignant l'importance 
de développer des mécanismes d'in-
vestissement au sein d'une vision juri-
dique intégrée. Le Séminaire a égale-
ment donné lieu à des lectures analy-
tiques approfondies des dispositions 
de la Loi 06-25 relative aux Wakfs, met-
tant en lumière les principaux amen-
dements ayant touché le système juri-
dique régissant ce secteur. 
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BLIDA. LES FLORALIES  

Une opportunité pour  
les visiteurs d'acquérir des 

notions en jardinage 

L a technique d'arrosage goutte-à-
goutte a été adoptée dans la wilaya 
de Guelma, au titre de la saison agri-

cole 2025-2026, pour irriguer une superfi-
cie de 1.830 hectares de tomates indus-
trielles, a-t-on indiqué, jeudi, auprès, de la 
direction des services agricoles (DSA). 
Dans une déclaration à l'APS, en marge 
d'une journée d'information technique à 
l'Institut de technologie moyen agricole 
spécialisé (ITMAS), consacrée à "l'écono-
mie de l'eau par l'utilisation des eaux trai-
tées en irrigation", Mme Samira Hallassi, 
chargée de l'information à la DSA, a indi-
qué que "l'adoption de la technique d'irri-
gation goutte-à-goutte couvre aujour-
d'hui toutes les superficies plantées en 
tomates industrielles". Superficies, a-t-elle 
ajouté, "susceptibles d'augmenter légère-
ment avant la fin de l'actuelle campagne 
de plantation". Mme Hallassi a souligné 
que la généralisation de l'utilisation de la 
technique d'irrigation goutte-à-goutte sur 
de vastes superficies plantées de tomates 
industrielles, est "le fruit d'un plan d'action 
élaboré et mis en œuvre au cours des der-
nières années, visant à orienter les agricul-
teurs vers une bonne maîtrise de l'utilisa-
tion des systèmes et des équipements d'ir-
rigation goutte-à-goutte pour faire face 
aux conditions climatiques et réduire les 
volumes d'eau affectés, annuellement, à 
l'irrigation de cette culture, à partir du bar-
rage de Bouhamdane, à Hammam 
Debagh, principal pourvoyeur d'eau pour 
l'irrigation agricole". La responsable a éga-
lement considéré que "le recours à la tech-
nique de l'irrigation goutte-à-goutte pour 
la tomate industrielle permettra d'écono-

miser d'importants volumes d'eau par rap-
port à l'irrigation par aspersion, étant 
donné qu'un hectare irrigué en goutte-à-
goutte nécessite entre 4.000 et 6.000 m3 
(entre plantation et récolte), tandis qu'un 
hectare irrigué par aspersion requiert 
6.000 à 9.000 m3". La même source a ajou-
té que cette technique permet également 
d'améliorer le rendement à l'hectare qui 
peut atteindre ou dépasser les 800 quin-
taux, selon les prévisions de la saison en 
cours, alors que le rendement de la filière 
ne dépassait pas, auparavant, les 700 
quintaux à l'hectare. S'agissant de la jour-
née d'information technique, elle a été 

organisée à l'intention des agriculteurs 
dans le cadre d'une coordination entre la 
DSA de Guelma et l'Agence de Bassin 
Hydrographique Constantinois-Seybous-
se-Mellegue (ABHCSM) . Les interventions 
ont été centrées, au cours de cette ren-
contre qui a réuni tous les acteurs du sec-
teur agricole de la wilaya, sur les efforts de 
l'Etat visant à mobiliser les ressources en 
eau de surface au profit de l'irrigation agri-
cole, sur les techniques d'irrigation, sur les 
défis de la rationalisation de l'utilisation 
de l'eau dans agriculture ainsi que sur la 
réutilisation après traitement des eaux 
usées pour l'irrigation agricole.

GUELMA. TOMATES INDUSTRIELLES  

La technique du goutte-à-goutte pour l'irrigation 
de près de 2000 hectares 

L es services de la Conser-
vation des forêts de la 
wilaya de Tissemsilt ont 

mobilisé un total de 180 
agents, en prévision du lance-
ment de la campagne de pré-
vention et de lutte contre les 
feux de forêt, a-t-on appris, 
jeudi, auprès de cette instance. 
Le chef du bureau de la pré-
vention et de la lutte contre les 
incendies et les maladies para-
sitaires à la Conservation des 
forêts, Ammar Omar, a indiqué 
dans une déclaration à l'APS 
que cette campagne débutera, 
demain vendredi, et se pour-
suivra jusqu'au 30 novembre 

prochain. Il a précisé que 180 
agents ont été mobilisés afin 
d'assurer les interventions et la 
surveillance à travers l'en-
semble des espaces forestiers 
de la wilaya. Le responsable a 
ajouté que des commissions 
communales et opération-
nelles ont été installées au 
niveau des daïras, en plus de la 
commission de wilaya prési-
dée par le wali, et ce, depuis le 
12 mars dernier. Il a également 
été procédé à la répartition 
des agents de surveillance à 
travers 10 tours dédiées à la 
surveillance du couvert fores-
tier. Concernant les moyens 

matériels, 16 camions-citernes 
de lutte contre les incendies, 
d'une capacité variant entre 
600 et 800 litres chacun, ont 
été mobilisés. En outre, 9 
points d'eau ont été aménagés 
et remplis dans les zones fores-
tières, avec une capacité de 50 
mètres cubes chacun, afin 
d'être utilisés lors des opéra-
tions d'extinction en cas de 
besoin. Un drone sera égale-
ment utilisé pour assurer la 
surveillance aérienne des 
forêts, selon la même source. 
Parallèlement, des campagnes 
de sensibilisation et de pré-
vention seront lancées en par-

tenariat avec différents 
acteurs, notamment les mos-
quées, les associations envi-
ronnementales, les scouts et 
les chasseurs, dans le but de 
renforcer la conscience quant 
à la nécessité de préserver le 
patrimoine forestier et de 
mettre en garde contre les 
risques d'incendies, tout en 
rappelant les numéros verts 
des services forestiers et de 
sécurité. Pour rappel, la super-
ficie forestière de la wilaya de 
Tissemsilt est estimée à envi-
ron 76.000 hectares, soit 24 
pour cent de la superficie tota-
le de la wilaya.

TISSEMSILT.  LUTTE CONTRE LES FEUX DE FORÊT 

180 agents mobilisés pour la campagne de prévention
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La 4e édition du Salon 
national de la 

production 
pharmaceutique 

"Hidhab Pharma Expo" 
s’est ouvert jeudi au 

Palais des expositions 
"El Maabouda" à Sétif, 

avec la participation de 
80 exposants issus de 
plusieurs wilayas du 
pays, sous le slogan 

"L’industrie 
pharmaceutique 
nationale vers la 

concrétisation de la 
souveraineté sanitaire".  

 

L ors de son allocution 
d’ouverture prononcée 
au nom du wali de Sétif, 

Mustapha Limani, le directeur 
de la santé et de la population, 
Ali Benkamla, a souligné que 
"la tenue de cette quatrième 
édition confirme le rôle pivot 
du secteur de la santé et du 
médicament dans le renforce-
ment de la sécurité sanitaire 
nationale". Il a précisé que cet 
espace "n’est pas seulement 
une vitrine de produits, mais le 
reflet d’efforts et de solutions 
innovantes pour faire face aux 

défis sanitaires croissants". Il a 
ajouté que ce salon s’articule 
autour de trois axes princi-
paux, à savoir "la localisation 
de l’industrie pharmaceu-
tique" à travers le soutien aux 
orientations visant à renforcer 
la production nationale selon 
les normes internationales de 
qualité, "l’accompagnement 
des transformations numé-
riques" en mettant en exergue 
le rôle de l’intelligence artifi-
cielle et des biotechnologies 
dans l’accélération de la 
recherche et du développe-
ment, ainsi que "l’investisse-
ment", un axe stratégique 

s’inscrivant dans la politique 
de l’Etat visant à encourager 
l’investissement dans tous les 
secteurs, notamment celui de 
la sécurité médicamenteuse, 
considérée comme un enjeu 
de souveraineté nationale. De 
son côté, le président du 
Conseil de l’Ordre des pharma-
ciens (SORP - région de Sétif), 
Abdelmalek Haroun, a qualifié 
cette édition d’"exceptionnel-
le" au regard du succès des 
précédentes sessions. Il a rap-
pelé que la wilaya de Sétif 
s’impose comme un pôle de 
l’industrie pharmaceutique en 
Algérie, ayant occupé en 2025 

la première place nationale en 
termes de distribution de 
médicaments. Le commissaire 
du salon et directeur de l’en-
treprise organisatrice, Khalifa 
Bella, a indiqué que cette 
manifestation regroupe de 
nombreux producteurs phar-
maceutiques et parapharma-
ceutiques, des distributeurs 
ainsi que des prestataires de 
services de santé. Il s’agit, 
selon lui, d’une opportunité 
pour échanger sur les der-
nières actualités de l’industrie, 
établir des partenariats et 
contribuer à la réduction de la 
facture d’importation, tout en 
ouvrant des perspectives d’ex-
portation vers de nouveaux 
marchés. 

En marge de l’exposition, 
une série de conférences 
scientifiques sera animée par 
des chercheurs et des experts. 
Ces rencontres porteront sur 
l’état des lieux du marché du 
médicament en Algérie à tra-
vers des sessions de concerta-
tion entre pharmaciens, fabri-
cants et syndicats profession-
nels, avec pour objectif de for-
muler des solutions pratiques 
visant à renforcer la conscien-
ce sanitaire, soutenir la souve-
raineté médicamenteuse et 
assurer la formation continue 
des praticiens. 

DJELFA. MESSAAD  
Plus de 4 
milliards DA pour 
une station 
d'épuration 

L e secteur de l'Hydraulique de la 
wilaya de Djelfa a mobilisé une 

enveloppe de plus de 4 milliards DA 
pour la réalisation d'une station d'épu-
ration des eaux usées (STEP) dans la 
commune de Messaad, dans le cadre 
de la mobilisation des ressources d'irri-
gation agricole et de la protection de 
l'environnement, a-t-on appris jeudi 
auprès des services de la wilaya. Les 
travaux de ce projet, ayant fait récem-
ment l'objet d'une visite d'inspection 
du wali, Djahid Mous, avancent à un 
rythme soutenu. Sur place, le wali a 
souligné l'importance de cette STEP 
pour le traitement des eaux usées et 
leur réutilisation dans le développe-
ment agricole des zones avoisinantes, 
couvrant plus de 700 hectares. Inscrit 
au titre du programme complémentai-
re, ce projet devrait, une fois achevé 
dans un délai contractuel de 36 mois, 
améliorer la prise en charge des eaux 
usées selon des procédés modernes 
respectueux de l'environnement et du 
milieu, une démarche qui concerne 
également plusieurs autres communes 
ayant bénéficié de ces mêmes projets 
structurants. La station, en réalisation 
sur une assiette de 19 hectares, com-
prend de grands bassins d'épuration 
d'une capacité de traitement de plus 
de 42.000 m3/jour, ainsi que des 
conduites destinées au transport des 
eaux usées et des eaux traitées, obte-
nues selon des procédés modernes 
permettant l'élimination de toutes les 
impuretés afin de les rendre exploi-
tables dans le domaine de l'irrigation 
agricole. 

 

TIZI OUZOU. ITSFA  
Formation sur 
l'extraction 
des huiles 
essentielles 
et végétales 
U ne session de formation sur 

l'extraction des huiles essentielles 
et végétales a été organisée par 
l'Institut technologique spécialisé de 
formation agricole (ITSFA) de Tizi-
Ouzou, au profit d'une cinquantaine 
de personnes afin d'encourager 
l'entrepreneuriat dans cette filière, a-t-
on appris jeudi auprès des formateurs. 
Clôturée mercredi, cette session de 
trois jours, organisée par l'ITSFA au 
titre du programme de renforcement 
des capacités humaines et d'assistance 
technique et encadrée par trois 
formateurs, a combiné des cours 
théoriques sur les plantes médicinales 
et aromatiques locales et un volet 
pratique au dernier jour, a indiqué 
Mme Sonia Sahoui, formatrice. Pour sa 
part, Mme Naima Djamouh, ingénieure 
agronome, qui a donné un cours 
théorique sur les plantes aromatiques 
médicales et aromatiques, a indiqué 
que la région de Tizi-Ouzou recèle un 
potentiel exceptionnel en ce type de 
végétaux, citant, entre autres, le 
romarin, la camomille, la carotte 
sauvage et l'anis, dont les extraits sont 
de plus en plus demandés dans les 
domaines biologique et écologique. 
Les organisateurs ont souligné que 
cette initiative vise à encourager 
l'entrepreneuriat local et la création de 
micro-entreprises dans le domaine de 
la valorisation des ressources 
naturelles.

Ph
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SÉTIF. SALON NATIONAL "HIDHAB PHARMA EXPO" DE LA PRODUCTION PHARMACEUTIQUE  

C’est parti pour la 4e édition 

L e rôle central de la médecine géné-
rale dans le dépistage précoce et la 
prévention de différentes maladies 

a été mis en avant, jeudi à Oran, à l'ouver-
ture du 2e Congrès national de l'Associa-
tion des médecins généralistes et des 
médecins de famille d'Oran (AMGO). Cette 
rencontre scientifique, qui a réuni des pro-
fessionnels de la santé de 43 wilayas, est 
placée sous le thème " Médecine générale 
: première réponse, ultime vigilance", 

selon les organisateurs. Cette rencontre 
scientifique réunit des praticiens et spé-
cialistes autour de 14 ateliers couvrant 
diverses disciplines, dont la cardiologie, la 
pneumologie, la gynécologie-obstétrique 
et la diabétologie, ainsi que des sessions 
dédiées à l'initiation à la recherche cli-
nique, a indiqué le président de l'associa-
tion, le Dr Mustapha Bellil.  

Le Congrès prévoit également des 
séances plénières animées par des spécia-
listes de renom, avec un accent particulier 
sur l'intégration des nouvelles technolo-
gies dans la pratique médicale, notam-
ment l'intelligence artificielle.  

"Le médecin est aujourd'hui dans l'obli-
gation de s'adapter à l'IA et de l'intégrer 
dans son parcours de diagnostic et de trai-
tement, tout en maintenant la vigilance 

médicale", a affirmé le Dr Bellil, précisant 
que l'IA constitue un outil d'appui et non 
un substitut au jugement clinique. Par 
ailleurs, plusieurs communications ont 
insisté sur l'importance du dépistage pré-
coce de certaines pathologies silen-
cieuses, à l'image des maladies rénales 
chroniques. Le Pr Djamel Meknassi, chef 
de service de néphrologie au CHU " Dr 
Benzerdjeb d'Oran ", a mis en garde contre 
la " référence tardive " des patients vers les 
spécialistes, souvent à des stades avancés 
nécessitant la dialyse. Il a plaidé pour un 
renforcement du dépistage ciblé, notam-
ment chez les personnes à risque telles 
que les diabétiques, les hypertendus, les 
sujets âgés ou encore les patients recou-
rant à l'automédication. 

ORAN.PRISE EN CHARGE PRÉCOCE DES MALADIES  

Le rôle de la médecine générale souligné  
lors d’une rencontre

BOUMERDÈS. SECTEUR DE LA 
JEUNESSE ET DES SPORTS  
Mise en service  
de plusieurs 
infrastructures  
L e secteur de la jeunesse et des sports 

de la wilaya de Boumerdès a été ren-
forcé, jeudi, par la mise en service de plu-
sieurs projets de développement destinés 
à encadrer les activités sportives de proxi-
mité au profit des jeunes et des associa-
tions locales. Lors d'une visite de travail 
effectuée par le wali, Fouzia Naâma, le 
directeur du secteur, Chafai Ghedhbane, 
a indiqué que ces réalisations visent à 
rapprocher les espaces de pratique spor-
tive des jeunes et à encourager la pra-
tique de différentes activités sportives 
dans les quartiers et zones d'habitation. 
Les principaux projets inaugurés à cette 
occasion portent notamment sur deux (2) 
stades de football de proximité en gazon 
synthétique dans les villages de Touzali-
ne et El-Haddada (Beni Amrane), une salle 
polyvalente à Ouled Ali (Khemis El-Khech-
na), ainsi qu'un autre stade de football à 
Corso. D'autres terrains de football en 
gazon synthétique ont été également 
inaugurés dans la commune des Issers 
(Est de Boumerdes), au lieu-dit "Ellouz" de 
Thénia, la cité "Berrahmoune" de Bou-
merdes, à Baghlia et Taourga. 

U ne caravane de 
solidarité au profit 
des personnes 

âgées de Mascara et de 
Sig a été lancée, jeudi, 
dans le cadre de la célé-
bration de la Journée 
nationale dédiée à cette 
catégorie, a-t-on appris 
auprès de la direction de 
l'Action sociale et de la 
Solidarité, initiatrice de 
l'opération. Selon la même 
source, cette caravane, qui 
a bénéficié à près de 100 
personnes âgées, se ren-
dra à la station thermale 
de Bouhanifia, durant 
quatre jours, où des soins 
à base d'eaux thermales 
leurs seront prodigués. Au 
programme figurent éga-
lement des activités de 

détente et de repos, ainsi 
que des visites des sites 
touristiques que recèle 
cette ville. Outre des ani-
mations récréatives et 
artistiques assurées par 
une troupe artistique de la 
commune de Bouhanifia, a 
précisé la même source. 
Cette action s'inscrit dans 
le cadre des efforts du sec-
teur de l'action sociale et 
de la solidarité visant à 
assurer une prise en char-
ge continue des per-
sonnes âgées, notamment 
celles résidant dans les 
résidences spécialisées de 
Mascara et de Sig, à tra-
vers la mise à disposition 
d'espaces de repos et de 
détente. Elle vise égale-
ment à renforcer les liens 

sociaux et le bien-être psy-
chologique de cette caté-
gorie, afin de garantir une 
meilleure prise en charge 
et de leur permettre de 
participer à la célébration 
de leur journée nationale, 
selon la même direction. 
Par ailleurs, la Direction de 
l'Action sociale et de la 
Solidarité a annoncé l'or-
ganisation prochaine 
d'une autre caravane des-
tinée aux personnes âgées 
issues des zones rurales de 
la wilaya. Cette opération 
comprendra des consulta-
tions médicales, la distri-
bution de médicaments, 
de colis alimentaires, ainsi 
que d'équipements adap-
tés aux personnes aux 
besoins spécifiques. 

MASCARA. DASS 
Caravane de solidarité au profit 

 des personnes âgées 
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RAPPORT DE L’OMM 

Des températures supérieures 
à la normale attendues 

Selon l’Organisation 
météorologique mondiale 

(OMM), un épisode El Niño 
devrait se développer à partir de 
la mi-2026, avec des incidences 
sur les régimes de température 

et de précipitations à l’échelle 
mondiale.  

 

L a dernière édition mensuelle du bulle-
tin saisonnier sur le climat de l’OMM 
signale un net changement dans le 

Pacifique équatorial: les températures de 
surface augmentent rapidement, laissant 
présager un retour probable d’El Niño dès la 
période de mai à juillet 2026. Les prévisions 
pour ces trois prochains mois indiquent une 
«prédominance quasi mondiale de tempéra-
tures supérieures à la normale à la surface 
des terres émergées» ainsi que des variations 
régionales des régimes de précipitations. 
«Après une période de conditions neutres en 
début d’année, les sorties des divers modèles 
du climat présentent désormais une grande 
concordance, et on estime avec un degré de 
confiance élevé qu’un épisode El Niño va 
débuter, suivi d’une nouvelle intensification 
dans les mois qui suivent», a déclaré M. Wil-

fran Moufouma Okia, Chef de la Section de la 
prévision du climat de l’OMM.  «Selon les 
modèles, il pourrait s’agir d’un épisode de 
forte intensité, mais la barrière dite de prévi-
sibilité printanière diminue la fiabilité des 
prévisions établies à cette période de l’an-
née. En général, le niveau de confiance dans 
les prévisions s'améliore après avril», a-t-il 
expliqué. El Niño et La Niña sont des phases 
opposées du phénomène El Niño-oscillation 
australe (ENSO), l’un des régimes climatiques 
les plus puissants de la planète. Ils remodè-
lent les conditions météorologiques mon-
diales et influent sur les précipitations, les 
périodes de sécheresse et les phénomènes 
extrêmes dans toutes les régions. Les autori-
tés gouvernementales, les organisations 
humanitaires, les gestionnaires des res-
sources en eau et les agriculteurs dépendent 
de la rapidité et de la fiabilité des prévisions 
du phénomène ENSO pour anticiper les 
risques et y faire face.  

El Niño se caractérise par une hausse des 
températures de surface dans le centre et 
l’est du Pacifique équatorial. Il se produit 
d’ordinaire tous les deux à sept ans et dure 
environ neuf à douze mois. L’OMM n’utilise 
pas l’expression «super El Niño», qui ne fait 
pas partie des classifications opérationnelles 
normalisées. Les épisodes El Niño ont une 
incidence sur les régimes de température et 
de précipitations dans différentes régions et 
ont généralement pour effet de réchauffer le 

climat mondial.  Ainsi, l'année 2024 a été l’an-
née la plus chaude jamais enregistrée en rai-
son de la combinaison du puissant épisode 
El Niño de 2023/24 et du changement clima-
tique d’origine humaine causé par les gaz à 
effet de serre. Il n’est pas prouvé que le chan-
gement climatique augmente la fréquence 
ou l’intensité des épisodes El Niño. En 
revanche, il peut amplifier les répercussions 
associées, car le réchauffement de l’océan et 
de l’atmosphère augmente la quantité 
d’énergie et d’humidité disponible pour des 
phénomènes météorologiques extrêmes tels 
que les vagues de chaleur et les fortes pluies.  

Chaque épisode El Niño est unique de par 
son évolution, sa configuration spatiale et 
ses impacts. Cependant, El Niño est généra-
lement associé à une augmentation des pré-
cipitations dans certaines zones du sud de 
l’Amérique du Sud et dans le sud des États-
Unis d’Amérique, la Corne de l’Afrique et 
l’Asie centrale, ainsi qu’à une aggravation de 
la sécheresse en Australie, en Indonésie et 
dans certaines régions de l’Asie du Sud. Pen-
dant l’été boréal, le réchauffement des eaux 
causé par El Niño peut contribuer à la forma-
tion d’ouragans dans le centre et l’est du 
Pacifique, et faire au contraire obstacle à 
cette dernière dans le bassin atlantique.  

Pour la période de mai à juillet, les tempé-
ratures à la surface des terres émergées 
devraient être supérieures à la normale qua-
siment partout. 

LE SAVIEZ-VOUS ? 

L es vagues de chaleur ont des 

conséquences importantes sur la 

biodiversité, notamment sur les prairies 

sous-marines de la Méditerranée, qui font 

office de barrières marines naturelles et 

sont sensibles aux températures élevées.

ÉGYPTE  
L’énergie solaire 

dans les foyers 
L e gouvernement égyptien s’apprête à 

lancer une initiative visant à encoura-
ger les citoyens et les entreprises à utiliser 
l’énergie solaire pour produire de l’électri-
cité, afin d’alléger la charge énergétique 
qui pèse sur l’État. Dimanche, le gouverne-
ment égyptien a décidé de mettre fin aux 
restrictions d’électricité qu’il avait stricte-
ment appliquées ces dernières semaines 
en raison de la crise engendrée dans la 
région par l’agression américano-sioniste 
contre l’Iran le 28 février 2026, la baisse du 
trafic pétrolier dans le détroit d’Ormuz et la 
hausse des prix mondiaux du pétrole. 
Parallèlement à l'annulation de la décision 
de fermer prématurément les commerces, 
restaurants, centres commerciaux et 
autres entreprises, qui avait plongé le pays 
dans le noir, le gouvernement a dévoilé un 
plan visant à encourager l'utilisation de 
l'énergie solaire dans les foyers et les 
usines. Le Premier ministre Mostafa Mad-
bouly a annoncé dimanche, à l'issue d'une 
réunion du Comité de gestion de crise, 
avoir ordonné la publication rapide d'une 
initiative incitative destinée à encourager 
les usines et les habitations à passer à 
l'énergie solaire. Mostafa Madbouly a sou-
ligné que le gouvernement accorde la 
priorité à cette question à ce stade, expli-
quant que l'objectif est de réduire la 
dépendance aux produits pétroliers et de 
promouvoir une culture de la conserva-
tion, contribuant ainsi au fonctionnement 
stable des infrastructures essentielles et à 
l'amélioration des performances écono-
miques. Cette mesure s'inscrit dans le 
cadre du plan gouvernemental de soutien 
aux énergies renouvelables et de dévelop-
pement de leur utilisation à grande échel-
le, garantissant la durabilité des ressources 
et atténuant les conséquences de la crise 
mondiale actuelle. Au début de l’agression 
américano-sioniste contre l’Iran, le gouver-
nement avait décidé de fermer les com-
merces, restaurants et autres établisse-
ments publics à 21h00. Avec le cessez-le-
feu, cette heure de fermeture a été repous-
sée à 23h00, avant que ces mesures ne 
soient levées lundi, rétablissant ainsi les 
horaires d'ouverture habituels. Le ministre 
égyptien de l'Électricité, Mahmoud Esmat, 
avait précédemment annoncé un succès 
majeur du plan d'austérité égyptien en 
matière de rationalisation de la consom-
mation d'électricité. Il avait notamment 
révélé des résultats concrets dès la premiè-
re semaine d'application des mesures gou-
vernementales, telles que la fermeture 
anticipée des commerces, la réduction de 
l'éclairage des bâtiments publics et de la 
publicité routière. Grâce à ces mesures, les 
économies réalisées ont atteint 18 000 
mégawattheures, soit une économie de 
3,5 millions de mètres cubes de combus-
tible. L’Égypte souhaite limiter la fraction 
des énergies fossiles dans son mix élec-
trique. Selon des déclarations officielles, le 
pays vise une part de 42 % d’énergies 
renouvelables dans son mix d’ici 2030. Le 
gaz naturel devrait se stabiliser entre 45 et 
50 GW, tandis que le nucléaire s’invite dans 
le bouquet énergétique. 

GHAZA 
L’eau comme arme contre la population 

L 'entité sioniste utilise l'accès à l'eau comme une arme contre la population de Ghaza, 
en la privant de cette ressource essentielle dans le cadre d'une campagne punitive 
collective, a dénoncé mardi dernier aun rapport de Médecins Sans Frontières (MSF). 

Entre destruction d'infrastructures et obstacles à l'approvisionnement, "la privation délibé-
rée d'eau infligée aux Palestiniens fait partie intégrante du génocide perpétré" par l'entité 
sioniste, a affirmé MSF dans un communiqué publié avec son rapport intitulé "L'eau comme 
arme: la destruction et la privation d'eau et d'assainissement" par l'entité sioniste à Ghaza. 
Le rapport, qui s'appuie sur des données de MSF et des témoignages recueillis par son per-
sonnel entre 2024 et 2025, révèle que "l'instrumentalisation répétée de l'eau" par l'entité 
sioniste relève "d'un schéma récurrent, systématique et cumulatif". "Elle vient s'ajouter aux 
meurtres directs de civils, à la destruction des structures de santé et à la démolition des 
habitations, provoquant des déplacements massifs de population. Ensemble, ces éléments 
témoignent d'une volonté d'imposer des conditions de vie destructrices et inhumaines aux 
Palestiniens de Ghaza", a alerté l'ONG. Les autorités sionistes "savent que sans eau, la vie 
s'arrête. Pourtant, elles ont systématiquement et délibérément détruit les infrastructures 
hydrauliques à Ghaza, tout en bloquant de manière constante l'entrée des équipements liés 
à l'eau", a dénoncé Claire San Filippo, responsable des urgences chez MSF, citée dans le 
communiqué.

SOUDAN 
Les risques 

d’inondations 
U n expert met en garde contre de nou-

velles inondations en Égypte et au 
Soudan : l’histoire se répète. Le Dr Abbas 
Sharaki, géologue et spécialiste des res-
sources en eau égyptien, a mis en garde 
contre de nouvelles inondations qui pour-
raient frapper le Soudan, similaires à celles 
de l’année dernière qui ont causé des 
pertes considérables. Mercredi, Sharaki a 
publié sur sa page Facebook des images de 
cartes montrant la montée des eaux, en 
commentant : « Y a-t-il une action interna-
tionale prévue pour aider l’Égypte et le 
Soudan à se prémunir contre le risque 
d’inondation lié au Grand barrage de la 
Renaissance éthiopienne (GERD) ? » Il a 
expliqué que l’Éthiopie est sur le point de 
reproduire le scénario d’avril 2025 en relâ-
chant progressivement l’eau du réservoir 
du barrage avant le début de la saison des 
pluies. Il a fait remarquer que « le scénario 
se répète cette année, le réservoir étant 
presque plein alors que les turbines du bar-
rage sont à l'arrêt », et s'est interrogé : « 
L'Éthiopie va-t-elle réagir ? Ou va-t-elle 
s'entêter et continuer d'affirmer que les tur-
bines fonctionnent correctement, s'empê-
chant ainsi d'ouvrir l'une des vannes de 
décharge supérieures, ce qui équivaudrait 
à admettre officiellement un fonctionne-
ment limité ?» 

Repéré pour vous 

L es énergies renouvelables ont 

représenté pour la troisième 

année de suite une part supérieure à celle 

des énergies fossiles pour la production 

d’électricité, avec 46,4% de la production. 

En 2025 également, l’énergie solaire a 

atteint un nouveau record de contribution 

de 12,5 %. 

Vendredi 1er - samedi 2 mai 2026

INFO 
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S
P

O
R

T
S Le football algérien a 

vécu, jeudi soir, une 
nouvelle page 

mémorable de son 
histoire avec la 

consécration de 
l’USM Alger, sacrée 

championne de la 
Coupe d’Algérie 2026 
au terme d’une finale 

intense face à son 
rival de toujours, le 

CR Belouizdad. 
Disputée dans 

l’enceinte moderne du 
stade Nelson-

Mandela, la 
rencontre a tenu 

toutes ses promesses, 
tant sur le plan 

technique 
qu’émotionnel. 

 
 

Dès les premières 
minutes, les deux for-
mations ont affiché 

leurs ambitions, livrant un 
duel équilibré marqué par une 
forte intensité. Toutefois, ce 
sont les Rouge et Noir qui ont 
su prendre l’ascendant. À la 
22e minute, l’attaquant ivoi-
rien Dramane Kamagaté a 
ouvert le score, concrétisant 
une phase offensive bien 
construite. Ce but a permis à 
l’USM Alger de s’installer dans 
le match et de gérer les débats 
avec davantage de sérénité. 

Avant la pause, les 
Usmistes ont accentué leur 
avantage grâce à Ahmed Khal-
di, auteur du deuxième but à 
la 43e minute. Une réalisation 
importante qui a permis à son 
équipe de regagner les ves-
tiaires avec une avance 
confortable, face à un CR 
Belouizdad en difficulté pour 
contenir les assauts adverses. 

Au retour des vestiaires, les 
Belouizdadis ont tenté de 
réagir. Leur persévérance a été 
récompensée à la 62e minute 
lorsque Younès Ouassaa a 
réduit l’écart, relançant ainsi le 
suspense.  

Malgré plusieurs tentatives 
pour revenir au score, le CRB 

s’est heurté à une défense 
usmiste solide et bien organi-
sée, qui a su préserver l’avan-
tage jusqu’au coup de sifflet 
final. 

La cérémonie de remise du 
trophée s’est déroulée dans 
une ambiance festive et solen-
nelle, sous la supervision du 
président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune. 
Celui-ci a remis la Coupe au 
capitaine de l’USM Alger, 
Saâdi Redouani, avant de 
décorer les joueurs ainsi que 
les staffs techniques et admi-
nistratifs des deux équipes. 
Les arbitres de la rencontre 
ont également été honorés, 
dans un geste saluant leur 
contribution au bon déroule-
ment de cette finale. 

Avec ce nouveau sacre, 
l’USM Alger entre un peu plus 

dans la légende du football 
national. Le club porte désor-
mais à dix son nombre de 
Coupes d’Algérie, un record 
qui confirme sa domination 
historique dans cette compé-
tition.  

Les précédents titres, rem-
portés en 1981, 1988, 1997, 
1999, 2001, 2003, 2004, 2013 
et 2025, témoignent de la 
régularité et de la longévité de 
cette institution du football 
algérien. 

Plus remarquable encore, 
l’USMA réussit à conserver son 
titre pour la deuxième année 
consécutive, après avoir déjà 
battu le même adversaire, 
dans le même stade, lors de 
l’édition 2025.  

Une performance qui sou-
ligne la stabilité du projet 
sportif du club et la qualité du 

travail accompli par l’en-
semble de ses composantes. 

Dans la foulée de cette vic-
toire, la Fédération algérienne 
de football a adressé ses félici-
tations au club algérois. Elle a 
salué le parcours exemplaire 
de l’équipe tout au long de la 
compétition, mettant en 
avant la rigueur de sa gestion, 
la compétence de son enca-
drement technique et l’enga-
gement de ses joueurs. 

Ce triomphe de l’USM 
Alger ne constitue pas seule-
ment une victoire sportive, il 
symbolise également la persé-
vérance, l’organisation et 
l’ambition d’un club qui conti-
nue d’écrire, saison après sai-
son, l’une des plus belles his-
toires du football algérien. 

Hakim S.

FINALE DE LA COUPE D’ALGÉRIE 

Tebboune remet à l’USM 
Alger son 10e trophée 

Ph
s 

: D
R

- L’USM Alger frappe un grand coup en 
battant le CR Belouizdad et devient 
désormais le club le plus titré de la 
Coupe d’Algérie avec 10 sacres. 
- L’USMA décroche son 4e titre face au 
CRB (après 1988, 2003, 2025 et 2026), et 
confirme une rivalité historique… 
même si elle avait perdu 3 finales face 
au même adversaire (1969, 1970, 1978). 
- Le CRB, de son côté, vit une nouvelle 
désillusion avec ce 6e échec en finale 
(1988, 2003, 2012, 2023, 2025 et 2026). 
- Le CRB rejoint la liste des équipes 
ayant perdu deux finales consécutives, 
un scénario déjà vécu par le MO 
Constantine (1975-1976) et l’USMA 
(2006-2007). Le record absolu reste 

détenu par l’USMA avec 5 finales per-
dues consécutivement (1969-1973). 
- C’est la 8e fois dans l’histoire qu’un 
club réussit à gagner la Coupe deux 
années de suite, dans une liste presti-
gieuse comprenant notamment : l’ES 
Sétif,  le MC Oran, la JS Kabylie, le MC 
Alger, et l’USMA elle-même. 
- Pour la 3e fois, la Coupe reste dans la 
capitale pendant trois saisons consécu-
tives, comme lors des périodes 1969-
1971 et 1981-1983. 
- Le joueur du CRB, Salim Boukhen-
chouche signe une performance rare en 
disputant une 3e finale avec 3 clubs dif-
férents. 
- Khaldi devient l’un des rares joueurs 

récents à avoir marqué dans deux 
finales consécutives, un exploit plus vu 
depuis 2012-2013. 
- La légende Hassen Lalmas reste le 
meilleur buteur historique des finales 
avec 7 réalisations. 
- L’entraineur de l’USMA, le Sénégalais 
Lamine N'Diaye entre dans l’histoire 
comme l’un des rares entraîneurs afri-
cains à soulever la Coupe d’Algérie, 
dans une liste d’étrangers déjà presti-
gieuse. 
- L’attaquant Ivoirien Kamagaté devient 
seulement le 3e joueur étranger à mar-
quer en finale, après le Malien Doukouré 
et le Camerounais Wamba. 

H. S. 

Autour de la Finale de la Coupe d’Algérie 2026 :
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Au cœur de la controver-
se : la décision du lycée 
Arnaud-Beltrame, situé 

dans la commune de Meyzieu, 
de baptiser une salle polyva-
lente du nom de la boxeuse 
algérienne Imane Khelif. 

 
UNE INITIATIVE 

PÉDAGOGIQUE NÉE 
DE L’INTÉRIEUR 

L’idée ne vient ni d’une 
autorité politique ni d’une ins-
tance administrative, mais des 
élèves eux-mêmes, en collabo-
ration avec l’équipe éducative. 
À l’issue d’un vote collectif, lar-
gement favorable, la commu-
nauté scolaire a souhaité 
rendre hommage à la cham-
pionne, médaillée lors des 
Jeux olympiques de Paris 
2024. L’objectif affiché était 
clair : proposer aux jeunes une 
figure inspirante, incarnant à 
la fois la persévérance, le 
dépassement de soi et l’égali-
té. 

Cette initiative s’inscrivait 
dans le cadre des activités du 

“club égalité filles-garçons” de 
l’établissement. Après plu-
sieurs discussions autour du 
choix d’une personnalité sym-
bolique, le nom d’Imane Khelif 
s’est imposé presque naturel-
lement, aux yeux des élèves 
comme du personnel éducatif, 
comme un modèle de résilien-
ce et d’engagement. 

 
UNE LEVÉE  

DE BOUCLIERS  
POLITIQUE 

Mais ce choix n’a pas tardé 
à susciter une vive réaction sur 
la scène politique. Parmi les 
opposants les plus virulents 
figure Tiffany Joncour, élue du 
Rassemblement national. Elle 
a dénoncé ce qu’elle considère 
comme une “dérive inaccep-
table”, accusant l’établisse-
ment de céder à une idéologie 
qu’elle qualifie de “woke”. 

Dans ses déclarations, la 
députée a appelé la région 
Auvergne-Rhône-Alpes à 
intervenir rapidement pour 
empêcher la concrétisation du 
projet. Cette prise de position 
a contribué à amplifier la polé-
mique, relayée par plusieurs 
figures de la droite et de l’ex-
trême droite. 

Face à l’ampleur de la 
controverse, les autorités 
locales ont rapidement tenté 
de se désolidariser de la déci-
sion. Elles ont affirmé ne pas 
avoir été consultées en amont 
et ont rappelé leur préférence 
pour des noms liés à l’histoire 
nationale française lorsqu’il 
s’agit de baptiser des espaces 
éducatifs. 

Dans ce contexte, Philippe 
Meunier, vice-président de la 
région, a annoncé des 
mesures visant à suspendre le 
projet, marquant ainsi une 
volonté politique de 
reprendre la main sur ce dos-
sier devenu sensible. 

 
UNE POLÉMIQUE AMPLI-

FIÉE SUR LES RÉSEAUX 
SOCIAUX 

La controverse a rapide-
ment dépassé le cadre institu-
tionnel pour s’étendre aux 
réseaux sociaux.  

De nombreux militants et 
sympathisants de l’extrême 
droite y ont exprimé leur 
opposition avec virulence, cer-
tains propos atteignant un 
niveau de tension particulière-

ment élevé. 
Cette réaction s’inscrit dans 

un contexte plus large : depuis 
2024, Imane Khelif fait l’objet 
d’une attention médiatique 
accrue, notamment en raison 
de controverses internatio-
nales liées à son identité de 
genre. Ces éléments ont 
contribué à politiser davanta-
ge une initiative initialement 
éducative. 

Face à la montée des ten-
sions, la direction du lycée a 
choisi de temporiser. L’inaugu-
ration de la salle, initialement 
prévue le 7 mai, a été reportée. 
Les responsables de l’établis-
sement ont également infor-
mé les parents d’élèves que le 
projet serait soumis au conseil 
d’administration le 23 juin, afin 
d’élargir le débat et de recher-
cher un consensus plus large. 

Malgré les critiques, l’éta-
blissement continue de 
défendre le caractère pédago-
gique de la démarche, insis-
tant sur sa vocation à promou-
voir des valeurs universelles 
telles que l’égalité, la persévé-
rance et l’inclusion. 

Hakim S.

Alger en liesse 
après le 10e sacre 
de l'USMA  

La nuit algéroise s'est embrasée au 
rythme des chants et des klaxons 

après le sacre de l’USM Alger, vain-
queur de la 59e Coupe d’Algérie face 
au CR Belouizdad (2-1), jeudi au 
stade Nelson-Mandela de Baraki. Les 
coéquipiers de Brahim Benzaza, qui 
partageaient jusque-là la première 
place des clubs vainqueurs de 
l'épreuve avec leur adversaire du 
jour (9 coupes chacun), ont décroché 
une "Décima" historique qui a trans-
formé la capitale en un immense 
théâtre de célébrations populaires. 
Klaxons assourdissants, fumigènes 
illuminant la nuit, drapeaux rouge et 
noir brandis aux fenêtres : la capitale 
s'est transformée en une immense 
scène de fête. De Bab El-Oued à 
Soustara, en passant par la place des 
Martyrs, 1er-Mai et d'autres quartiers, 
une marée humaine a envahi les 
artères, chantant à la gloire des héros 
du soir, l'Ivoirien Dramane Kamagaté 
et Ahmed Khaldi, "bourreaux" du 
CRB. Les youyous fusaient des bal-
cons, les chants résonnaient à 
chaque coin de rue et la joie collecti-
ve semblait ne plus avoir de limites. 
Ce succès face au Chabab n'a fait 
qu’ajouter une dimension supplé-
mentaire à la rivalité entre les deux 
clubs de la capitale. L’USMA a rem-
porté la "belle", s’adjugeant une qua-
trième Coupe d'Algérie aux dépens 
du Chabab, lors de leur septième 
finale commune dans cette compéti-
tion, confirmant ainsi sa suprématie 
dans les grands rendez-vous face à 
son voisin. Dans les rues, cette statis-
tique n'a échappé à personne : elle a 
été reprise en choeur par les suppor-
ters, fiers de voir leur équipe prendre 
l'ascendant dans ce duel historique. 
Entre chants taquins adressés au rival 
et démonstration de ferveur, la fête 
n'a plus de limites, mêlant passion, 
fierté et espoir d’un doublé qui fait 
déjà rêver tout le peuple rouge et 
noir.  

 

Déclarations des 
joueurs usmistes 

Déclarations recueillies par l'APS à 
l'issue de la finale de la 59e édi-

tion de la Coupe d'Algérie de foot-
ball, remportée par l'USM Alger face 
au CR Belouizdad (2-1, mi-temps : 2-
0), jeudi au stade Nelson-Mandela de 
Baraki (Alger):  
- Achraf Abada (Défenseur - USM 
Alger) : "Je suis très content de cette 
victoire. Je remercie toutes les per-
sonnes qui ont participé à ce sacre. 
Maintenant nous allons nous 
concentrer sur la finale de la Coupe 
de la CAF face au Zamalek d'Egypte. 
Malheureusement, je ne serai pas de 
la partie (ndlr : non qualifié sur le 
plan continental). J'espère que nous 
allons réussir à obtenir le doublé".  
- Hocine Dehiri (Milieu de terrain - 
USM Alger) : "C'est une victoire 
obtenue dans la douleur, mais nous 
avons réussi à procurer du bonheur à 
nos supporters en décrochant cette 
10e Coupe d'Algérie. Il nous reste 10 
jours pour préparer la finale de la 
Coupe de la CAF dans les meilleures 
conditions. Un grand merci à tous 
nos supporters à qui je donne ren-
dez-vous en finale face au Zamalek".  
- Dramane Kamagaté (Attaquant - 
USM Alger) : "C'est énorme de mar-
quer en finale. Je suis très content 
d'avoir participé à ce sacre et d'avoir 
procuré du bonheur à nos suppor-
ters. C'était un match difficile, mais 
nous avons eu le bon état d'esprit 
pour aller décrocher cette coupe". 

   SPORTS

UNE POLÉMIQUE INSTRUMENTALISÉE 

La droite française 
s’attaque à un 
hommage scolaire 
à Imane Khelif

DTN 
100 candidats 
retenus pour 
l'obtention  
de la Licence 
CAF A  
Cent (100) candidats ont 

été retenus par la Direc-
tion technique nationale 
(DTN) pour participer aux 
stages de formation en vue 
de l'obtention de la licence 
d'entraineurs CAF A pour la 
saison 2026-2027, indique 
un communiqué de la Fédé-
ration algérienne de foot-
ball (FAF). Les candidats 
sélectionnés ont été répartis 
en quatre groupes de 25 
chacun. Les dates du pre-
mier module ont été fixées 
comme suite : du 31 mai au 
4 juin (Groupe 1), du 5 au 9 
juillet (Groupe 2), du 12 au 
16 juillet (Groupe 3) et du 19 
au 23 juillet (Groupe 4). Les 
candidats participeront aux 
épreuves d'évaluation indi-
viduelles et à des séances 
pratiques axées sur des 
exercices et des mises en 
situation sur le terrain et les 
analyses vidéo et débats, 
basés sur des séquences 
sélectionnées. La program-
mation de ces stages entre 
dans le cadre de la nouvelle 
politique de formation éta-
blie par la Direction tech-
nique nationale (DTN) dont 
la première partie a été 
organisée du 20 juillet 2025 
au 2 avril 2026.  

L’USM Alger a remporté la 
59e édition de la Coupe 
d’Algérie en s’imposant face 

au CR Bélouizdad au terme d’une 
finale intense, disputée devant une 
forte affluence et en présence du 
président de la République, Abdel-
madjid Tebboune, qui a remis le 
trophée aux vainqueurs. Avec ce 
succès, les Rouge et Noir décro-
chent leur dixième Coupe d’Algérie, 
un record historique qui les installe 
seuls au sommet du palmarès natio-
nal. Dès le coup d’envoi, les 
Usmistes ont affiché leurs inten-
tions. Pressing haut, transitions 
rapides et agressivité dans les duels 
ont permis aux hommes de Sousta-
ra d’imposer leur rythme. Pourtant, 
le CRB démarre mieux la rencontre 
et se procure les premières situa-
tions dangereuses, notamment par 
Meziane, obligeant Oussama Ben-
bot à une parade décisive. Mais 
cette domination initiale reste sans 
efficacité face à un bloc usmiste dis-
cipliné. Progressivement, l’USMA 
prend le contrôle technique du 
match. À la 22e minute, Kamagaté 
exploite parfaitement une offrande 
venue du milieu pour déclencher 
une frappe croisée imparable. Ce 
but change la dynamique psycholo-
gique de la finale. Le Chabab doute, 
tandis que l’USMA gagne en 
confiance et multiplie les projec-
tions offensives, profitant des hési-
tations défensives adverses. 

Juste avant la pause, les Rouge 
et Noir frappent une seconde fois. 
Sur une action collective bien 
construite, Ibrahim Benzaza sert 
Ahmed Khaldi dans la surface. Le 
milieu usmiste conclut avec sang-
froid (43e), permettant à son équipe 
de regagner les vestiaires avec un 
avantage conséquent. Ce break 
récompense le réalisme d’une for-
mation qui aura su faire la différen-
ce dans les moments clés. 

  
UN CRB RÉACTIONNAIRE MAIS 

IMPUISSANT 
Au retour des vestiaires, la phy-

sionomie change radicalement. Dos 
au mur, le CR Bélouizdad hausse 
l’intensité et monopolise le ballon. 
Les entrées opérées par le staff 
technique apportent davantage de 
percussion offensive. La pression 
finit par payer lorsque, sur un coup 
franc bien exécuté par Abderraouf 
Benguit, Younes Ouassa place une 
tête gagnante pour réduire l’écart à 
la 62e minute. Relancé, le Chabab 
pousse pour égaliser. Les centres se 
multiplient, les duels deviennent 
plus engagés et la rencontre gagne 
en tension. L’USMA recule mais ne 
rompt pas. Solides défensivement, 
les Usmistes font preuve d’une 
grande maturité tactique pour 
contenir les assauts adverses. Ben-
bot, vigilant, sécurise ses interven-
tions et rassure son arrière-garde 
dans les moments critiques. 

La fin de match se transforme en 
siège belouizdadi, mais l’organisa-
tion défensive usmiste résiste 
jusqu’au coup de sifflet final de l’ar-
bitre international Akram Mechaï-
ria. L’USMA s’impose ainsi pour la 
deuxième saison consécutive face à 

son rival algérois en finale, rempor-
tant la « belle » entre les deux clubs 
qui étaient jusque-là à égalité dans 
leurs confrontations pour le tro-
phée. 

  
UNE VICTOIRE AUX MULTIPLES 

CONSÉQUENCES 
Au-delà du sacre, cette victoire 

confirme l’ascendant actuel de 
l’USM Alger sur la scène nationale. 
Le club de Soustara enchaîne les 
performances majeures et aborde 
désormais la finale aller de la Coupe 
de la Confédération africaine face 
au Zamalek d’Égypte, prévue le 9 
mai prochain, avec un capital 
confiance maximal. L’Usma partici-
pera ainsi à la Super Coupe d’Algé-
rie face au MC Alger, déjà champion 
d’Algérie, viendra également pro-
longer cette saison exceptionnelle. 

Du côté du CR Bélouizdad, la 
déception est immense. Finaliste 
pour la cinquième fois consécutive, 
le Chabab reste bloqué à neuf 
Coupes d’Algérie et termine une 
deuxième saison sans titre majeur. 
Malgré une réaction honorable en 
seconde période, le manque d’effi-
cacité offensive et certaines fragili-

tés défensives auront coûté cher 
dans ce rendez-vous décisif. 

Cette finale a également relancé 
un débat dépassant le cadre du 
club. Auteur d’une prestation soli-
de, le gardien Oussama Benbot a 
officiellement ouvert la porte à un 
retour en équipe nationale. 
Quelques mois après avoir annoncé 
sa retraite internationale à l’issue de 
la CAN 2025, le portier usmiste s’est 
déclaré « prêt à 100 % » pour une 
éventuelle convocation en vue de la 
Coupe du monde 2026. 

Dans un contexte marqué par les 
blessures d’Anthony Mandrea et les 
incertitudes entourant Luca Zidane 
et Melvin Mastil, la hiérarchie des 
gardiens des Verts apparaît plus 
ouverte que jamais. Fort de ses per-
formances et de sa régularité, Ben-
bot semble aujourd’hui incarner 
une solution crédible pour le sélec-
tionneur Vladimir Petković. 

Une Coupe d’Algérie remportée, 
un record historique établi et des 
ambitions continentales relancées : 
l’USM Alger ne se contente plus de 
gagner, il impose désormais une 
ère. 

Mohamed Amine Toumiat 

Le gardien de but de l’USM Alger, Oussama 
Benbot, a réitéré, jeudi soir, sa disponibilité 
pour un retour en équipe nationale algé-

rienne, dans un contexte particulier marqué par 
une situation devenue complexe au poste de 
gardien de but au sein des Verts. 

Ces déclarations ont été faites à l’issue de la 
victoire de son club en finale de la Coupe d’Algé-
rie, un succès historique permettant à l’USMA de 
décrocher son dixième trophée dans la compéti-
tion, le deuxième consécutif. Interrogé sur son 
avenir international, le portier s’est montré clair : 
il reste prêt à répondre à une éventuelle convo-
cation du sélectionneur Vladimir Petković, tout 
en rappelant son attachement au maillot natio-
nal. 

Oussama Benbot a tenu à préciser qu’aucun 
joueur ne pouvait refuser l’équipe nationale lors-
qu’il est sollicité. « Aucun joueur ne dit non à 
l’équipe nationale, je travaille avec mon club 
dans cette perspective », a-t-il déclaré, insistant 
sur sa volonté de rester performant afin de méri-
ter un retour chez les Verts. 

Pourtant, cette ouverture intervient après une 
décision importante prise par le joueur lui-même 
: à la suite de la dernière Coupe d’Afrique des 
Nations, il avait annoncé sa retraite internationa-

le. Une décision motivée notamment par son sta-
tut durant la compétition, où il avait été relégué 
au rang de troisième gardien, derrière des 
concurrents jugés prioritaires par le staff tech-
nique de l’époque. 

 
UNE HIÉRARCHIE FRAGILISÉE CHEZ LES 

GARDIENS ALGÉRIENS 
La situation actuelle du poste de gardien en 

équipe nationale algérienne apparaît particuliè-
rement instable. Le sélectionneur doit composer 
avec plusieurs incertitudes, notamment les bles-
sures récentes de deux éléments importants : 
Luca Zidane et Anthony Mandrea. Ces absences 
ont ravivé les débats autour de la hiérarchie des 
portiers et ouvert la porte à de nouvelles options 
pour stabiliser ce secteur clé. Dans ce contexte, le 
nom d’Oussama Benbot revient logiquement 
dans les discussions, d’autant plus qu’il dispose 
d’une expérience en club au plus haut niveau 
national et continental. Sa régularité avec l’USM 
Alger et ses performances dans les compétitions 
locales et africaines renforcent son profil de can-
didat crédible pour une reconsidération. 

Le gardien a également révélé avoir eu des 
contacts avec le président de la Fédération algé-
rienne de football, Walid Sadi, évoquant des 

échanges positifs et un climat apaisé. Selon lui, 
les discussions laissent entrevoir une évolution 
favorable concernant son avenir international et 
celui du poste de gardien en général. 

Cette prise de parole laisse donc entrevoir 
une possible réintégration, même si aucune 
décision officielle n’a encore été annoncée par le 
staff technique de la sélection. 

Au-delà du cas individuel de Benbot, la situa-
tion actuelle met en lumière une réalité plus 
large : le poste de gardien de but en équipe 
nationale algérienne est devenu un véritable 
chantier en reconstruction. Entre blessures, 
concurrence accrue et changements de sélec-
tionneurs, la stabilité recherchée semble encore 
loin d’être atteinte. Dans ce contexte, le retour 
potentiel d’un gardien expérimenté comme Ous-
sama Benbot pourrait représenter une option 
sérieuse pour renforcer la profondeur de l’effec-
tif, à condition que toutes les parties retrouvent 
un terrain d’entente. 

Pour l’heure, le joueur reste concentré sur son 
club, tout en laissant la porte ouverte à un retour 
sous le maillot national, symbole d’un chapitre 
international peut-être pas encore totalement 
clos. 

Hakim S. 
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PALMARÈS DE LA COUPE D’ALGÉRIE  

Les clubs les plus titrés 
- L’ USM Alger domine le classement avec 10 titres (1981, 1988, 1997, 1999, 2001, 2003, 2004, 2013, 2025, 2026), 
confirmant son statut de référence du football algérien. 
- Le CR Belouizdad suit de près avec 9 coupes (1966, 1969, 1970, 1978, 1995, 2009, 2017, 2019, 2024), un palmarès 
riche marqué par plusieurs générations dorées. 
- L’ES Sétif et le MC Alger occupent la troisième marche avec 8 titres chacun, illustrant une rivalité historique et 
une régularité au plus haut niveau. 
- La JS Kabylie totalise 5 trophées, restant un acteur majeur malgré des périodes irrégulières. 
- Le MC Oran compte 4 coupes, symbole d’une équipe historique du football national. 
- Clubs avec 2 titres : WA Tlemcen, USM El Harrach, ASO Chlef, et  USM Bel Abbès 
- Clubs vainqueurs une seule fois : MC Saïda, HAMRA Annaba, NA Hussein Dey,  DNC Alger, CR Beni Thour, JSM 
Béjaïa, et MO Béjaïa.               H. S. 

FINALE DE LA COUPE D’ALGÉRIE 2026   

D ans le football moderne, une bonne 
saison peut rapidement changer le 
destin d’un joueur. En Allemagne, 

Farès Chaïbi en est l’illustration parfaite, lui qui 
voit sa cote grimper à mesure que ses perfor-
mances attirent les regards des recruteurs 
européens. 

L’avenir de Farès Chaïbi à l’Eintracht Franc-
fort reste incertain à l’approche du mercato 
estival. Auteur d’une saison solide en Bundesli-
ga, le milieu offensif algérien suscite un intérêt 
grandissant sur le marché des transferts. Plu-
sieurs clubs européens suivent de près son 
évolution, sans qu’aucune offre concrète n’ait 
encore été formulée à ce stade. Selon les infor-
mations du journaliste Nicolò Schira, réputé 
pour la fiabilité de ses révélations, plusieurs for-
mations ont manifesté un intérêt sérieux. Parmi 
elles figurent l’Olympique Lyonnais, Como 
1907, ainsi que les clubs anglais Brentford FC et 
Brighton & Hove Albion. Des pistes déjà évo-
quées par le passé, mais qui semblent 
aujourd’hui se préciser. Cette liste de préten-
dants ne cesse d’ailleurs de s’élargir. Le joueur 
formé au Toulouse FC a également été associé 
à Fenerbahçe, à Fulham FC ou encore à VfB 
Stuttgart. Ce dernier pourrait disputer la pro-
chaine Ligue des champions, un argument 
sportif de poids dans la réflexion du joueur. 
Arrivé à Francfort à l’été 2023 contre environ 10 
millions d’euros, Farès Chaïbi est aujourd’hui lié 
au club allemand jusqu’en 2028. Ce contrat 
longue durée renforce la position de l’Eintracht 
Francfort, qui ne compte pas céder facilement 
son joueur. Selon plusieurs sources, un départ 
ne serait envisagé qu’en cas d’offre supérieure 

à 40 millions d’euros.Sur le terrain, le milieu 
algérien confirme tout son potentiel. Avec 10 
passes décisives toutes compétitions confon-
dues, dont 9 en championnat, il s’impose 
comme l’un des meilleurs créateurs de Bundes-
liga. À ces statistiques s’ajoutent 3 buts, preuve 
de son influence grandissante dans le jeu 
offensif de son équipe. À l’approche de la 
Coupe du Monde de la FIFA 2026, Farès Chaïbi 
pourrait bénéficier d’une exposition accrue sur 
la scène internationale. Une opportunité qui 
pourrait accélérer les discussions autour de son 
avenir et faire grimper encore sa valeur mar-
chande. 

 Reste à savoir si l’Eintracht Francfort résiste-
ra aux offensives ou si le joueur franchira un 
nouveau cap dans sa carrière dès cet été. 

M. A. T. 

SOUS LES YEUX D’INFANTINO  
Rajoub rejette 
une poignée de 
main du patron 
du football 
sioniste 
Le geste est certes bref, mais 

sa portée symbolique est 
immense. Lors d’un événement 
officiel, en fin de semaine, lié au 
football international, le prési-
dent de la Fédération interna-
tionale, Gianni Infantino, a invi-
té le président de la Fédération 
palestinienne, Jibril Rajoub, à 
serrer la main de son homo-
logue sioniste. Une scène en 
apparence anodine dans les 
usages diplomatiques du sport, 
mais qui, dans le contexte 
actuel, ne pouvait être interpré-
tée comme un simple geste de 
courtoisie. La réponse palesti-
nienne fut sans équivoque : un 
refus catégorique, suivi d’un 
départ immédiat de la scène. 
Ce refus, loin d’être un acte 
impulsif ou isolé, s’inscrit dans 
une posture politique et morale 
assumée. Il traduit une ligne de 
conduite claire : celle de ne pas 
cautionner, même symbolique-
ment, ce qui est perçu comme 
une normalisation avec un État 
accusé de mener une guerre 
dévastatrice contre le peuple 
palestinien. Depuis le 7 octobre 
2023, les chiffres évoqués par 
diverses sources font état de 
dizaines de milliers de victimes 
palestiniennes, dont une pro-
portion importante de civils, en 
particulier des femmes et des 
enfants. Dans ce contexte tra-
gique, chaque geste public 
prend une dimension qui 
dépasse largement le cadre 
sportif. 
Le football, souvent présenté 
comme un vecteur universel de 
paix et de rapprochement 
entre les peuples, se trouve ici 
confronté à ses propres limites. 
Peut-il réellement se soustraire 
aux réalités politiques et 
humaines ? Pour Jibril Rajoub, 
la réponse semble être non. 
Accepter cette poignée de 
main aurait pu être interprété 
comme une forme d’indifféren-
ce face aux souffrances en 
cours, voire comme une légiti-
mation implicite d’une situa-
tion jugée inacceptable. 
Ce positionnement met égale-
ment en lumière une tension 
récurrente au sein des ins-
tances sportives internationales 
: celle entre la volonté affichée 
de neutralité et les pressions 
morales imposées par les évé-
nements du monde réel. En 
demandant un geste de rap-
prochement, Gianni Infantino 
s’inscrivait sans doute dans une 
logique de dialogue et d’apai-
sement. Mais cette démarche 
se heurte ici à une réalité où les 
rapports de force et les bles-
sures sont encore à vif. 
Le départ de Jibril Rajoub de la 
scène constitue ainsi un acte 
politique à part entière. Il 
envoie un message clair : il exis-
te des moments où le silence 
ou la neutralité ne sont plus 
tenables, où refuser devient 
une forme d’expression néces-
saire. Ce geste, qui pourrait être 
critiqué par certains comme un 
refus du dialogue, est perçu par 
d’autres comme une affirma-
tion de dignité et de cohéren-
ce. 

Hakim S. 
 

Un projet pédagogique à l’origine modeste 
s’est transformé en véritable affaire 
politico-médiatique dans la région 
lyonnaise. 

MERCATO 

Chaïbi courtisé sur le marché 
européen

IL A EU DES ÉCHANGES POSITIFS AVEC LA FAF  

Benbot réitère sa disponibilité pour les Verts

L’USMA confirme 
son règne 
Dans le football algérien, certaines finales dépassent le simple 
cadre sportif pour s’inscrire dans une véritable lutte d’héritage 

et de suprématie. Jeudi soir, au stade Nelson-Mandela de 
Baraki, l’USM Alger a encore écrit une page forte de son 

histoire en dominant le CR Bélouizdad (2-1), confirmant une 
dynamique nationale désormais difficile à contester.
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VENTE DE LA FRAISE DANS DES BOÎTES EN PLASTIQUE 

L’APOCE tire la sonnette 
d’alarme

Alors que les étals des 
marchés se remplissent de 

fraises à l’approche des fortes 
chaleurs, une pratique de plus 
en plus répandue inquiète : la 
vente de ce fruit fragile dans 

des barquettes en plastique 
hermétiquement fermées. 

 

F ace à cette tendance, l’APOCE tire la 
sonnette d’alarme.   Ces dernières 
semaines, de nombreux vendeurs 

proposent des fraises conditionnées dans 
des boîtes en plastique fermées, rempla-
çant les traditionnels plateaux ouverts. Si 
cette méthode peut sembler plus pra-
tique ou plus « propre » à première vue, 
elle présente en réalité des risques impor-
tants, notamment en période de chaleur. 

L’Organisation algérienne de protec-
tion et d’orientation du consommateur 
met en garde contre les effets de ce condi-
tionnement inadapté. En l’absence de 
ventilation, l’humidité se retrouve piégée 
à l’intérieur de la barquette, tandis que la 
température peut rapidement augmen-
ter. Ce phénomène crée un environne-
ment propice au développement de moi-
sissures et à la prolifération de bactéries.  
Conséquence directe : une dégradation 
accélérée des fraises, mais surtout un 
risque accru pour la santé du consomma-
teur, avec des cas potentiels d’intoxication 
alimentaire. Des recommandations claires 
pour les consommateurs et les commer-
çants.  Face à cette situation, l’organisa-

tion rappelle que la fraise est un fruit par-
ticulièrement sensible, qui nécessite des 
conditions de conservation strictes. Une 
bonne aération et une température basse 
sont essentielles pour préserver sa fraî-
cheur et éviter toute contamination.   Les 
consommateurs doivent ainsi redoubler 
de vigilance au moment de l’achat. Les 
spécialistes conseillent les consomma-
teurs d’éviter les fraises présentées dans 
des contenants hermétiquement fermés, 
surtout lorsque l’on expose ces dernières 
en plein soleil ou dans des environne-
ments chauds.  Les consommateurs doi-
vent également vérifier attentivement 
l’état du fruit, en recherchant toute trace 
de moisissure ou de détérioration. Par 
ailleurs, après l’achat, les consommateurs 

doivent transporter rapidement les fraises 
vers un endroit réfrigéré, les laver soi-
gneusement avant consommation et s’as-
surer de leur qualité sanitaire.  De leur 
côté, les autorités appellent les commer-
çants à respecter rigoureusement les 
conditions d’exposition et de stockage de 
ce fruit délicat. L’objectif est double : 
garantir la sécurité des consommateurs et 
prévenir les risques liés à la consomma-
tion de produits alimentaires altérés. À 
l’heure où les températures grimpent, 
cette alerte rappelle l’importance de 
bonnes pratiques, aussi bien du côté des 
vendeurs que des acheteurs, pour préser-
ver la qualité des produits et protéger la 
santé publique. 

Ania N. 

U ne nouvelle coopéra-
tion internationale 
vient d’être actée dans 

l’industrie pharmaceutique 
algérienne. Le groupe public 
Saidal a signé un accord avec 
le laboratoire indien de 
recherche et développement 
ONCOSIMIS et la société Fab-
tech Technologie. L’accord 
porte sur les vaccins probio-
tiques, un domaine encore 
inexploité localement, avec 
une ambition de production 
sur le territoire national.  La 
signature s’est déroulée au 
siège du ministère de l’Indus-
trie pharmaceutique, sous la 
présidence du ministre Was-
sim Kouidri. Le dispositif pré-
voit un transfert de technolo-
gies vers Saidal afin de per-
mettre la fabrication de ces 
vaccins de nouvelle généra-
tion, destinés à la fois à l’usage 
humain et vétérinaire. Cette 
collaboration ouvre la voie à 
une production locale inédite 
dans ce segment.    L’accord 
signé entre Saidal et les deux 
partenaires indiens repose sur 
la transmission de procédés 
industriels avancés liés aux 
vaccins probiotiques. Le grou-
pe public devra intégrer ces 
technologies afin de dévelop-
per ses propres capacités de 
production. Selon le commu-
niqué du ministère de l’Indus-
trie pharmaceutique, cette 

coopération couvre plusieurs 
volets : Transmission de tech-
nologies innovantes vers Sai-
dal. Mise en place des condi-
tions de production locale des 
vaccins probiotiques. Déve-
loppement de solutions desti-
nées à l’usage humain. Exten-
sion des applications au 
domaine vétérinaire. Renfor-
cement des compétences 
industrielles dans la biopro-
duction. Les vaccins probio-
tiques, encore absents de la 
fabrication nationale, consti-
tuent une nouvelle orientation 
industrielle pour le groupe 

public. Avec cet accord, Saidal 
élargit ses activités vers des 
produits biologiques à forte 
composante technologique. 
Le partenariat associe deux 
acteurs indiens spécialisés. 
ONCOSIMIS, orienté vers la 
recherche et développement, 
et Fabtech Technologie, impli-
qué dans les solutions indus-
trielles et les équipements de 
production. Leur contribution 
doit permettre à Saidal d’ac-
quérir les méthodes néces-
saires pour structurer une pro-
duction locale. Notons que les 
vaccins probiotiques s’inscri-

vent dans une approche scien-
tifique qui combine l’usage de 
micro-organismes bénéfiques 
et l’étude de leur interaction 
avec les défenses immuni-
taires. Cette piste de 
recherche, encore en phase de 
développement à l’échelle 
internationale, concerne aussi 
bien la santé humaine que 
vétérinaire, avec des applica-
tions envisagées dans la pré-
vention de certaines infections 
et le soutien de l’équilibre bio-
logique de l’organisme. 

A. N.

VERTIGE : 
Un symptôme 
fréquent aux 

origines 
multiples 

L e vertige, souvent décrit comme une 
sensation de perte de repères ou 

d’instabilité, constitue l’un des motifs de 
consultation les plus fréquents en méde-
cine générale. Chaque année, des mil-
lions de personnes à travers le monde 
consultent pour des troubles de l’équi-
libre, des étourdissements ou une 
impression de « tête qui tourne ». Les 
spécialistes soulignent toutefois que le 
vertige n’est pas une maladie en soi, 
mais un symptôme révélateur d’un dys-
fonctionnement sous-jacent.   Le main-
tien de l’équilibre repose sur l’action 
coordonnée de trois systèmes : le systè-
me vestibulaire de l’oreille interne, la 
vision et la proprioception musculo-
squelettique. Le cerveau traite en per-
manence les informations issues de ces 
trois sources pour ajuster la posture et 
les mouvements. Toute perturbation de 
l’un de ces systèmes peut entraîner l’ap-
parition de vertiges, en raison de signaux 
contradictoires envoyés au cerveau. Sur 
le plan clinique, les manifestations 
varient selon les cas. Le vertige rotatoire 
se traduit par une sensation que l’envi-
ronnement tourne autour de soi, tandis 
que l’étourdissement correspond à une 
impression de tête légère ou de déséqui-
libre passager, souvent liée à une hypo-
tension ou à une hypoglycémie. Cette 
distinction permet d’orienter le diagnos-
tic dès les premières consultations. Les 
vertiges s’accompagnent fréquemment 
de signes associés tels que nausées, 
vomissements, sueurs froides, troubles 
de l’équilibre ou encore acouphènes et 
sensation de plénitude dans l’oreille. À 
l’examen clinique, la présence d’un nys-
tagmus, caractérisé par des mouve-
ments involontaires des yeux, constitue 
un indice important d’une atteinte du 
système vestibulaire. Parmi les formes 
les plus courantes figure le vertige posi-
tionnel paroxystique bénin (VPPB), qui 
survient lors de changements de posi-
tion de la tête, notamment en se levant 
ou en s’allongeant. Les crises sont géné-
ralement brèves, durant quelques 
secondes à quelques minutes. Cette 
affection représente environ un tiers des 
cas de vertiges chez l’adulte et sa fré-
quence augmente avec l’âge. D’autres 
causes peuvent être à l’origine de ces 
troubles. La névrite vestibulaire, souvent 
d’origine virale, provoque une crise 
intense pouvant durer plusieurs jours, 
sans altération de l’audition. Par ailleurs, 
des facteurs systémiques tels que l’hypo-
tension artérielle, l’anémie, l’hypoglycé-
mie, les troubles du rythme cardiaque ou 
encore les effets secondaires de certains 
médicaments peuvent également 
entraîner des étourdissements. Le stress 
et le manque de sommeil figurent égale-
ment parmi les facteurs aggravants, en 
perturbant le système nerveux et en 
augmentant la sensibilité aux vertiges. 
L’âge avancé, de son côté, réduit la capa-
cité de compensation du système vesti-
bulaire, rendant les épisodes plus fré-
quents chez les personnes âgées. Bien 
que bénins dans la majorité des cas, les 
vertiges nécessitent une évaluation 
médicale rigoureuse, notamment lors-
qu’ils sont prolongés, récurrents ou asso-
ciés à d’autres symptômes neurolo-
giques. Les spécialistes insistent sur l’im-
portance de décrire précisément les 
manifestations ressenties afin de faciliter 
le diagnostic et d’orienter rapidement le 
patient vers une prise en charge adap-
tée. 

L. Zegganex

VACCINS INNOVANTS 
 Saidal conclut un accord avec l’Inde  

pour une production locale inédite

POLIOMYÉLITE : 
Succès des Journées nationales 
de vaccination avec des taux de 

couverture dépassant 94 % 
L e ministère de la Santé a organisé, à Alger, une journée nationale de restitution consacrée à 

la présentation des résultats globaux des trois passages des Journées Nationales de Vaccina-
tion (JNV) contre la poliomyélite 2025-2026. Cette rencontre a permis de dresser un bilan 

détaillé de la campagne et d’en mesurer l’impact à l’échelle nationale. Selon les données présen-
tées, la campagne a enregistré des taux de couverture vaccinale élevés et réguliers au fil des trois 
rounds successifs. Le premier passage, organisé du 30 novembre au 4 décembre 2025, a atteint 
une couverture de 95 %, tandis que le deuxième, tenu du 21 au 30 décembre 2025, a enregistré 96 
%. Le troisième round, réalisé du 25 janvier au 5 février 2026 avec l’administration du vaccin injec-
table (VPI), a affiché une couverture de 94 %. Ces résultats sont présentés comme le reflet d’une 
performance nationale jugée “remarquable” et d’une stratégie vaccinale efficace. La réussite de 
cette opération repose, selon le ministère, sur une mobilisation intersectorielle importante. Plu-
sieurs départements ministériels ont contribué à son déploiement, notamment ceux de l’Intérieur, 
de la Défense nationale, des Affaires religieuses, de la Solidarité nationale et de la Communication.
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UN CLOUD 100 % ALGÉRIEN 

Algeria Venture, Djezzy 
et TaubaIT s’allient pour lancer 

«AventureCloudz»
L’accélérateur public Algeria 

Venture a annoncé le lancement 
de la plateforme  

« AventureCloudz », en 
partenariat avec l’opérateur de 
téléphonie mobile Djezzy et la 

start-up TaubaIT, dans le but de 
soutenir l’innovation numérique 

et de renforcer l’écosystème 
technologique national. 

 

L e lancement officiel de cette nouvelle 
solution s’est déroulé au siège de Djez-
zy, en présence de Lyes Abdoune, 

directeur général d’Algeria Venture, de Bou-
mediene Senouci, directeur général de Djez-
zy, ainsi que de Sami Fodil, directeur général 
de TaubaIT. Cette initiative s’inscrit dans le 
cadre d’un partenariat stratégique visant à 
accompagner le développement des star-
tups et des talents numériques en Algérie. 
Accessible en ligne via les plateformes 
dédiées, « AventureCloudz » se présente 
comme un environnement numérique inté-
gré destiné au développement de solutions 
en intelligence artificielle. Elle permet aux 
startups et aux développeurs de passer plus 
facilement de la phase d’idée à celle de la 
conception et de la concrétisation de leurs 
projets, tout en réduisant les contraintes liées 
aux infrastructures techniques. Cette initiati-
ve s’inscrit dans la stratégie d’Algeria Venture 
visant à renforcer la souveraineté numérique 
nationale, à travers la mise à disposition de 
solutions cloud locales, modernes et évolu-
tives, constituant une alternative crédible 
aux plateformes internationales. Dans ce 

cadre, Djezzy assure l’infrastructure cloud 
hébergeant la plateforme, tandis que Tau-
baIT apporte son expertise en informatique 
en nuage intelligente, notamment grâce au 
développement de technologies open sour-
ce reposant sur le modèle « Git-Native », per-
mettant une gestion automatisée et efficace 
des infrastructures. S’exprimant à cette occa-
sion, Lyes Abdoune a souligné l’engagement 
d’Algeria Venture à offrir aux startups algé-
riennes un accès à des outils technologiques 
avancés, afin de renforcer leur capacité d’in-
novation et leur compétitivité, dans un 
contexte marqué par des mutations techno-
logiques rapides. De son côté, Algeria Ventu-
re a réaffirmé, à travers ce partenariat, sa 

volonté de soutenir les porteurs de projets et 
les innovateurs, en leur proposant des pro-
grammes d’accompagnement et de mento-
rat, tout en facilitant l’accès à des infrastruc-
tures numériques de pointe. Selon le com-
muniqué, la plateforme « AventureCloudz », 
hébergée localement sur « Djezzy Cloud », 
vise à lever les obstacles techniques et à 
accélérer l’intégration de l’intelligence artifi-
cielle dans les projets technologiques natio-
naux. Elle devrait ainsi contribuer au déve-
loppement de l’écosystème des startups en 
Algérie et à l’émergence de champions tech-
nologiques nationaux, au service de la souve-
raineté numérique du pays. 

UN MARCHÉ EN PLEINE 
EFFERVESCENCE 
Les lunettes 
intelligentes 
dopées à l’IA 
s’imposent comme 
la nouvelle 
tendance 
technologique 

L es lunettes intelligentes sont 
devenues la dernière tendance 

dans l’univers des objets connectés 
portables. Grâce à l’intégration des 
technologies d’intelligence artificielle, 
elles ont acquis des capacités avan-
cées qui ont considérablement amé-
lioré leur efficacité et renforcé leur 
attractivité auprès des utilisateurs. 

Si les lunettes « Meta Ray-Ban » 
dominent actuellement ce marché, 
elles ne sont plus seules. Plusieurs 
entreprises concurrentes proposent 
désormais des modèles innovants 
dans le but de s’imposer et de rivali-
ser pour le leadership de ce secteur 
en pleine expansion. Une confusion 
persiste chez de nombreux utilisa-
teurs entre les lunettes intelligentes 
et les casques de réalité virtuelle. 
Pourtant, malgré certaines ressem-
blances — comme la capacité à se 
connecter à des appareilles intelli-
gentes, afficher des informations, dif-
fuser du son ou capturer des images 
—, les différences restent significa-
tives. La principale distinction réside 
dans la capacité des lunettes intelli-
gentes à permettre à l’utilisateur de 
voir son environnement réel et d’in-
teragir directement avec lui, sans 
dépendre entièrement de caméras 
intégrées.  

À cela s’ajoute une différence de 
taille et de conception : les lunettes 
intelligentes adoptent un format 
proche des lunettes classiques, tandis 
que les outils de réalité virtuelle sont 
souvent plus volumineux et plus 
lourds. Chaque technologie répond 
ainsi à des usages spécifiques, ce qui 
explique la diversité de leur adoption. 
Toutefois, les lunettes intelligentes 
connaissent une popularité croissan-
te, contrairement aux casques de réa-
lité virtuelle, dont l’intérêt tend à 
diminuer. Dans ce contexte, une nou-
velle catégorie émerge : les lunettes 
de réalité augmentée, qui combinent 
les avantages des deux technologies 
grâce à des écrans transparents inté-
grés aux verres, permettant d’inter-
agir avec l’environnement tout en 
accédant à des données numériques 
en temps réel.  

 
TOUR D’HORIZON DES MODÈLES 
LES PLUS MARQUANTS 

Les lunettes « Meta Ray-Ban » figu-
rent en tête des modèles les plus 
emblématiques, ayant largement 
contribué à démocratiser ce concept. 
La première génération avait déjà 
rencontré un succès notable, malgré 
des fonctionnalités limitées à la 
connexion avec les smartphones, l’en-
registrement de vidéos et de photos, 
ainsi que le streaming en direct sur « 
Instagram ».    

Ph
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E t si vous pouviez déléguer 
la tâche fastidieuse de 
parcourir les mauvaises 

nouvelles à une intelligence arti-
ficielle ? C’est le pari de la nou-
velle start-up  Noscroll, qui pro-
pose un robot capable de navi-
guer à votre place sur Internet et 
de ne vous transmettre que les 
informations réellement impor-
tantes. Dans un contexte où les 
réseaux sociaux cherchent à cap-
ter l’attention des utilisateurs le 
plus longtemps possible, en les 
enfermant dans le défilement 
infini des contenus, Noscroll 
adopte une approche radicale-
ment opposée. Son robot d’in-
telligence artificielle ambitionne 
de libérer les utilisateurs de cette 
dépendance en filtrant l’infor-
mation à leur place. Fondée 
par  Nadav Hollander, ancien 
directeur technique de  Open-
Sea, la start-up revendique une 
philosophie qu’elle qualifie d’« 
Internet sans interface ». Dans 
son message promotionnel, elle 
promet : « Plus de navigation 

incessante, plus de fatigue men-
tale, plus de contenu anxiogène. 
Seulement les signaux impor-
tants ». 

 
UN ROBOT QUI AGIT À VOTRE 

PLACE 
Contrairement aux applica-

tions classiques, Noscroll ne pro-
pose pas d’interface tradition-
nelle. Elle repose sur des « agents 
autonomes », des programmes 
capables de se connecter aux 
différents comptes de l’utilisa-
teur — notamment sur X — afin 
d’analyser les contenus. L’origi-
nalité du système réside dans 
son approche qualitative : au lieu 
de suivre les tendances impo-
sées par les algorithmes, le robot 
identifie les informations réelle-
ment pertinentes selon les 
centres d’intérêt de l’utilisateur. 
Il parcourt ensuite les sites d’in-
formation, évalue la qualité et la 
fiabilité des contenus grâce à 
des modèles de langage avan-
cés, puis envoie uniquement les 
éléments essentiels sous forme 

de SMS. Une méthode qui per-
met d’éviter les applications 
saturées de publicités et de dis-
tractions. Pour de nombreux 
analystes, Noscroll représente 
une menace sérieuse pour le 
modèle économique des géants 
du numérique. Des plateformes 
comme Meta ou TikTok reposent 
sur le temps passé par les utilisa-
teurs pour générer des revenus 
publicitaires.  

 
UN DÉFI DIRECT  

À L’ÉCONOMIE DE 
L’ATTENTION 

À l’inverse, Noscroll vise à 
réduire drastiquement ce temps 
d’exposition : offrir un résumé 
pertinent en 30 secondes plutôt 
qu’une consommation de conte-
nu étalée sur 30 minutes. Le ser-
vice contourne également les 
publicités en transmettant direc-
tement l’information depuis la 
source via des messages texte, 
neutralisant ainsi les formats 
visuels sur lesquels reposent les 
plateformes. Plutôt que de 

monétiser les données person-
nelles, Noscroll propose un 
abonnement mensuel fixé à 9,99 
dollars. La start-up cible princi-
palement les professionnels de 
l’information, les journalistes et 
les profils à forte valeur ajoutée, 
pour qui le gain de temps justifie 
le coût. « Nous ne construisons 
pas un algorithme pour vous 
rendre dépendant, mais un 
robot qui lit à votre place pour 
vous rendre votre vie », affirme 
Nadav Hollander. 

 
DES DÉFIS JURIDIQUES ET 

TECHNIQUES MAJEURS 
Malgré son potentiel, le pro-

jet fait face à plusieurs obstacles 
les barrières des contenus 
payants (paywalls), qui limitent 
l’accès aux informations, la réac-
tion des plateformes, suscep-
tibles de bloquer l’accès aux 
données, les risques d’erreurs ou 
de « hallucinations » propres aux 
systèmes d’intelligence artificiel-
le, notamment dans le traite-
ment d’informations sensibles.

ET SI VOUS ARRÊTIEZ DE SCROLLER ? 
Une start-up lance “Noscroll”, un robot d’IA pour 

naviguer à votre place et filtrer l’essentiel
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 SOUDAN DU SUD 

L’Onu prolonge d’un an de   
la mission de maintien de la paix
Le Conseil de sécurité 
de l’ONU a prolongé 

jeudi d’un an la 
mission de maintien 

de la paix des Nations 
unies au Soudan du 

Sud (Minuss), 
réduisant toutefois le 
nombre maximal de 

Casques bleus 
autorisés malgré les 

objections de 
plusieurs Etats.  

 

La résolution adoptée par 
13 voix pour et 2 absten-
tions (Russie et Chine) 

prolonge jusqu’au 30 avril 
2027 la mission créée en 2011 
au moment de la naissance du 
pays. Le Conseil a toutefois 
décidé de limiter le nombre 
maximal de Casques bleus 
autorisés, avec 12.500 soldats 
et 2.100 policiers (contre 
17.000 soldats et 2.100 poli-
ciers auparavant). La Minuss a 
en effet déjà dû réduire ses 
troupes en raison de coupes 
budgétaires touchant toutes 
les missions onusiennes. Selon 
les chiffres de l’ONU, elle 
comptait fin mars près de 
9.000 soldats, contre près de 
14.000 un an plus tôt. Depuis 
sa création, en se séparant du 
Soudan, le Soudan du Sud est 
le théâtre d’une série de 
conflits meurtriers. Il connaît 

ces dernières semaines une 
recrudescence des combats 
entre forces gouvernemen-
tales loyales au président et 
milices d’opposition fidèles à 
Riek Machar, le vice-président 
suspendu de ses fonctions et 
assigné à résidence depuis un 
an. 

 
LE PRÉSIDENT SUD-SOUDA-
NAIS REMANIE L’EXÉCUTIF 
ET  JAMES PITIA MORGAN  

NOMMÉ MINISTRE DES 
AFFAIRES ÉTRANGÈRES   ET 

AKEC TONG ALEU  À LA 
TÊTE  DU BUREAU DE LA 

SÉCURITÉ INTÉRIEURE 
Le président sud-soudanais 

Salva Kiir a remanié son gou-
vernement, limogeant lundi le 
ministre des Affaires étran-

gères Semaya Kumba et le 
directeur général du Bureau 
de la sécurité intérieure 
Mawien Mawien Ariik. Dans un 
décret présidentiel diffusé  
mercredi soir sur la chaîne de 
télévision publique South 
Sudan Broadcasting Corpora-
tion, Kiir a nommé James Pitia 
Morgan au poste de ministre 
des Affaires étrangères et de la 
Coopération internationale. 
Avant d'occuper son poste le 
plus récent d'envoyé présiden-
tiel dans la région des Grands 
Lacs, Pitia a été ministre des 
Affaires étrangères d'août 
2023 à avril 2024. Kiir a nommé 
Akec Tong Aleu directeur 
général du Bureau de la sécuri-
té intérieure. Aleu, ancien 
sous-secrétaire au ministère 

de la Défense et des Anciens 
Combattants, a également 
occupé le poste de directeur 
général du Bureau du Service 
national de sécurité. Le prési-
dent a également limogé le 
ministre du Commerce et de 
l'Industrie, Atong Kuol 
Manyang, et la ministre de la 
Jeunesse et des Sports, Mary 
Nawai Martin. Il a nommé 
Labanya Margaret Mathya 
Ugila ministre du Commerce 
et de l'Industrie, tandis que 
Manyang a été réaffecté au 
poste de ministre de la Jeunes-
se et des Sports. Boboya James 
Edimon, directeur général de 
l'Institut de recherche sur les 
politiques sociales, un groupe 
de réflexion basé à Juba, a 
déclaré que ces changements 
pourraient refléter des préoc-
cupations concernant l'enga-
gement diplomatique et la 
gouvernance interne. « Cela 
laisse supposer un méconten-
tement quant au niveau d'im-
plication diplomatique, 
notamment lors des récentes 
rencontres régionales de haut 
niveau », a déclaré Boboya à 
Xinhua. La restructuration du 
secteur de la sécurité pourrait 
indiquer des efforts visant à 
renforcer la surveillance et la 
coordination, a-t-il déclaré. « 
Ces nominations témoignent 
d’une volonté de renforcer le 
contrôle et d’améliorer la ges-
tion des informations sen-
sibles au sein de l’appareil de 
sécurité », a déclaré Boboya. 

R. I.   

UNE PREMIÈRE AU NIGER 

Réalisation  avec succès d’une première  
intervention tympanoplastie  

Des médecins chinois ont récem-
ment réalisé avec succès une tym-
panoplastie au Niger, ce qui serait 

la première fois que cette intervention de 
réparation du tympan est pratiquée dans 
ce pays d'Afrique de l'Ouest. Au Niger, de 
nombreux patients souffrant de patholo-
gies auriculaires similaires ne peuvent 
bénéficier d'un traitement efficace faute 
de capacités chirurgicales. Tang Xian-
glong, membre de la 25e équipe médicale 
chinoise au Niger, a réalisé une interven-
tion chirurgicale otologique historique sur 
un patient local à l'hôpital général de réfé-
rence de Niamey, dans la capitale nigé-
rienne. L'opération est considérée comme 
une avancée majeure, un passage de zéro 
à un, dans le domaine de l'otologie locale, 
marquant une rupture avec les traite-
ments médicamenteux majoritairement 
conservateurs. Tang, du premier hôpital 
affilié de l'université médicale du Guangxi, 
dans le sud de la Chine, a utilisé le propre 
cartilage tragal du patient pour réparer le 
tympan perforé, avec l'aide de l'anesthé-
siste Lan Qixin et de l'infirmière Zhong 
Chengshan. Selon l'équipe, le patient 
nigérien souffrait d'une affection de 
l'oreille depuis trois ans, avec des infec-
tions récurrentes ayant entraîné une large 
perforation du tympan, accompagnée de 
lésions de l'oreille moyenne, d'un écoule-
ment auriculaire persistant et d'une perte 
auditive progressive. La patiente avait 
auparavant recours à des médicaments 
pour contrôler ses symptômes, souffrant 
d'un cycle d'« infection-rémission-rechute 
», avec le risque de développer des com-
plications graves telles qu'une infection 
intracrânienne. Au cours de l'opération, 

les médecins chinois ont également four-
ni des explications détaillées à leurs col-
lègues nigériens, notamment sur les 
étapes clés, le choix des matériaux de 
greffe et la prise en charge périopératoire. 
L'équipe a aidé l'hôpital à mettre en place 
un processus standardisé rudimentaire de 
diagnostic et de traitement couvrant 
l'évaluation préopératoire, les procédures 
peropératoires et le suivi postopératoire, 
fournissant ainsi un soutien pour de 
futures interventions chirurgicales simi-
laires. Grâce à une combinaison de 
démonstrations chirurgicales et de forma-
tions systématiques, le personnel médical 
local maîtrise progressivement les tech-
niques pertinentes, contribuant ainsi à 
faire évoluer le traitement des maladies 
de l'oreille d'une dépendance exclusive 

aux médicaments vers une approche plus 
globale. Depuis de nombreuses années, 
les équipes médicales chinoises en 
Afrique contribuent activement au traite-
ment des maladies, à la formation tech-
nique et à la coopération en matière de 
santé publique, jouant un rôle positif dans 
le renforcement des capacités sanitaires 
sur tout le continent. L’équipe au Niger a 
déclaré que ses membres continueraient 
de répondre aux besoins locaux, d’appro-
fondir la coopération en matière de for-
mation médicale, de contribuer à l’amélio-
ration des systèmes de santé et de per-
mettre à un plus grand nombre de 
patients de bénéficier d’un développe-
ment médical durable, contribuant ainsi à 
la construction d’une communauté mon-
diale de santé pour tous.       R. I.   

MALI 
L'Union africaine 
condamne 
l'assassinat  
du ministre malien 
de la Défense 
L'Union africaine (UA) a condamné 

jeudi l'assassinat du ministre malien 
de la Défense, Sadio Camara, à la suite 
d'une récente attaque terroriste coordon-
née qui a ciblé différentes parties du pays. 
Le Conseil de paix et de séc urité de 
l'Union africaine, dans une déclaration 
publiée jeudi à la suite de sa récente 
réunion sur la situation sécuritaire au 
Mali, a exprimé sa profonde préoccupa-
tion face aux attaques coordonnées 
généralisées, aux massacres systéma-
tiques et aux déplacements de popula-
tion perpétrés par des groupes terroristes 
dans ce pays d'Afrique de l'Ouest. Expri-
mant sa préoccupation face à la « détério-
ration rapide de la situation sécuritaire » 
au Mali et dans toute la région du Sahel, le 
Conseil a souligné l’importance d’une « 
approche impliquant l’ensemble de la 
société et de la région » pour répondre au 
fléau du terrorisme et de l’extrémisme 
violent dans le cadre de la sécurité collec-
tive. Le bloc continental a déclaré que 
tous les efforts déployés pour faire face à 
la crise actuelle « doivent être globaux, 
multidimensionnels et respecter pleine-
ment la souveraineté nationale du Mali », 
tout en soutenant le rétablissement de la 
stabilité et de l'autorité de l'État sur l'en-
semble du territoire national. Le Conseil a 
exhorté les autorités de transition du pays 
à accélérer le rétablissement de l'ordre 
constitutionnel afin de créer les condi-
tions propices à une paix et une stabilité 
durables, et ainsi soulager les souffrances 
du peuple malien. Le Conseil a également 
souligné la nécessité de mobiliser d'ur-
gence une réponse humanitaire coordon-
née pour répondre aux besoins des per-
sonnes déplacées à l'intérieur du pays et 
des communautés vulnérables, ainsi que 
pour garantir un accès humanitaire sûr et 
sans entrave aux populations touchées 
dans le pays. Le gouvernement de transi-
tion malien a annoncé dimanche que 
Camara était décédé des suites des 
attaques terroristes coordonnées de 
samedi, qui ont visé sa résidence à l'aide 
d'un véhicule piégé conduit par un kami-
kaze.        R. I. 

 

EN HUIT MOIS DE L'EXERCICE 
2025/2026 
 Les envois de fonds 
des expatriés 
égyptiens ont 
atteint 29,4 
milliards de dollars 

Les transferts de fonds des Égyptiens 
travaillant à l'étranger ont atteint 29,4 mil-
liards de dollars américains au cours des 
huit premiers mois de l'exercice 
2025/2026, a annoncé,  jeudi la Banque 
centrale d'Égypte (BCE). Cela représente 
une augmentation de 28 % par rapport à 
l'année précédente, a indiqué la CBE dans 
un communiqué. Il a ajouté que les 
entrées totales pour la période de juillet à 
février ont augmenté par rapport aux 
quelque 23 milliards de dollars enregis-
trés au cours de la même période de 
l'exercice précédent, qui se termine en 
juin 2025. La banque a noté que, sur une 
base mensuelle, les envois de fonds ont 
bondi de 25,7 % rien qu'en février 2026, 
totalisant environ 3,8 milliards de dollars 
contre 3,0 milliards de dollars en février 
2025. Les envois de fonds, ainsi que les 
recettes du canal de Suez, du tourisme et 
des investissements étrangers, contri-
buent de manière essentielle aux réserves 
de change de l'Égypte, soutenant ainsi 
l'économie de ce pays d'Afrique du Nord. 

R. I.  

TCHAD 
Six millions d’enfants visés par une 

campagne de vaccination  
contre la poliomyélite 

Une campagne nationale de vaccination contre la poliomyélite visant plus de 6 
millions d’enfants âgés de 0 à 5 ans a été lancée jeudi à N’Djamena, capitale 
tchadienne. Prévue jusqu’au 3 mai, l’opération mobilise cadres administratifs, 

partenaires techniques et financiers, ainsi que les leaders communautaires. Au nom 
des partenaires, la représentante de l’OMS, Anya Blanche, a réaffirmé la disponibilité 
des bailleurs à appuyer le gouvernement. 

Elle a précisé que cette campagne répond aux insuffisances constatées lors des 
précédentes opérations. Le ministre tchadien de la Santé publique et de la Prévention, 
Abdelmadjid Abderahim, a exhorté les responsables communautaires à une participa-
tion active. Les équipes engagées ont été invitées à faire preuve « d’abnégation et de 
professionnalisme » pour atteindre les objectifs fixés.
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 Bientôt des  passeports portant  
la photo de Donald Trump 

EN RAISON DES PERTURBATIONS LIÉES  
AU CONFLIT AU MOYEN-ORIENT 
La Banque asiatique 
de développement 
réduit sa croissance 
dans les régions 
d'Asie  
et du Pacifique 

La Banque asiatique de développement 
(BAD) a revu à la baisse hier,  ses prévi-

sions de croissance économique et relevé 
ses projections d'inflation pour l'Asie et le 
Pacifique en développement en raison 
des perturbations graves et prolongées 
causées par le conflit au Moyen-Orient. La 
BAD prévoit une croissance régionale de 
4,7 % en 2026 et de 4,8 % en 2027, contre 
5,1 % prévus pour les deux années début 
avril, en se basant sur l'hypothèse d'une 
stabilisation plus rapide de la situation au 
Moyen-Orient. La banque prévoit une 
accélération de l'inflation dans la région, 
qui devrait atteindre 5,2 % cette année 
contre 3 % l'an dernier, avant de se stabili-
ser à 4,1 % en 2027. Les prévisions du 
début avril tablaient quant à elles sur une 
inflation de 3,6 % en 2026 et de 3,4 % en 
2027. Les nouvelles prévisions tablent sur 
un prix du pétrole d'environ 96 dollars 
américains le baril en 2026, qui devrait 
baisser à environ 80 dollars le baril en 
2027, soit un niveau supérieur à la moyen-
ne d'avant le conflit, qui était de 69 dollars 
le baril en janvier et février de cette année. 
Dans un scénario pessimiste encore plus 
grave de nouvelle escalade du conflit, où 
les prix du pétrole flamberaient en mai 
2026 et resteraient encore plus élevés, la 
croissance dans les pays en développe-
ment d'Asie et du Pacifique pourrait ralen-
tir à 4,2 % cette année et à 4 % l'année 
prochaine, tandis que l'inflation pourrait 
atteindre 7,4 % en 2026. La banque a 
déclaré que les risques persistants pesant 
sur la production d'énergie et les voies de 
transport, conjugués à la pression conti-
nue sur les prix du pétrole et du gaz, affec-
teront particulièrement les économies for-
tement dépendantes des importations de 
carburant, des transferts de fonds, du tou-
risme ou des financements extérieurs. Elle 
a ajouté que les perturbations des réseaux 
mondiaux d'énergie et de commerce 
pourraient être durables et ne pas se limi-
ter à une simple volatilité temporaire. 

R. I. 
 

 FACE AUX TENSIONS GÉOPOLITIQUES 
 Les ministres de 
l'Énergie de l'ASEAN 
appellent à une action 
coordonnée    

Les ministres de l'Énergie de l'Associa-
tion des nations de l'Asie du Sud-Est 

(ASEAN) ont souligné l'urgence d'une 
action régionale coordonnée face aux ten-
sions géopolitiques en cours au Moyen-
Orient, qui continuent de perturber les 
marchés et les chaînes d'approvisionne-
ment énergétiques mondiaux, en particu-
lier pour le pétrole et le gaz, a déclaré 
mardi le ministère de l'Énergie des Philip-
pines. Lors d'une réunion virtuelle spécia-
le tenue lundi, les ministres de l'Énergie de 
l'ASEAN ont averti que l'évolution du 
conflit pourrait accentuer la volatilité des 
prix et perturber les flux d'approvisionne-
ment, ce qui représente un risque pour la 
sécurité énergétique et la stabilité écono-
mique de la région. Les discussions ont 
porté sur les derniers développements au 
Moyen-Orient et leur impact potentiel sur 
les systèmes énergétiques régionaux et 
mondiaux, notamment sur la disponibilité 
des approvisionnements et la stabilité des 
marchés. Les ministres ont réaffirmé la 
responsabilité collective du bloc en matiè-
re de sauvegarde de la sécurité énergé-
tique grâce à une coopération régionale 
renforcée, des réponses politiques oppor-
tunes et un engagement plus étroit avec 
les partenaires de dialogue par le biais des 
mécanismes dirigés par l'ASEAN.       R. I. 

Le département d'État 
américain a annoncé qu'il 
délivrerait prochainement 

des passeports 
comportant la photo du 

président Donald Trump à 
l'intérieur.   

 

Alors que les États-Unis 
célèbrent le 250e anni-
versaire de l'Amérique 

en juillet, » le Département 
d'État se prépare à publier un 
nombre limité de passeports 
américains spécialement 
conçus pour commémorer cet 
événement historique », a 
déclaré le porte-parole du 
Département d'État, Tommy 
Pigott, dans un message 
publié sur X. Des maquettes 
montrent l'image de Trump 
entourée du texte de la Décla-
ration d'indépendance et du 
drapeau américain, ainsi que la 
signature du président en 
lettres dorées, selon un repor-
tage de Fox News. Une autre 
page reproduit le célèbre 
tableau des pères fondateurs 
lors de la signature de la Décla-
ration d'indépendance, 
indique le rapport. Les nou-
veaux passeports seront bien-
tôt délivrés et traités exclusive-
ment par l'agence des passe-
ports de Washington. Le 
nombre de passeports qui 
seront délivrés n'est pas enco-
re connu. Depuis le début de 
son second mandat présiden-
tiel, le nom ou l'image de 
Trump est apparu sur un sym-
bole national après l'autre. Le 
19 mars, la Commission améri-
caine des beaux-arts, dont les 
membres avaient été person-
nellement choisis par Trump, a 
approuvé l'apposition du por-
trait de Trump sur des pièces 
d'or commémoratives pour le 
250e anniversaire de la fonda-
tion des États-Unis, et a déclaré 
que les pièces devaient être 
aussi grandes que possible. Le 
26 mars, le département du 
Trésor américain a annoncé 
que la signature de Trump 
serait imprimée sur les billets 
de banque en dollars améri-
cains pour marquer le 250e 
anniversaire, ce qui constitue-
rait la première fois que la 
signature d'un président en 
exercice apparaîtrait sur la 
monnaie fiduciaire américaine. 
Le 30 mars, le gouverneur de 
Floride a signé une loi renom-
mant l'aéroport international 
de Palm Beach « Aéroport 
international du président 
Donald J. Trump » . 

 
DIRECTEUR DU BUREAU DU 

BUDGET DU CONGRÈS 
AMÉRICAIN :  «LES 
MODIFICATIONS 

TARIFAIRES VONT CREUSER 
LE DÉFICIT BUDGÉTAIRE 

AMÉRICAIN DE 1 100 
MILLIARDS SUR 10 ANS»  

Les récents ajustements 
des tarifs douaniers américains 
pourraient ajouter 1,1 billion 
de dollars américains au déficit 
budgétaire fédéral sur une 
période de 10 ans, selon Phillip 
Swagel, directeur du Bureau 
du budget du Congrès (CBO). 
La récente décision de la Cour 

suprême américaine invali-
dant la capacité du président 
américain Donald Trump à 
imposer des droits de douane 
en invoquant à elle seule la loi 
sur les pouvoirs économiques 
d'urgence internationaux 
(IEEPA) ajouterait 2 000 mil-
liards de dollars aux déficits sur 
une décennie, a déclaré Swa-
gel lundi dans une interview 
accordée à Bloomberg.  

La décision de l'administra-
tion Trump de remplacer les 
droits de douane de l'IEEPA 
par d'autres mesures commer-
ciales « ajouterait entre 800 et 
900 milliards de dollars, soit un 
peu moins de la moitié des 
revenus perdus à la suite de 
cette décision », selon Swagel. 
« Le déficit sur 10 ans serait 
supérieur d'environ 1 100 mil-
liards de dollars en raison de la 
suppression de certains droits 
de douane par la Cour suprê-
me et de leur rétablissement 
par l'administration », a-t-il 
déclaré. Il est difficile de déter-
miner un chiffre exact du défi-
cit « tant que le processus n'est 
pas terminé, car le gouverne-
ment fédéral dispose de beau-
coup de pouvoir pour imposer 
de nouveaux tarifs douaniers 
et les modifier », a ajouté Swa-
gel. L'impact de la guerre amé-
ricano-sioniste  contre l'Iran 
sur les prix de l'énergie com-
pense l'effet positif des réduc-

tions d'impôts mises en œuvre 
en 2025 sur l'économie, a-t-il 
déclaré. Les États-Unis « ont 
enregistré un déficit budgétai-
re fédéral de 1 160 milliards de 
dollars au cours du premier 
semestre de l’exercice fiscal 
2026, qui débute le 1er 
octobre 2025 », et la dette 
publique totale des États-Unis 
« s’élevait à 38 950 milliards de 
dollars vendredi dernier » , 
selon les données publiées par 
le gouvernement américain. 

 
LE SÉNAT AMÉRICAIN 
REJETTE  LA MOTION  

VISANT À LIMITER LES 
POUVOIRS DE TRUMP  À 

LANCER UNE ACTION  
MILITAIRE CONTRE CUBA 

Lors d'un vote de procédu-
re, le Sénat américain a rejeté 
mardi une motion proposée 
par les démocrates visant à 
limiter les pouvoirs de guerre 
du président Donald Trump, 
qui vise à empêcher le prési-
dent de lancer une action mili-
taire contre Cuba sans autori-
sation du Congrès.  

Le Sénat, contrôlé par les 
républicains, a voté par 51 voix 
contre 47 pour maintenir l'ob-
jection soulevée par le séna-
teur Rick Scott contre la 
motion des démocrates visant 
à décharger la commission des 
affaires étrangères du Sénat de 
la résolution. Susan Collins et 

Rand Paul furent les deux seuls 
républicains à voter en faveur 
de la résolution sur les pou-
voirs de guerre proposée par 
les démocrates.  

Le sénateur John Fetterman 
fut le seul démocrate à voter 
contre cette résolution. La 
résolution a été proposée par 
Ruben Gallego, Tim Kaine et 
Adam Schiff. Depuis janvier, 
l'administration Trump a 
imposé de nouvelles restric-
tions pétrolières à Cuba et a 
proféré à plusieurs reprises des 
menaces militaires. Selon les 
médias américains, elle envisa-
ge de prendre des mesures 
pour favoriser un changement 
de régime à Cuba.  

Le 27 mars, lors d'un forum 
d'investissement à Miami, 
Trump a déclaré : « Cuba est la 
prochaine cible », laissant 
entendre que cet État insulaire 
des Caraïbes serait la prochai-
ne cible d'une action militaire 
américaine après le Venezuela 
et l'Iran. 

 « Comme si le désastre de 
la guerre en Iran et la flambée 
des prix du pétrole qui en a 
résulté ne suffisaient pas, 
Trump menace également 
d'intervenir à Cuba », a déclaré 
Gallego dans un communiqué 
avant le vote.   

R. I.   

Le Premier ministre britannique Keir Star-
mer ne fera pas l'objet d'une enquête 
concernant les allégations selon lesquelles 

il aurait induit le Parlement en erreur au sujet 
de Peter Mandelson, l'ancien ambassadeur bri-
tannique aux États-Unis, après un vote de la 
Chambre des communes mardi dernier. Après 
plus de cinq heures de débat, les députés ont 
voté par 335 voix contre 223 contre une 
motion présentée par le Parti conservateur 
demandant que Starmer soit interrogé par le 
Comité des privilèges de la Chambre. Starmer a 
déclaré lundi aux médias britanniques que ce 
vote était une « manœuvre politique » de ses 
adversaires. Le vote portait sur la question de 
savoir si Starmer avait induit le Parlement en 
erreur en affirmant que la procédure régulière 
avait été respectée lors de la nomination de 
Mandelson. La cheffe du Parti conservateur, 
Kemi Badenoch, a soutenu que cette déclara-
tion revenait à induire le Parlement en erreur. À 
la mi-avril, il a été révélé qu'avant de prendre 

ses fonctions, Mandelson s'était vu refuser une 
habilitation de sécurité en janvier 2025. À 
l'époque, les responsables de la sécurité britan-
niques avaient mené un processus de vérifica-
tion rigoureux, comprenant une enquête de 
sécurité confidentielle, mais la décision avait 
été annulée par le ministère britannique des 
Affaires étrangères. Starmer a déclaré qu'il 
n'avait pris connaissance de l'affaire que le 14 
avril, insistant sur le fait qu'il n'avait pas induit 
le Parlement en erreur lorsqu'il leur a affirmé 
que « la procédure régulière dans son intégrali-
té » avait été respectée. Mandelson a été limo-
gé de son poste de chef de la diplomatie bri-
tannique à Washington en septembre 2025 
suite aux révélations concernant ses liens avec 
le délinquant sexuel condamné Jeffrey Epstein. 
Plus tôt cette année, il a été brièvement arrêté 
dans le cadre d'une enquête pour abus de pou-
voir présumé, notamment pour divulgation 
possible d'informations confidentielles. 

R. I.   
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Le Premier ministre  Starmer  
ne fera pas l'objet d'une enquête 
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LA GUERRE AMÉRICANO SIONISTE CONTRE L’IRAN 

Elle a causé « une hausse historique 
des prix des métaux de base », 

selon la BM
Deux mois jour pour jour 

après le déclenchement 
de la guerre américano-

sioniste  contre l'Iran, qui 
a débouché sur le blocage 

du détroit d'Ormuz, la 
Banque mondiale a 

publié des prévisions 
alarmantes sur la hausse 

des prix de l'énergie et des 
matières premières. 

 

En moyenne, les prix des 
matières premières 
devraient augmenter de 

16 % cette année, a estimé 
mardu la Banque mondiale, 
renvoyant à la « flambée » des 
prix de l'énergie et des engrais 
ainsi que des métaux de base, 
dont l’aluminium, le cuivre et 
l’étain, qui devraient « 
atteindre des plus hauts histo-
riques ». Du côté des métaux 
précieux, leur prix moyen 
devrait augmenter de 42 % en 
2026. Un « bond » des prix clai-
rement imputé par l’institu-
tion washingtonienne au 
conflit au Moyen-Orient, 
déclenché fin février par les 
États-Unis et Israël contre 

l’Iran, et à ses répercussions 
directes sur le détroit d’Ormuz, 
par lequel transite près de 20 
% des flux mondiaux de pétro-
le et de gaz naturel liquéfié. « 
Les attaques contre les infra-
structures énergétiques et les 
perturbations du trafic mariti-
me dans le détroit d'Ormuz […
], ont provoqué le plus impor-
tant choc d'offre pétrolière 
jamais enregistré, avec une 
réduction initiale de l'offre 
mondiale de pétrole d'environ 
10 millions de barils par jour », 
peut-on ainsi lire dans ce rap-
port. 
 

ÉNERGIE, ALIMENTATION… 
L’ÉCONOMIE  

FRAPPÉE « PAR VAGUES 
SUCCESSIVES » 

La même source souligne 
que le Brent « devrait s'établir 
à 86 dollars le baril en 2026, en 
forte hausse par rapport aux 
69 dollars le baril de 2025 ». 
Des prévisions qui, est-il préci-
sé, « reposent sur l'hypothèse 
que les perturbations les plus 
aiguës prendront fin en mai et 
que le trafic maritime dans le 
détroit d'Ormuz retrouvera 
progressivement son niveau 
d'avant-guerre d'ici la fin de 
2026 ». « La guerre frappe 

l'économie mondiale par 
vagues successives : d'abord 
par la hausse des prix de 
l'énergie, puis par celle des 
produits alimentaires, et enfin 
par une inflation galopante, 
qui fera grimper les taux d'in-
térêt et renchérira encore le 
coût de la dette », a alerté 
Indermit Gill, économiste en 
chef de la Banque mondiale. 
Une crise énergétique d'un 
niveau « historique », d'autant 
plus menaçante que les États 
ont vu se réduire « considéra-
blement » leurs « marges de 
manœuvre budgétaires » au fil 
des « chocs » subis au cours de 
la dernière décennie, a alerté 
Ayhan Kose, économiste en 
chef adjoint de la Banque 
mondiale. Mi-avril, le ministère 
français de l'Économie avait 
revu à la hausse sa prévision 
d'inflation, planchant sur une 
hausse des prix de 1,9 % sur 
l'année 2026. En parallèle, 
Bercy avait abaissé sa prévi-
sion de croissance à 0,9 %, 
également pour 2026. Malgré 
tout, l’exécutif tricolore a 
maintenu sa trajectoire bud-
gétaire avec un déficit public à 
5 %.  R. I.  

 EN HAUSSE DE  51 %  DOPÉS PAR LA GUERRE AU MOYEN-ORIENT 
Le géant pétrolier français  TotalEnergies  au centre 

des débats sur la taxation des «superprofits»

Avec des bénéfices trimestriels en 
hausse de 51 % à 5,8 milliards de 
dollars, dopés par la guerre au 

Moyen-Orient, le géant pétrolier français 
se retrouve au centre des débats sur la 
taxation des «superprofits». Le gouverne-
ment défend l’entreprise tout en appe-
lant à une redistribution. L’annonce des 
résultats exceptionnels de TotalEnergies, 
le 29 avril, a immédiatement relancé les 
critiques sur les profits réalisés dans le 
sillage du conflit au Moyen-Orient. Le 
groupe dirigé par Patrick Pouyanné a vu 
son résultat net ajusté bondir de 51 % sur 
un an, porté par la flambée des cours du 
pétrole et des opérations de trading judi-
cieuses. Au Sénat, le Premier ministre 
Sébastien Lecornu a fermement rejeté le « 
Total bashing ». « C’est une entreprise 
française qui emploie des Français » et qui 
représente « une part des intérêts straté-

giques du pays », a-t-il déclaré. « Donc, ne 
nous tirons pas une balle dans le pied. » Il 
n’a toutefois pas fermé la porte à une 
éventuelle taxation, lui qui a pour l’heure 
privilégié les aides ciblées, tout en préfé-
rant une redistribution volontaire des 
profits exceptionnels aux clients français, 
citant notamment le plafonnement tem-
poraire des prix à la pompe. 

La France insoumise   avec une propo-
sition de nationalisation des installations 
pétrolières pour « soustraire un secteur 
stratégique aux logiques spéculatives ». 
Aurélie Trouvé, députée LFI, dénonce un 
groupe qui « profite de la guerre pour 
faire exploser ses bénéfices ». 

 Même dans le monde économique, 
les tensions apparaissent. Michel-
Édouard Leclerc a chargé TotalEnergies 
sur BFM Business, estimant que le groupe 
devait faire des « efforts » face à ses « 

méga profits ». Ces débats interviennent 
alors que les majors pétroliers dans le 
monde  affichent des résultats solides et 
que Goldman Sachs relève ses prévisions 
sur le baril de Brent, autour de 90 dollars 
au quatrième trimestre 2026. Cinq pays 
européens (Allemagne, Autriche, 
Espagne, Italie, Portugal) ont d’ailleurs 
appelé Bruxelles à un prélèvement sur les 
groupes énergétiques. Le gouvernement, 
tout en refusant une remise en cause de 
sa ligne de non-intervention, se retrouve 
dans un entre-deux délicat : il encourage 
la redistribution volontaire de TotalEner-
gies sans pour l’instant légiférer, tout en 
menaçant d’encadrer les marges des dis-
tributeurs. Une position qui pourrait 
s’avérer difficile à tenir si la crise géopoli-
tique et la hausse des prix des carburants 
se prolongent, pesant sur le budget des 
ménages et la consommation.       R. I.

DANS UNE ENQUÊTE DU BUREAU 
ANTICORRUPTION UKRAINIEN 
Des enregistrements 
secrets  mettent en 
cause  la première 
dame de l'Ukraine 
dans une affaire  
de corruption 

Des enregistrements audio secrets, issus 
d'une enquête du Bureau anticorrup-

tion ukrainien, mettraient en cause l'épouse 
de Volodymyr Zelensky. Des milliards de 
dollars liés à l'industrie des drones, des villas 
de luxe en périphérie de Kiev seraient 
notamment au cœur des fuites. Des enre-
gistrements audio secrets recueillis par le 
Bureau de lutte contre la corruption pour-
raient impliquer directement Olena Zelens-
ka, épouse de Volodymyr Zelensky, écrit sur 
X ancienne porte-parole du « président 
ukrainien », Ioulia Mendel. Celle-ci annonce 
également qu'un député actuellement en 
exercice s'apprête à rendre publiques des 
parties supplémentaires de ces mêmes 
enregistrements. Selon elle, la voix de la 
première dame ferait partie des éléments 
identifiables sur les bandes. Volodymyr 
Zelensky, désigné sous le surnom de « Vova 
», y est présenté comme partie prenante 
d'une transaction et propriétaire d'un des 
quatre immenses manoirs luxueux en 
construction dans la banlieue de Kiev. Par 
ailleurs, Ioulia Mendel évoque une somme 
de sept milliards de dollars qui se serait « 
déversée » dans une entreprise spécialisée 
dans la fabrication de drones. Cette société, 
soutenue par des proches du « président 
ukrainien », a été régulièrement vantée par 
Zelensky lui-même, qui la présentait aux 
investisseurs étrangers comme un exemple 
emblématique du redressement ukrainien. 
Pourtant, sur ce montant colossal, 20 %, soit 
près d'un milliard et demi de dollars, 
auraient été destinés à constituer un béné-
fice direct pour un cercle restreint d'initiés. 
Ce cercle inclurait les plus fidèles alliés de 
Zelensky ainsi que plusieurs ministres nom-
més personnellement par lui. Une partie 
des bandes sonores avait déjà filtré à la fin 
du mois d'avril dans les colonnes du quoti-
dien Ukrainska Pravda. Les fragments 
publiés faisaient apparaître un homme d'af-
faires proche du pouvoir, Timour Minditch, 
s'entretenant avec Roustem Oumérov, 
ancien ministre de la Défense devenu secré-
taire du Conseil de sécurité nationale. Leur 
conversation portait sur des contrats d'ar-
mement évalués à plusieurs millions de dol-
lars. Plus de dix personnes seraient nommé-
ment citées dans ce dossier de corruption. 

R. I. 
 

 IL A ATTEINT  PRÈS DE 10,47 DOLLARS 
AMÉRICAINS 
Le prix des bouteilles 
de GPL commerciales 
en hausse en inde 

Le prix d'une bonbonne de gaz de pétrole 
liquéfié (GPL) commerciale de 19 kilo-

grammes en Inde a augmenté de 993 rou-
pies indiennes (environ 10,47 dollars améri-
cains) pour atteindre 3 071,50 roupies 
indiennes (environ 32,38 dollars) vendredi 
en raison du conflit prolongé au Moyen-
Orient, ont rapporté les médias locaux. 
Cette hausse devrait entraîner une aug-
mentation des prix des aliments dans les 
restaurants, les hôtels et autres établisse-
ments de restauration utilisant des bou-
teilles de GPL commerciales pour la cuisson. 
D'après les médias, le prix des bouteilles de 
GPL à usage commercial a triplé depuis le 
début du conflit au Moyen-Orient. Il a 
d'abord augmenté de 144 roupies 
indiennes en mars, puis de 200 roupies 
indiennes le 1er avril. Le gouvernement 
indien affirmait assurer un approvisionne-
ment régulier en gaz de cuisine, tant pour 
un usage commercial que domestique. 
Selon les estimations officielles, l'Inde 
importe plus de 60 % de sa demande en 
GPL, principalement de pays comme les 
Émirats arabes unis, le Qatar, l'Arabie saou-
dite et le Koweït.            R. I.   

Face au blocage maritime 
autour du détroit d’Or-
muz, le Pakistan a ouvert 

six routes terrestres pour ache-
miner vers l’Iran des marchan-
dises en transit. Une décision 
stratégique qui vise à déblo-
quer des milliers de conte-
neurs immobilisés à Karachi et 
à renforcer le rôle commercial 
régional d’Islamabad. Le Pakis-
tan a officiellement ouvert six 
corridors routiers pour le tran-
sit de marchandises à destina-
tion de l’Iran, une mesure des-
tinée à contourner les pertur-
bations maritimes provoquées 
par le blocage du détroit d’Or-
muz et à désengorger le port 
de Karachi, où plus de 3 000 
conteneurs destinés à l’Iran 

restent immobilisés. Le minis-
tère pakistanais du Commerce 
a mis en application, le 25 avril, 
le « Transit of Goods through 
Territory of Pakistan Order 
2026 », autorisant le passage 
par voie terrestre de marchan-
dises en provenance de pays 
tiers à destination de l’Iran. Les 
nouvelles routes relient les 
ports de Karachi, Port Qasim et 
Gwadar aux postes-frontières 
iraniens de Gabd et Taftan via 
la province du Baloutchistan. 
Cette décision intervient dans 
un contexte de fortes tensions 
entre les États-Unis et l’Iran, 
qui perturbent le trafic mariti-
me dans l’une des principales 
artères du commerce mondial. 
Le détroit d’Ormuz, passage 

stratégique par lequel transite 
habituellement une part 
importante du commerce 
énergétique mondial, est for-
tement affecté par le conflit en 
cours. 

 
UNE OPPORTUNITÉ POUR 

LE PAKISTAN 
Pour Islamabad, cette ini-

tiative dépasse la seule ges-
tion logistique. Le ministre 
pakistanais du Commerce, 
Jam Kamal Khan, y voit une 
opportunité de consolider la 
place du pays comme hub 
commercial régional, notam-
ment grâce au port de Gwa-
dar, dont la proximité avec la 
frontière iranienne réduit 
considérablement les délais et 

coûts de transport. Le corridor 
le plus court, reliant Gwadar à 
Gabd, permet d’atteindre 
l’Iran en deux à trois heures, 
contre près de 18 heures 
depuis Karachi. Une réduction 
qui pourrait faire baisser les 
coûts logistiques de près de 
moitié, selon les autorités 
pakistanaises. Au-delà de l’ur-
gence commerciale, cette 
réorientation traduit aussi un 
basculement géopolitique. 
Les relations tendues entre le 
Pakistan et l’Afghanistan ont 
fragilisé les routes commer-
ciales traditionnelles vers 
l’Asie centrale, poussant Isla-
mabad à renforcer son axe 
occidental avec Téhéran.     

 R. I.

PAKISTAN 
Ouverture de  six routes terrestres pour acheminer  

vers l’Iran des marchandises en transit 
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Le rideau est tombé, 
jeudi soir à Annaba, sur 
le 6ème festival du film 

méditerranéen, après 
six jours de projections 
et d’activités associées.  

 

P as moins de 55 films de 
20 pays ont été projetés 
au théâtre régional 

Azzedine-Medjoubi et à la 
cinémathèque de la ville, en 
plus de 13 avant-premières de 
productions étrangères et 35 
de films algériens. Une exposi-
tion dédiée à la mémoire ciné-
matographique algéro-égyp-
tienne a été organisée en 
marge du festival, dont, pour 
rappel, l’Egypte était l’invitée 
d’honneur, proposant une 
riche panoplie d'affiches de 
films et une série d’équipe-
ments anciens et modernes 
traduisant l'évolution des 
outils du septième art. Cette 
exposition a constitué, tout au 
long du festival, un espace 
ouvert au public et aux pas-
sionnés de cinéma dans le but 
de valoriser le patrimoine ciné-
matographique commun et de 
renforcer les échanges cultu-
rels méditerranéens. L’un des 
moments forts du festival fut 
sans conteste la projection, au 
théâtre régional Azzedine-
Medjoubi, du documentaire 
algéro-qatari "Gijon 1982", en 
présence de deux parmi les 
stars de l’épopée de l’équipe 

algérienne de football en 1982 
en Espagne, en l’occurrence 
Lakhdar Belloumi et Rabah 
Madjer. Ce film, produit par la 
chaîne "Al Jazeera", permet de 
découvrir des détails exclusifs 
sur l’épopée des Verts lors du 
Mondial espagnol. L’équipe 
chargée du tournage s’est 
déplacée dans trois pays pour 
recueillir les témoignages de 
footballeurs, parmi lesquels les 
allemands Pierre Littbarski et 
Harald Schumacher qui ont 
évoqué, avec sincérité, leur 
défaite face à l'Algérie et les 
coulisses du "match de la 

honte" entre l'Allemagne et 
l'Autriche qui conduisit à l'éli-
mination de l'équipe nationa-
le. Un colloque international a 
également été organisé à l’oc-
casion du festival, offrant l’op-
portunité de rappeler le rôle 
pionner de l'Algérie en tant 
que terre d’accueil des projets 
cinématographiques arabes, 
militants et engagés, et de 
mettre en avant la profondeur 
des liens historiques unissant 
les cinémas algérien et égyp-
tien. L’avant-dernier jour du 
festival a été marqué par une 
Masterclass animée par le pro-

ducteur et critique de cinéma 
Ahmed Bedjaoui avec pour 
invités l’historien français Ben-
jamin Stora et la Moudjahida 
Louiza Ighilahriz. Benjamin 
Stora a souligné à cette occa-
sion, au cours d’une conféren-
ce, "l'impératif méthodolo-
gique et éthique d'ouvrir les 
archives françaises de manière 
complète et inconditionnelle 
aux chercheurs algériens" et 
"d'éliminer tous les obstacles 
administratifs, bureaucra-
tiques et +sécuritaires+ qui les 
empêchent d'avoir accès aux 
documents originaux". 

Ph
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Clôture de la 6e édition 

"RENCONTRES AFRICAINES-
MÉDITERRANÉENNES  
DE LA PENSÉE" 
Clôture à Alger de 
la 1re édition dédiée 
à Saint Augustin 

L es travaux de la 1ère édition des 
"Rencontres africaines- méditer-

ranéennes de la pensée" ont pris fin 
jeudi au Centre international des 
conférences Abdelatif-Rahal (CIC, 
Alger), avec comme recommanda-
tions principales la création d'un 
Centre et l'ouverture d'unités de 
recherche dédiés à la pensée augus-
tinienne. En présence de la ministre 
de la Culture et des Arts, Malika Ben-
douda, la présidente des Rencontres 
africaines-méditerranéennes de la 
pensée sous le thème de "Augustin, 
émanation algérienne, africaine et 
méditerranéenne", Naima Hadj 
Abderrahamne a fait lecture des 
recommandations sanctionnant les 
travaux de ces rencontres, consa-
crées à la pensée du philosophe 
Saint Augustin. La commission scien-
tifique de ce Colloque a recomman-
dé la création d'un "Centre Madaure 
pour la culture et la pensée" pour 
restituer la mémoire et la pensée 
augustiniennes, l'ouverture d'unités 
de recherche sur Augustin, en plus 
d'intégrer ses textes dans le corpus 
scolaire algérien. Encourager l'ensei-
gnement des langues latine et 
grecque sont également parmi les 
recommandation de cette manifes-
tation intellectuelle et culturelle. La 
commission a également suggéré la 
production de films documentaires 
sur ce philosophe, en mettant en 
lumière son parcours et sa pensée 
universelle. Dans son allocution, 
Mme Bendouda a salué la réussite 
de la première édition de ces ren-
contres, organisées par le ministère 
de la Culture et des Arts, sous le haut 
patronage du président de la Répu-
blique, M. Abdelmadjid Tebboune, 
dans l'objectif de favoriser le dia-
logue intellectuel et culturel. Elle a 
souligné également que ces ren-
contres ont célébré, durant deux 
jours, la richesse de l'histoire et de la 
géographie partagées à travers des 
communications d'éminents univer-
sitaires et chercheurs du continent 
africain et de l'espace méditerra-
néen, exprimant ses remerciements 
à tous les participants et les autorités 
pour avoir fait de l'Algérie un "carre-
four de dialogue et de valeurs 
humaines". En clôture de ces ren-
contres qui s'inscrivent dans un 
contexte mondial marqué par la 
complexité des défis civilisationnels 
et l'accélération des mutations intel-
lectuelles et technologiques, les par-
ticipants ont été honorés pour leur 
contribution à éclairer des facettes 
importantes de la pensée et de l'his-
toire communes. 

L e film égyptien "Aisha can’t fly 
away" (Aicha ne peut pas s’envoler) 
réalisé par Morad Mostafa a rem-

porté le grand prix du Festival du film 
méditerranéen d'Annaba, dont la 6ème 
édition a été clôturée jeudi soir au théâtre 
régional Azzedine-Medjoubi en présence 
de personnalités artistiques et culturelles. 
Ce long-métrage dramatique a été pro-
duit en 2025 sur un scénario co-écrit par le 
réalisateur en collaboration avec Moha-
med Abdelkader et Sawsan Youssef, pro-
ductrice de cette œuvre.  

Le film raconte l'histoire d'une jeune 
soudanaise (Aisha) fuyant la guerre dans 
son pays et vivant au Caire où elle soigne 
des personnes âgées. Morad Mostafa 
dépeint son silence, son isolement et ses 
expériences difficiles dans un environne-
ment urbain densément peuplé, marqué 
par des soubresauts psychologiques pro-
fonds. Le film algérien "Poupiya" du réali-
sateur Yacine Bouaziz a remporté trois 
récompenses, en l’occurrence le prix du 
jury, le prix du public et le prix de la pres-

se. Le prix de la meilleure réalisation est 
revenu à la Palestinienne Annemarie Jacir 
pour son long-métrage "Palestine 36", 
tandis que le prix du meilleur scénario a 
été décerné au film "L'Enfant sacré" du 
réalisateur italien Paolo Sorrentino. Le 
comédien tunisien Hilmi Dridi a remporté 
le prix du meilleur acteur, tandis que le 
prix de la meilleure actrice est revenu à 
l’Algérienne Lydia Chabot, avec mention 
spéciale pour le meilleur jeune acteur 
dans le film "Un hijo" (Un fils) du réalisa-
teur espagnol Nacho La Casa.  

Dans la catégorie des courts-métrages, 
le film égyptien "Derniers miracles" d’Ab-
delwahab Chawki, a été sacré meilleur 
film, avec deux mentions pour les films 
"Aswat (Healing) de la réalisatrice algé-
rienne Sirine Achir et "Dissection d'un 
cafard domestique" de l’italien Joseph 
Zarzour. Quant à la catégorie du film 
documentaire, le premier prix été décerné 
au film libyen "Mon père et Kadhafi" de la 
réalisatrice Jihan Khelkhiya, avec deux 
mentions pour les films "La dernière sta-

tion 60" et "Mes derniers souvenirs" des 
réalisateurs algériens Sid Ahmed Semiane 
et Mohamed Ouali.  

Dans la catégorie des films réalisés 
avec l'intelligence artificielle, le film 
"Tanna Umnia" du réalisateur turc Hakan 
Kimiçis a remporté le prix du meilleur film, 
tandis que dans la catégorie "Annaba 
pour le cinéma", le prix du meilleur film a 
été attribué au projet "En attendant le 
paradis" du réalisateur égyptien Moha-
med Siam, tandis que le prix "Complexe 
Plateau19" a été décerné à la réalisatrice 
Maimouna Amel Bledy, avec une mention 
spéciale pour le film "L'angle où nous 
nous sommes rencontrés" de la réalisatri-
ce tunisienne Yasmine Bouabid.  

Le commissaire du festival, Mohamed 
Allal, a souligné, dans une déclaration à la 
presse, que cette édition a constitué "une 
étape qualitative dans le parcours du fes-
tival, tant en termes de niveau de partici-
pation que de qualité des œuvres en com-
pétition". 

Le grand prix pour "Aisha can’t fly away"  
de l’égyptien Morad Mostafa
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Une 6e édition "exceptionnelle à tous points de vue" 

L e commissaire du festi-
val du film méditerra-
néen d'Annaba, Moha-

med Allal, a estimé, jeudi lors 
d’une conférence de presse, 
que la 6ème édition de cet 
événement était "exception-
nelle à tous points de vue", 
d’autant qu’elle a réussi à 
transformer la ville d'Annaba 
en "pôle du cinéma méditerra-
néen" et en "espace d'échange 
d'expériences entre créateurs".  

M. Allal a ajouté, lors de 
cette conférence de presse 
animée à l'hôtel Seybouse 
International d'Annaba 
quelques heures avant la clô-

ture de cet événement, que le 
festival a "dépassé le cadre 
d'un événement artistique 
pour s’imposer en plateforme 
culturelle et en passerelle de 
rapprochement entre les 
peuples, tout en renforçant la 
position du cinéma algérien 
sur la scène méditerranéenne 
et internationale".  

Présentant le bilan de cette 
édition, le commissaire du fes-
tival s’est félicité du "succès 
des initiatives culturelles qui 
ont accompagné cet événe-
ment, dès lors qu’elles ont 
ouvert des perspectives pro-
metteuses pour les jeunes 

talents". Ce succès, a-t-il ajou-
té, "fruit de cinq mois de pré-
paratifs intensifs, a couronné 
un immense travail collectif".  

Il a également considéré 
que l'interaction du public et la 
joie vécue par les familles et les 
habitants de la ville, y compris 
dans les rues, sont le "le plus 
grand et le véritable acquis de 
ce festival".  

Le commissaire du festival a 
renouvelé, en clôture de sa 
conférence, ses "remercie-
ments au ministère de la Cul-
ture et des Arts, aux autorités 
locales, en particulier au wali 
d'Annaba, Abdelkrim Lamouri, 

ainsi qu'aux partenaires éco-
nomiques et aux différents ser-
vices qui ont contribué à sécu-
riser et à réussir ce rendez-
vous culturel important".  

Il convient de noter que 
cette édition, marquée par une 
large participation internatio-
nale, et par des ateliers de for-
mation et de nombreuses acti-
vités culturelles associées, sera 
couronnée par la remise des 
prix aux œuvres lauréates lors 
de la cérémonie de clôture 
prévue dans la soirée de jeudi 
au théâtre régional Azzedine-
Medjoubi.

AGENDA  
CULTUREL 

- Galerie d'art Aïcha Haddad (Rue 
Didouche Mourad - Alger) : En colla-
boration avec l'artiste plasticienne 
Meriem-Asma Hadj Larbi, accueillera 
du 23 avril au 4 mai 2026 une exposi-
tion intitulée « Voyage au cœur des 
couleurs ».  

- Galerie d'art Mohamed Racim 
(Avenue Pasteur - Alger) : En collabo-
ration avec l'artiste plasticien Djamel 
Kahli, accueillera du 25 avril au 5 mai 
2026 une exposition intitulée « Maté-
riau de contemplation ». 

- Villa Dar Abdelatif (Commune de 
Belouizdad - Alger) : Jusqu’au 18 mai 
2026 une exposition de toiles de 
Mohammed Es'Salih Tebaïbia `

FESTIVAL D’ANNABA DU FILM MÉDITERRANÉEN  
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Les courses  Les courses    
directdirecteenn

Ce samedi l’hippodrome Abdelmadjid Aou-
chiche du Caroubier organise une course à 
caractère des plus ouvertes dans le prix Ali 
Babab Monlau sur la distance de 1300 
mètres. Douze coursiers comme de coutume 
de race arabe pure, seront au départ de cette 
épreuve réservée aux chevaux n’ayant pas 
totalisé plus de 361 000 DA en gains et places 
depuis le 1er octobre 2025, conformément à 
la règle. Une surcharge d’un kilo sera appli-
quée par tranche de 72 000 DA supplémen-
taires perçus sur la même période en gains et 
places, ce qui contribuera à équilibrer les 
chances et à maintenir l’incertitude jusqu’au 
passage du disque d’arrivée dans ce peleton 
relevé. Trois candidatures attirent particuliè-
rement l’attention, Ghani d’Hem qui vient de 
faire preuve d’une belle régularité, qui sera 
encore confié au talentueux jockey AB. Attal-
lah, Ichtiyeq auteur d’une belle victoire lors 
de sa dernière tentative sur la même distance 
du jour, et Harab d’Hem qui ne ménage 
jamais ses efforts et donne toujours le 
meilleur de lui-même ce qui en fait une 
valeur sûre dans cette configuration, cepen-
dant, il serait imprudent de limiter le pronos-
tic à ce trio de tête car certains coursiers, 
jusque-là restés en retrait pourraient profiter 
d’un bon parcours ou d’un rythme de course 
favorable pour venir bouleverser la hiérar-
chie établie. Avec une distance vicieuse et 
propice aux arrivées serrées, les turfistes 
devront rester attentifs et ouverts à toutes les 
éventualités, comme quoi une longue ne sera 
jamais de trop dans ce cas de figure, donc ce 
pari s’annonce comme une épreuve animée 
et indécise, car en parcourant la liste des 
concurrents en lice, nous avons l’excellent 
entraîneur A. Chellal, présent avec quatre 
coursiers de bonne valeur, la présence de 
trois chevaux sous la coupe de l’entraîneur S. 
Hamiane qui engage ses coursiers unique-
ment pour réserver de bonnes places sur le 
podium, donc le scénario reste ouvert à des 
rebondissements capables de corser les rap-
ports et de surprendre les observateurs. 
 
LES PARTANTS AU CRIBLE 
 

1. AMIR DE KAT. Il reste sur une belle vic-
toire sur le même parcours du jour, ce 
vieux mâle de 10 ans mérite encore du cré-
dit, car il évoluera sur une distance qui 
n’est pas pour lui déplaire. 
 
2. ICHTIYEQ. Excellent en dernier lieu sous 
la férule de l’efficace jockey A. Yahiaoui, 
avec lequel il a terminé 1er sur le même 
parcours du jour. 
 
3. GHANI D’HEM. Il reste sur un sans faute 
depuis le 20/12/2024, ce mâle gris sera le 
cheval à battre dans cette épreuve. 
 
4. GHATTAS. Même si sa dernière tentati-
ve reste mitigée, ce mâle alezan, peut venir 
sur sa valeur réaliser une belle opération 
dans ce lot. 
 
5. HADITH D’HEM. Il aura pour lui l’avan-
tage de retrouver encore l’efficace Youcef 
Chellal, avec lequel il s’est placé plusieurs 
fois, dans des compétitions est contre des 
chevaux plus robustes à ceux du jour.   
 
6. ANBAR EL MESK. Absente depuis juin 
2024. À revoir. 
 

7. CHAWEL. Il a tendance à alterner les 
bonnes et mauvaises sorties et particulière-
ment sur les pistes du Caroubier et change 
également souvent de jockey, guettera un 
éventuel faux pas des favoris. 
 
8. BENHIDAR AL HOCEIN. Méfiance, ce 
mâle alezan de 9 ans est bien chuchoté par 
son entourage, il peut venir chambouler 
l’arrivée de ce pari.  
 
9. GAMRA D’HEM.  Elle attaque un lot plus 
fort qu’elle, à revoir dans d’autres circons-

tances. 
 
10. IRTIDJAL. Au-dessous du lot.  
 
11. CHAYBA. Barré sur toute la ligne. 
 
12. HARAB D’HEM. Embusqué en bas de 
tableau et bénéficiant d’une belle décharge 
au poids piloté par son jockey qui le 
connaît très bien donc il fera partie des 
favoris de ce prix.

MON PRONOSTIC 
 

3. GHANI D’HEM - 12. HARAB D’HEM - 2. ICHTIYEQ -  
4 GHATTAS - 8. BENHIDAR AL HOCEIN 

 
LES CHANCES 

 

5. HADITH D’HEM - 1. AMIR DE KAT

Ghani D’Hem, cheval à battre de l’épreuve

DANS LE CREUX DE L’OREILLE

 HIPPODROME  ABDELMADJID AOUCHICHE - ALGER 
SAMEDI 2 MAI 2026 - PRIX : ALI BABA MONLAU - PS.AR.NEE 

DISTANCE : 1 300 M - DOTATION : 350.000 DA - DÉPART : 16H00 
TIERCÉ - QUARTÉ - QUINTÉ

PROPRIÉTAIRES N° CHEVAUX JOCKEYS PDS CDS ENTRAÎNEURS

MME Z. CHELLAL 1 AMIR DE KAT S. BENDJEKIDEL 57 10 A. CHELLAL
N.DAAS 2 ICHTIYEQ A. YAHIAOUI 57 11 PROPRIÉTAIRE

AC. KOUAOUCI 3 GHANI D’HEM AB. ATTALLAH 56 7 PROPRIÉTAIRE
A. HAMIANE 4 GHATTAS AL. TIAR 56 9 S. HAMIANE
MZ. METIDJI 5 HADITH D’HEM K. BAGHDAD 56 1 A. CHELLAL

AC. KOUAOUCI 6 ANBAR EL MESK A. HAMIDI 55 6 PROPRIÉTAIRE
W. NEHAB 7 CHAWEL W. BENDJEKIDEL 55 8 S. HAMIANE

A. HAMIANE 8 BENHIDAR AL HOCEIN CH. CHAABANE 55 5 S. HAMIANE
MZ. METIDJI 9 GAMRA D’HEM A. BOUSSAA 54 12 A. CHELLAL

H. DEHAM 10 IRTIDJAL C. BOUSSAA 54 4 PROPRIÉTAIRE
AC. KOUAOUCI 11 CHAYBA JJ : S. ATALLAH 53 2 PROPRIÉTAIRE

MZ. METIDJI 12 HARAB D’HEM AP:Y. CHELLAL 52,5 3 A. CHELLAL
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L es services de la 
Gendarmerie 
nationale d'Aïn 

Temouchent ont neu-
tralisé un réseau crimi-
nel spécialisé dans le 
trafic et la commerciali-
sation de stupéfiants, 
avec la saisie de plus de 
64 kg de kif traité, a 
indiqué, jeudi, ce corps 
sécuritaire. La même 
source a précisé que 
"dans le cadre de la 
lutte contre la criminali-
té organisée sous 
toutes ses formes, à tra-
vers le territoire de 
compétence du grou-
pement territorial de la 
Gendarmerie nationale 
d'Aïn Temouchent, les 

éléments de la brigade 
de recherche et d'inves-
tigation de la Gendar-
merie nationale d'El 
Malah, en coordination 
avec la brigade territo-
riale d'Aïn Temouchent, 
ont réussi à démanteler 

un réseau criminel spé-
cialisé dans le trafic de 
stupéfiants et à saisir 
une quantité importan-
te de kif traité estimée 
à plus de 64 kg". 
L'opération, ajoute la 
même source, a été 
menée "sur la base d'in-
formations faisant état 
de l'existence d'une 
quantité de drogue dis-
simulée dans le domici-
le de l'un des suspects 
dans une wilaya voisi-
ne. Après extension de 
compétence et en coor-
dination avec le procu-

reur de la République 
territorialement com-
pétent, les éléments de 
la Gendarmerie natio-
nale se sont rendus à 
l'adresse du suspect et 
ont procédé à la per-
quisition de son domi-
cile". 
L'opération s'est soldée 
par "la saisie de 64,525 
kg de kif traité et de 1 
gramme de cocaïne", 
ainsi que par "l'arresta-
tion des suspects, qui 
ont été conduits au 
siège de la brigade 
pour la poursuite de 
l'enquête".  
Après l'accomplisse-
ment de toutes les pro-
cédures légales, "les 
mis en cause ont été 
présentés devant le 
procureur de la Répu-
blique près le tribunal 
d'Aïn Temouchent pour 
le crime de détention 
de stupéfiants en vue 
de leur commercialisa-
tion", conclut le com-
muniqué. 

L a 21è édition du Festival 
national d’astronomie 
populaire s’est ouverte, 

jeudi, à l'université Salah Boubni-
der (Constantine 3) sous le 
thème "Les nébuleuses : les pou-
ponnières cosmiques des 
étoiles", avec une participation 
nationale et internationale 
notable. La manifestation orga-
nisée à l'initiative de l'Associa-
tion d'astronomie Sirius, est mar-
quée par la participation de plu-
sieurs institutions scientifiques 
et de recherche algériennes, à 
l’instar du Centre de recherche 
en astronomie, astrophysique et 
géophysique et de l’Agence spa-
tiale algérienne, ainsi que des 
invités d’honneur et des experts 
en astronomie venus d’Espagne, 
d’Italie, de France, des États-Unis 
et du Royaume-Uni, selon les 
précisions fournies par les orga-
nisateurs. Des participants 
arabes issus de Mauritanie, de la 

République arabe sahraouie 
démocratique (RASD) et de Tuni-
sie prennent également part à 
l’événement, aux côtés de clubs 
d’astronomie représentant 15 
wilayas du pays. Ce rendez-vous 
scientifique vise à promouvoir la 
culture scientifique et à vulgari-

ser l’astronomie auprès du grand 
public, tout en mettant en valeur 
le ciel nocturne comme espace 
d’observation et de connaissan-
ce, a indiqué l'expert en astrono-
mie Mourad Hamadouche. Le 
festival constitue également une 
opportunité de préparer deux 

phénomènes astronomiques 
majeurs que connaîtra l’Algérie, 
à savoir une éclipse partielle du 
soleil prévue le 12 août 2026 et 
une éclipse totale attendue le 2 
août 2027, a-t-il ajouté. 
Dans ce cadre, les organisateurs 
entendent renforcer la mise en 
réseau des clubs d’astronomie à 
travers le pays et sensibiliser le 
public à l’observation de ces 
phénomènes dans des condi-
tions optimales. 
Le programme de la manifesta-
tion devant se poursuivre jus-
qu'au 2 mai prochain, comprend 
également plusieurs activités 
scientifiques et pédagogiques, 
notamment l’observation des 
taches solaires à l’aide d’équipe-
ments spécialisés, des séances 
d’observation nocturne, ainsi 
que des ateliers interactifs desti-
nés aux enfants, afin de simplifier 
les notions astronomiques et sti-
muler leur curiosité. 

« Le Gouvernement est appelé à la vigilance, à la 
fermeté et à la mobilisation des mécanismes juri-
diques et réglementaires de lutte contre la spé-
culation, les fluctuations injustifiées des prix et 
la rareté  provoquée, qui pèsent sur les 
familles, et ce, afin de préserver le caractère 
social de l'Etat. » 
 
Le président de la République, M. Abdel-
madjid Tebboune, à l'occasion de la Journée 
internationale des travailleurs

M
I
S
E

POINGSAUX

Ouverture, à Constantine du 21è Festival national 
d’astronomie populaire 

Italie : 3 500 
personnes 
évacuées en 
Toscane en 
raison d'un 
incendie 

Q uelque 3.500 personnes 
en Toscane ont été éva-

cuées vendredi en raison d'un 
incendie qui fait rage depuis 
plus de 24 heures dans cette 
région touristique du centre-
ouest d'Italie, ont annoncé les 
autorités italiennes.  "Environ 
3.500 personnes sont concer-
nées", a indiqué la municipali-
té de San Giuliano Terme dans 
un communiqué, précisant 
que "le vent a poussé les 
flammes plus bas sur le ver-
sant en direction du village 
d'Asciano".  Plus de 800 hec-
tares ont été ravagés par le feu 
dans les montagnes situées 
entre les cités de Lucques et 
Pise.  Selon le communiqué, 
trois avions bombardiers d'eau 
Canadair et un hélicoptère 
continuent d'arroser la zone 
où s'est déclaré l'incendie.  
Dix-neuf véhicules de pom-
piers sont déployés et l'armée 
et la police participent aux 
opérations d'évacuation.  Deux 
gymnases de la région, équi-
pés pour accueillir les per-
sonnes évacuées, hébergent 
environ 107 personnes.  Les 
feux de forêt sont fréquents en 
Italie, mais généralement plu-
tôt pendant les mois d'été, 
même si la saison commence 
de plus en plus tôt en raison 
de la hausse des températures 
due au réchauffement clima-
tique. 

EXPRESS- HISTORIQUE 

Saisie de plus de 64 kg de kif traité à Ain Temouchent

Plus de 2 
millions de 
personnes en 
situation de 
"vulnérabilit
é extrême" en 
Centrafrique  

E nviron 2,3 millions 
de personnes, soit 

35% de la population 
centrafricaine, vivent 
actuellement dans une 
situation de "vulnéra-
bilité extrême", en rai-
son des effets combi-
nés des conflits, des 
épidémies et des 
chocs climatiques, 
selon une note d'infor-
mation publiée mer-
credi par le Bureau des 
Nations unies pour la 
coordination des 
affaires humanitaires 
(OCHA).  
D'après ce document, 
la République centra-
fricaine (RCA) abrite 
"l'une des crises huma-
nitaires les plus graves 
au monde, tout en res-
tant largement sous-
médiatisée".  
L'OCHA indique 
qu'une personne sur 
cinq dans le pays, soit 
environ 1.160.000 indi-
vidus, est déplacée à 
l'intérieur du territoire 
ou réfugiée à l'étran-
ger en raison de l'insé-
curité. Depuis 2025, 
une moyenne de dix 
bases humanitaires 
ferment chaque mois 
en raison du sous-
financement, signale la 
même source. A ce 
jour, seuls 17% des 
264 millions de dollars 
nécessaires pour venir 
en aide à 1.300.000 
personnes parmi les 
plus vulnérables en 
2026 ont été mobilisés, 
mettant en péril des 
opérations vitales à 
travers le pays. Bien 
que certaines régions 
aient enregistré une 
amélioration de la 
situation sécuritaire, 
35% de la population 
continue de dépendre 
de l'aide humanitaire, 
conclut la note.

Saisie de drogue et arrestation d'un individu 

à Khenchela  

L es éléments de la sûreté de wilaya de Khenchela ont saisi près de 17 kg de kif traité et plus de 7 kg 

de drogues dures et arrêté un individu, a-t-on appris, jeudi, auprès de ce corps constitué. L'opéra-

tion policière, déclenchée à la suite d'informations reçues par la brigade criminelle signalant qu'un 

individu repris de justice, âgé d'une quarantaine d'années, commercialisait une "quantité considérable 

de drogues'', a abouti à l'interpellation du suspect qui circulait à bord d'un véhicule de tourisme, selon 

la même source. Après une fouille minutieuse du véhicule en question, les policiers ont découvert et 

saisi 153 plaques de kif d'un poids total de 16,683 kg, ainsi que 7,669 kg de poudre de type "ecstasy", a-

t-on ajouté à la sûreté de wilaya. L'individu arrêté, conduit d'abord au commissariat pour complément 

d'enquête et finalisation des procédures d'usage, a été présenté devant l'autorité judiciaire pour "pos-

session et trafic de drogue", a-t-on conclu. 



Grâce à sa crédibilité et à la 
constance de ses positions de 

principe réaffirmées depuis l’In-
dépendance, et grâce aussi à sa 

force de proposition, la diploma-
tie algérienne dispose d’un pres-

tige considérable au sein des ins-
tances internationales.  

 

L a preuve en est donnée cette fois 
par l’élection de l'Algérie comme 
vice-présidente de la 11e Confé-

rence d'examen du Traité sur la non-pro-
lifération des armes nucléaires (TNP), qui 
se tient du 27 avril au 22 mai 2026 au 
siège des Nations unies à New York. Ainsi, 
l’Algérie confirmant sa place parmi les 
acteurs engagés et reconnus du proces-
sus multilatéral de désarmement nucléai-
re.  La nouvelle élection à la vice-prési-
dence de cette Conférence que l'Algérie 
a présidée, par le passé, à deux reprises, 
témoigne de son rôle important dans la 
préservation et le renforcement du régi-
me de désarmement et de non-proliféra-
tion nucléaires, pour des motivations his-
toriques que le Représentant permanent 
de l'Algérie auprès des Nations unies, 
l'ambassadeur Amar Bendjama, a rappe-
lées  lors du débat général, en levant le 
voile sur une "page douloureuse" de l'his-
toire nucléaire mondiale. En effet, le terri-
toire algérien a été le théâtre de dix-sept 
essais nucléaires conduits par la France 
dans les années soixante, dont les retom-
bées radioactives du premier essai 
avaient atteint plus de trois mille kilo-
mètres à la ronde. « Les conséquences de 
ces essais demeurent une plaie ouverte 
pour les populations algériennes concer-
nées : maladies, malformations congéni-
tales, terres rendues stériles », a-t-il souli-
gné, ajoutant que «  l'Agence internatio-
nale de l'énergie atomique (AIEA) a enre-
gistré des niveaux élevés de radioactivité 
persistants dans ces zones". Face à cette 
réalité, l'ambassadeur Amar Bendjama a 
posé trois questions qui sont demeurés, à 
ce jour, sans réponse : "Pourquoi la Fran-
ce n'a-t-elle toujours pas fourni à l'Algérie 
les cartes indiquant l'emplacement exact 
des sites d'essais nucléaires et permet-
tant de localiser les déchets enfouis ? 
Quels obstacles continuent d'empêcher 
la divulgation des archives historiques, 
des données radiologiques et des dos-
siers médicaux indispensables à la dépol-

lution environnementale et à la protec-
tion de la santé publique? Ces obstacles 
transcendent-ils les principes fondamen-
taux et les droits élémentaires des popu-
lations concernées ?". Le Représentant 
permanent de l'Algérie auprès des 
Nations unies s'est interrogé, à ce titre, 
sur la politique à géométrie variable de la 
France qui "continue d'ignorer les propo-
sitions concrètes et constructives de l'Al-
gérie pour la réhabilitation des sites 
contaminés et dénie toute responsabili-
té", alors qu'elle a "procédé au démantè-
lement de ses installations techniques et 
conduit des efforts de décontamination 
dans la Polynésie française". "Comment 
justifier ce double standard?", s'est-il 
demandé. L'ambassadeur Amar Bendja-
ma a rappelé, à l'occasion, que l'adhésion 
de l'Algérie au Traité sur la non-proliféra-
tion des armes nucléaires témoigne de 
son choix clair du multilatéralisme et de 
l'abandon des armes nucléaires, en 
échange de l'engagement des États 
dotés de l'arme nucléaire à démanteler 
leurs arsenaux. Dans ses remarques 
finales, il a appelé à la responsabilité et à 
la transparence, constatant que si une 
partie avait rempli ses obligations, l'autre 
restait en défaut. Il a averti que l'échec de 
deux conférences d'examen consécu-
tives compromettait la crédibilité du régi-
me de non-prolifération et a souligné la 
nécessité d'efforts internationaux 
concertés pour bâtir un monde exempt 
d'armes nucléaires. Pour le Représentant 
permanent de l'Algérie auprès des 
Nations unies, "l'échec de deux Confé-

rences d'examen consécutives a placé la 
pertinence même de ce régime à la croi-
sée des chemins", appelant la commu-
nauté internationale à "fédérer ses efforts 
pour restaurer la crédibilité du régime de 
non-prolifération et à œuvrer à un 
monde débarrassé des armes nucléaires".  

M. R. 
 

  

CONSEIL DE SÉCURITÉ  
La Chine prend la  
présidence tournante 
pour le mois de mai  
L a Chine a officiellement pris vendre-

di la présidence tournante du 
Conseil de sécurité des Nations unies 
pour le mois de mai, succédant à Bah-
reïn. Les membres du Conseil se réuni-
ront vendredi soir pour examiner le pro-
gramme de travail provisoire pour ce 
mois.  L'ambassadeur chinois auprès de 
l'ONU tiendra à l'issue de cette réunion, 
une conférence de presse afin de pré-
senter le programme de travail du 
Conseil après son adoption.  Le Conseil 
de sécurité est composé de 15 membres, 
chacun disposant d'une voix. Cinq 
d'entre eux sont membres permanents 
et disposent du droit de veto : la Russie, 
la France, la Chine, le Royaume-Uni et les 
Etats-Unis. Les dix autres membres non 
permanents sont élus pour deux ans par 
l'Assemblée générale selon une réparti-
tion géographique. R. I.

BAC ET BEM BLANCS 2026  
Coup d'envoi des 
épreuves demain 
L es établissements scolaires des 

cycles moyen et secondaire ont 
donné, à partir de demain, le coup 
d’envoi des épreuves du baccalauréat 
et du BEM blancs à travers l’ensemble 
du territoire national. S’étalant jusqu’à 
jeudi prochain, ces évaluations consti-
tuent une étape charnière pour les 
élèves de 4e année moyenne et de ter-
minale, leur permettent d’apprécier 
leur niveau réel, de tester leur degré 
d’assimilation des enseignements et 
d’identifier les lacunes à combler, en 
vue d’une meilleure préparation aux 
examens décisifs. A noter que ces 
épreuves se déroulent dans des condi-
tions proches de celles des examens 
finaux « sujets conformes, respect des 
durées réglementaires, interdiction des 
téléphones, encadrement rigoureux et 
anonymat des copies » offrant ainsi 
aux candidats l’opportunité de s’y 
adapter dans un cadre pédagogique 
maîtrisé, loin de la pression des 
échéances officielles. Pour rappel, les 
examens de fin d’année pour la ses-
sion 2026 se tiendront du 19 au 21 mai 
pour le Brevet d’enseignement moyen 
(BEM), tandis que les épreuves du bac-
calauréat sont prévues du dimanche 7 
juin au jeudi 11 juin.  

L. Zeggane 
 

CNR  
Une nouvelle  
plateforme numérique 
lancée au profit des 
retraités 
L e Fonds national des retraites 

(CNR) a mis à la disposition de ses 
affiliés une nouvelle plateforme 
numérique leur permettant de consul-
ter, de manière simple et sécurisée, le 
montant des augmentations des pen-
sions et des allocations au titre de 
l’année 2026. Dans un communiqué, 
la CNR a précisé que « cette platefor-
me, accessible 24h/24 via son site 
web officiel, offre aux retraités la pos-
sibilité de consulter leurs informations 
sans avoir à se déplacer. Cette initiati-
ve s’inscrit dans le cadre de la moder-
nisation et de la digitalisation des ser-
vices de la caisse, visant à améliorer la 
qualité des prestations et à faciliter 
l’accès à l’information pour les assu-
rés. L. Z. 

SOUS-RIRE

11e CONFÉRENCE D'EXAMEN DU TRAITÉ SUR LA NON-PROLIFÉRATION DES ARMES 
NUCLÉAIRES 

L’Algérie à la vice-présidence

L’INFORMATION AU QUOTIDIEN

HORAIRES DES PRIÈRES
Samedi 14 dou el qi’da 1447

Dohr : 12h45 
Assar : 16h32 
Maghreb : 19h41 
Îcha : 21h0O 

Dimanche 15 dou 
el qi’da  1447 
Sobh : 04h15 
Chourouk : 05h52

MÉTÉO D’ALGER
Samedi 2 mai 2026 

22 °C / 18 °C
Dans la journée : Nuageux 
Vent : 20 km/h 
Humidité : 80 % 
 
Dans la nuit : Nuageux 
Vent : 17 km/h 
Humidité : 77 %

FOIRE DES PRODUITS ET SERVICES ALGÉRIENS  
Plus de 350 de nos entreprises  

à Nouakchott

P lus de 350 entre-
prises algériennes 
de production et 

de services participeront, 
ce mardi, à la 8e édition 
de la Foire des produits et 
services algériens, prévue 
à Nouakchott (Mauritanie) 
jusqu’à lundi prochain, a 
indiqué un communiqué 
du ministère du Commer-
ce extérieur et de la Pro-
motion des exportations. 
Selon le ministère, l’orga-
nisation de cet événe-
ment, qui se déroulera au 
showroom permanent de 
la société Tasdir (filiale du 

groupe SAFEX) à Nouak-
chott, « s’inscrit dans le 
cadre des efforts déployés 
en faveur de la promotion 
des exportations et du 
renforcement de la pré-
sence des produits algé-
riens sur les marchés afri-
cains, en vue de faire 
connaître les biens et ser-
vices algériens, de mettre 
en avant leur qualité et 
leur diversité, d’ouvrir de 
nouvelles perspectives de 
partenariat et de renfor-
cer les échanges commer-
ciaux entre les deux pays 
». Cette Foire constitue 

également un espace pri-
vilégié pour les ren-
contres professionnelles 
entre acteurs écono-
miques et une opportuni-
té pour établir des parte-
nariats commerciaux pro-
metteurs, notamment à la 
lumière de la dynamique 
des exportations algé-
riennes hors hydrocar-
bures, a  ajouté le com-
muniqué du ministère, 
qui prévoit une forte 
affluence de visiteurs et 
de professionnels. 

L. Z.


